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MANUEL  DE   SAINTE-ANNE 


PREMIERE  PARTIE. 
REGLEMENT 

DE  LA  CONGRÉGATION  DE  SAINÏF-  VNNE 


CHAPITRE  I. 
^IN  DE  LA   CONGRÉGATION. 

I.  La  Congrégation  de  S»  te  Anne 
est  une  réunion  de  dames  chi-étien- 
nes,  qui  veulent  s'appliquer  et  s'en- 
tr'aider  mutuellemenit  à  la  pratique 
deg  vertus  et  des  devoirs  de  leur  état, 
sous  la  iprotection  de  sainte  Anne, 
mèi-e  de  la  très  sainte  et  immaculée 
Vierge  Marie,  dont  elles  font  profes- 
sion d'être  les  fiJles  dévouées. 

II.  Le  but  de  cette  association  est 
donc  de  procuirer  à  ses  membres  des 
moyens  de  s'instruiie  plus  particu- 
lièrement de  leurs  devoirs,  et  de  les 
iiendre  par  là,  toujours  plus  propres 
à  remplir,  comme  il  faut,  les  obllga- 
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tion^  que  leur  imposent  la  religion, 
/a  famille  et  .la  société,  chacun  selon 
sa  coaidition. 

III.  Les  œuvres  de  charité  étant 
regardées  comme  rame  de  toute  asso- 
ciation pieuse,  la  Congrégation  a  en- 
coîie  pour  but  de  subvenir,  selon  ses 
moyen®,  aux  besoins  de  ses  membi^ 
qui  seraient  affligés  par  la  maladie. 


CHAPITRE  II. 

DES  DEVOIRS  DES  CONCnÉGANISTES. 

Les  Damej  de  Sainte-Anne,  pour 
répondre  à  la  fin  de  la  Congrégation, 
et  s'en  montrer  digm>s,  mettront  un 
zèle  et  un  soin  tout  particuliers  à 
imiter  leur  glorieuse  patronne. 

C'est  pourquoi; 

I.  Cotnme  épouses,  elles  n'oublie- 
ront  jaanais  que  .la  marque  distinc- 
tive  d*un  bon  ménage  est  l'union,  et 
que  la  paix,  qui  en  est  le  fruit,  fait 
le  bonheur  des  époux  chrétiens.  Elles 
atmmt  donc  un  amour  tendre  et 
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constant  envers  leur  mari;  se  mon- 
trant toujours  prévenantes  à  son 
éjî:ai*d,  i>îitientes  et  pleines  de  bonne 
volonté  à  snipport/er  les  défauts  qu'il 
pourrait  avoir;  et  leur  étant  soumi- 
spiS  en  tout  ce  qui  n'est  pas  contraire 
à  la  loi  de  Dieu. 

II.  Comme  mères,  ellets  se  souvien- 
dront qu'elles  se  doivent  au  bien  et 
au  bonheur  de  leurs  enfants  qu'elles 
refiaixieront  toujoui's  comme  un  dé- 
]yC)t  saevé  dont  Dieu  leur  demandera 
un  compte  rigoureux;  elles  s'effoive- 
ront  de  former  leur  cceur  à  la  vertu 
dès  l'Aîïe  le  plus  tendw,  et  de  leur 
inspiiH^r  Tliorreur  la  phus  vive  pour 
le  péché.  Outi^  la  premier?  instruc- 
tion chrétienne  qu'elles  auront  don- 
n<H»  ell(»s-mênH'e  il  leurs  enfants,  les 
Con^réganistes  de  Sainte-Anne  leur 
prm^ureront,  autiint  que  i)0S8ible,  le 
bienfait  d'une  édu<"ati<m  conforme  à 
leur  état.  Elles  Iw  éloijïnei-ont  des 
mauvaises  c<ym|Mijifni<w,  d<H«  fn'ipien- 
tations  dan};ere»2«i(eH,  d«»8  Imis,  en  un 
mot,  de  toute  'i<*<*a«ion  (pii  pourrait 
nuiii»  ^  leur  ves'tu.    Enfin,  eih»8  veil- 
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leront  à  ce  qu'ils  s'apfpi^hent  dos 
sacremen-te,  et  «oient  exacts  à  tous 
leuns  devoirs  religieux. 

III.  Obligés  par  état  de  vivre  dans 
le  monde,  elles  y  feront  comme  un 
corps  à  part,  se  distinguajit  des  sim- 
ples fidèles  par  une  dévotion  plus 
qu'ortiinaipe,  et  par  la  pratique  de 
toutes  les  vertus.  Elles  aimeront  sur- 
tout à  pratiquer  envers  le  prochain, 
la  charité,  Ja  patience,  la  douceur! 
Elles  observeront  la  plus  grande  ré- 
serve dans   leurs  conversations,   la 
simiplicité  et  la  plus  exacte  modestie 
dans  leurs  habits.  Que  tout  en  elk^s 
et  dans  leur  conduite  tende  à  l'édifi- 
cation du  prochain. 

IV.  Comme  le  but  principal  de  la 
Congrégation  est  d'affermir  dans  la 
vertu  les  pei-sonnes  qui  en  font  par- 
tie en  développant  toujoui-s  plus  en 
elles  le  zèle  jmur  leur  sanctification 
pi-opre,  et  que  la  frxMpientation  des 
8acr*?ments  est  1<?  moyen  le  plus  puis- 
siuit  .poui-  atteiîidw  cette  double  fin, 
k^s  Damc«  de  Mainte  Anne  «<»  confia- 
seron-t  et  comnimiierout,  autant  (pie 


BÊOLEMENT 


9 


possible,  une  fois  le  mois,  et  même 
plus  souvent  si  leur  confesseur  le 
juge  à  propos. 

V.  Deux  fois  le  mois,  au  jour  et  à 
1  heure  fixés,  elles  se  réuniront  dans 
i^ur  chapelle  pouir  assister  à  Fexer- 
oice  proprement  dit  de  la  Congréga- 
tion.    Cet  exercice  commencera  par 
le  chant  d^un  cantique,  qui  sera  suivi 
de  la  récitation  du  Chapelet  et  d'une 
instruction.    Après  Pinstruotion,  on 
récitera  une  fois  Notre  Père  et  une 
fois  Je  vous  salue,  Marie,  pour  le 
Souverain-Pontife,  et  on  répétera  les 
mêmes   prières    pour    Monseigneur 
PEvêque,    les    missionnaires    et    les 
Congréganistes  légitimement  absen- 
tes. On  dira  ensuite  le  De  profundis 
pour  les  Congréganistes  décédées;  et 
1  exercice  se  terminera  par  la  prière 
Sub  tnnm  ou  le  Sauve nez-vous. 

Les  Congi^ganistes  qui,  pour  des 
raisons  légitimes,  ne  pourront  se 
midre  à  cet  exei-cice,  wViteront  pour 
y^  suppléer  cinq  fois  Notre  Père  et 


cinq  fois  Je 


snltw 


,,.  .  '  Marie,  „...„ 

que  l'mvocation:  GloHeuse  Sainte 


nsi 
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Anne,  mère  de  la  très  sainte  et  im- 
maculée Vierge  Marie,  priez  pour 
naus.  '^ 

VI  Tous  le»  jours  elles  diront 
trois  fois  Notre  Père  et  trois  fois  Je 
vous  salue,  MaHe,  ainsi  que  J'invo- 
cation  ci-dessus. 

VII.  Chaque  Con^i^ganiste  don- 
nei-^i  ipar  année  25  cts.  Cette  offran- 
de, qm  sera  versée  dans  la  caisse  de 
a  J.ong:iié^ation,  se  fera  le  jour  de 
la  fête  de  Sainte-Anne. 

yill.  Plaeées  sous  le  patmna^e  de 
^inte  Anne,  elles  solenniseront  sa 
me  ])ar  la  rw^eption  des  sacrements 
et  i)îir  une  plus  {jrande  ferveur  dans 
\ii  IKirt  qu'elles  prendront  dans  les 
ceiV*nionies  de  ce  jour. 


^    CHAPITRE  Iir. 

AVANTAGES   DE   h\   CONGRKGATION. 

I.  Dés  rinstant  qu'on  est  reçu  dans 
la  r  o„jfni^,ation,  on  a  droit  h  tout 
son  intérêt.    8i   une  Conjçréioiniste 
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t-onibe  malade,  la  Congrégation  s'in- 
tér("isse  à  sa  <*on«seii-vation  H  à  sa  gné- 
rison;  si  elle  meiiit,  sa  sollicitude 
s'étemd  au-delà  de  la  eomrte  durée  de 
cette  vie,  et  même  alors  elle  fait  tout 
ce  qui  est  en  elle  pour  alléger  ses 
jKMues,  et  accélérer  sa  délivrance. 

II.  Quand  une  Congréganiste  sera 
malade,  elle  aura  soin  de  le  faire 
connî'ître  à  l'infirmière  de  son  quar- 
tier ou  à  la  Supérieure,  qui  s'enten- 
dra aussitôt  avec  les  assistantes  pour 
qu'elle  soit  visitée  par  les  membres 
(le  la  Congi-égation.  Si  la  chose  était 
nécessaire,  la  Supérieupe  pourvoi i*ait 
à  ce  qu'elle  fût  exactement  veillée, 
choisissant  à  cet  effet  les  Congréga- 
nistos  du  quaii;ier  qui  en  seraient  les 
plus  capables  par  leur  ûge  et  leur 
adresse. 

III.  Les  Congréganîstes  qui  se 
ti*ouveraient  auprès  d'une  de  lours 
comjmgnes  agonisante,  et  qui  l'au- 
raient aidée  de  leurs  prières  en  ce 
dernier  moment,  dès  qu'elles  s'aper- 
c<»vi'ont  qu'elle  a  l'c^ndu  le  dernier 
soupir,  diront  le  De  profinidift,  ou 


12 


BEGLEMENT 


I 


Cinq  fois  Notre  Père  et  cinq  fois  Je 
vous  salue,  Marie.  Après  qu'elles  au- 
ront  satisfiait  à  ce  premier  devoir 
une  d'elles  i-m  en  informer  Jà  Supé- 
rieure, qui  prendra  immédiatement 
les  moyens  pour  en  donner  connais- 
sao^  à  la  Congrégation. 
^  Si  la  défunte  est  dignitaire,  la 
Congrégation  tout  entière  assistera 
à  ses  obsèques  ;  sinon,  il  n'y  aura  que 
celles  qui  le  ipouinront  facilement. 

Chaque  Congréganiste,  durant  les 
nuit  premiers  jours  qui  suivront  la 
mort  de  l'une  d'elles,  lui  aippliquera 
les  mentes  de  ses  prières  et  de  ses 
bonnes  œuvres,  et  fera  une  commu- 
nion pour  le  repos  de  f  >n  âme.   De 
plus,  la  Congrégation  lui  fera  chan- 
ter une  messe.  Cependant,  il  est  bon 
de  remarquer  ici  qu'une  Conffré<ra- 
niste    n'aurait    pas    droit    à    cette 
grand'messe,  si  elle  avait  négligé  de 
payer   exactement   sa   contribution 
annuelle  de  25  cts. 

ly.  Toutes  les  années,  -pendant 
I  octave  des  morts,  la  Congrégation 
fera  chanter,  pour  tous  ses  membres 
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dëeédés,  une  messe,  à  laquelle  toutes 
les  Gongréganistes  assisteront  au- 
tant que  /possible. 

V.  Par  un  Induit  du  1er  juillet 
1855,  les  I>ames  de  la  Ck>ng.régation 
de  Sainte  Anne  gagnent  une  indul- 
gence plénière,  quatre  fois  par  an, 
les  jouirs  désign-és  par  PEvêque, 
pourvu  que,  remplissant  les  condi- 
tions ordinaires,  elles  visitent  une 
chapelle,  ou  croix  de  mission  et  y 
prient  à  rintention  de  N.  S.  P.  le 
Pai>e. 

VI,  Elles  gagnent,  en  outre,  cent 
jours  d'indulgence  à  chaque  bonne 
(Buvre  qu'elles  font,  et  cinquante 
jours  chaque  fois  qu'elles  assistent 
aux  assemblées  de  la  Congrégation. 
(Mandem.  du  27  août  1855.)  (0 

CHAPITRE  IV. 

FÊTES  ET  PRATIQUES  DE  LA  CONGRÉGATION 

I.  Ta  fête  patronale  de  la  Congi-é- 
ffation  est  la  fête  de  siiinte  Anne. 


(i)  Par  l'af filiation  à  l'Arrhiconfrérie  lîf 
Sainte-Anne  de  Beaupré,  les  Congréganistc^ 
peuvent  gagner  toutes  les  indulgences  accor» 
dées  à  cette  archironfrérif 
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nistes  se  prépaKMoiit  à  lu  fête  'ilo 
sainte  Anne  par  les  exewices  iVum^ 
neuvaiiiequi  se  feront  publiquement 
dans  le  lieu  ordinaipe  de  Wurs  réi  - 
Dions.^ 

ni.  Le  jour  4e  la  fête  de  sainte 
Anne,   il  y  awra,   le  matin,   sainte 
messe    et    communion    génémle,  et 
dans  1  après-midi,  instniction,  salut 
et  b«nedKtion  du  Saint-Saerement 
IV.  Ou.re  la  fête  de  sainte  Anne 
elles  célébreront,  comme  fêtes  de  la 
Con^i-^gation,  la  Compassion  de  la 
feainte  Vierge,  qui  tombe  le  vendre<li 
de  la  semaine  de  la  Passion.  la  fêU^ 
de  N.-D  des  Kept-Douleurs  et  la  fête 
de  la  Purification.    Dans  ces  fêtes 
comme  le  jour  de  sainte  Anne   il  y 
aura  sainte  messe,  communion  Uné- 
mle,  salut  et  bénédiction  du  Saint- 
oacirement. 

V.  Autant  que  faire  se  -pouna 
toutes  las  Congi^ganistes  se  ivuni- 
rcmt  pour  faire  ensemble,  chaque»  an- 
née la  communion  pascale,  à  la  cha- 
pelle fie  leurs  assemblées  ordinaire* 
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DR  l'organisation   INTÉRIEUR^  KT  DU 
GOUVERNEMENT  DE   LA   CONGRÉ- 
GATION. 

I.  La  Conjïréjîntion  de  Sainte- 
Anne  sera  toujours  dirigée  immédia- 
tement par  un  prêtre  désigné  par 
l'autorité  ecclésiastique.  A  ce  Prêtre- 
Directeur  appartient  de  présider  le 
conseil,  de  convoquer  les  assemblées 
et  de  faire  les  réception-s.  ' 

IT.  En  outre,  cette  sociét>é,  comme 
toute  société  bien  ordonnée,  a  un 
gouvernement  qui  lui  est  propre,  et 
qui  est  composé  Je  dignitaires  du 
second  ordre.  Le  corps  des  dignitai- 
res du  premier  ordiv  se  compose  de 
la  Supérieure,  des  Assistantes,  de  la 
Seorétaire,  de  la  Trésorière  et  des 
Conseillères.  Les  Infimières,  les  Sa- 
cristines et  les  Choristes  sont  les  di- 
gnitaires du  second  oixli-e. 

III.  Toutes  ces  diverses  charges 
sont  électives.  Les  élections  se  font 
le  dimanche  qui  suit  la  fête  de  sainte 
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Anne;  le  Directeur  aura  soin  d'an- 
noncer assez  à  temps  la  réunion  qui 
doit  avoir  lieu  à  cet  effet.  Les  digni- 
taires ne  (Sont  élues  que  pour  une 
année;  elles  peuvent  cependant  être 
réélues  chaque  fois,  même  pour  les 
charges  qu'elles  occupaient  déjà. 

IV.  Au  jour  et  à  Theure  indiqués, 
toutes  les  Congréganistes  définitive- 
ment reçues  étant  réunies,  on  chante 
le  Veni,  Creator,  après  quoi  le  Direc- 
teur, ayant  donné  les  avis  convena- 
bles à  la  dnconstance,  reçoit  les  vo- 
tes de  chacune  d'elles,  pour  la  nomi- 
nation seulement  de  la  Supérieui^e, 
des  Assistantes,  de  la  Secrétaire  et 
de  la  Trésorière  ;    et  proclame  ces 
nouvelles  dignitaires  immédiatement 
après  leuff  élection.    Les  Congréga- 
nistes se  forment  alors  en  section  ;  et 
chaque  section  nomme  sa  Ckmseil- 
lère.  Le  Directeur  proclame  ces  nou- 
velles élues  et  Pon  termine  par  la 
prière  Sub  tuum  prœsidium. 

Les  Conseillères  étant  élues,  tou- 
tes les  dignitaii»es  du  premier  ordre, 
réunies  en  conseil,  procèdent,  le  plus 
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tôt  possible  et  de  concept  avec  le  Di- 
recteur, à  la  nomination  des  digni- 
taires  du  second  ordre,  c'est-à-dire, 
des  Infirmières,  des  Sacristines  et 
des  Choristes,  qui  ne  seront  procla- 
mées que  dans  la  prochaine  assem- 
blée. 

Toutes  ces  élections  se  font  par 
vote  public  et  à  la  majorité  des  suf- 
frages. 

V.  Dans  les  paroiisses  où  les  Con- 
gréganistes  seraient  trop  nombreu- 
ses, les  dignitaires  pourraient  être 
élues  dans  une  réunion  spéciale  du 
conseil  annoncée  d'avance  et  prési- 
dée par  le  DirecteuT. 

VI.  Les  élections  diverses  une  fois 
proclamées,  il  est  défendu  de  blâmer 
ou  de  censurer  les  nominations  qui 
ont  été  faites.  De  leur  côté  les  Con- 
gréganistes  qui  ont  été  élues  doivent 
se  pénétrer  de  Pimiportance  des  fonc- 
tions auxquelles  ]<-  t  appelées  les 
suffrages  de  la  CJo  »^i  gation,  et  met- 
tre tout  le  zèle  et  tout  le  soin  possi- 
ble à  les  bien  remplir. 
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^  ir.  C'<«t  4l4iii's  Ins  4li«j:iiif4uros  du 
inemiei- oitli«,  '  uiic^s  an  Diiwtem- 
que  réside  toute  i  autorité  de  la  Con- 
gpégatiou  :  elles  en  forment  le  eon- 
seil,  qui  doit  Pé|?ulièrement  s'assem- 
hier  tous  l€«  trois  mois,  et  même  plus 
souTemt,  si  Je  Directeur  le  luge  né- 
cessaire. 

Vïrr.  C^est  dans  le  conseil  qu'on 
détermine  à  quels  u»a«:es  seront  af- 
rectes  les  fonds  de  la  Congrégat^S 
Au  conseil  appartient  encoi-e  de  )- 
noncer  sur  l'admission  des  Pos  i- 
lantes  et  sur  leur  réception,  ain  ' 
que  sur  Pexeluision  das  Couffré^^a- 
nistes  iont  la  conduite  ne  serait  pas 
en  rapport  avec  k-  fi„s  ^  j^  Con- 
gi^gation. 

IX.  Il  va  sans  dire  qu'on  doit  gar- 
der le  secret  sur  le«  délibérations 
prises  en  eonseil,  tant  qu'elles  n'ont 
pas  été  manifestées  par  le  Directeur 
ou  par  son  ordre;  et  toujours  sur  les 
motifs  qui  les  ont  j  rovoouées. 
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CHAPITRE  VI. 

DES  DEVOIRS  DES  DIGNITAIRES. 

§  /.  Dignitaires  du  Premier  Ordre. 

I.  Dr  la -Supérieure.  —  La  Supé- 
rieure fies  Dames  de  la  Congwj^'ation 
de  Sainte-Anne  doit  être  intacte 
dans  sa  réputation,  et  d'une  conduite 
oxeniplaire.  Son  devoir  est  de  veiller 
à  ce  que  le  règlement  soit  fidèlement 
observé,  et  de  reprendre  celles  des 
Congréliîanistes  qui  y  m  an  nieraient  ; 
elle  doit  encore  donner  des  avis  et 
des  conseils  à  celles  qui  se  trouve- 
raient dans  le  cas  d'en  recevoir  ; 
agissant  en  tout  cela  avec  discrétion 
et  charité.  En  Pabsence  du  Direc- 
teur, la  Supérieure  doit  présider  aux 
réunions  de  la  Congrégation. 

II.  Des  A»sistantvs.  —  L'office  des 
deux  Assistantes  est  d'aider  la  Supé- 
rieure dans  l'exe^ice  de  ses  fonc- 
tions, et  de  la  sîippléer  en  son  ab- 
sence; elles  sont,  de  plus,  chargées 
des  Postulajites,  et  c\^t  à  elles  à  les 
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pi-éeenter  à  Pautel  le  jour  de  leur 
réception. 

III.  De  la  Secrétaire.  —  Ck)mme  la 
charge  de  Secrétaire  demande  un 
certain  degré  d'instruction,  on  ne 
choisira  pour  l'occuper  que  celles  qui 
seront  en  état  de  la  remplir  dans 
toute  son  étendue.  La  Secrétaire  est 
tenue  de  dresser  le  catalogue  des 
Congréganistes,  le  tableau  des  Digni- 
taires et  le  nécrologe  des  Congréga- 
rmte^  défuntes,  et  de  tenir  acte  des 
oeliberations  du  conseil.  • 

do^lln^  ^«.f^^^^oriëre.  -  L'emploi 
de  la  TrésoTière  est  de  recevoir  tout 

C'e^t"  à^lpTf  .^  1^  Congrégation. 
V>  est  à  elle  à  faire  les  quêtes  les 
.jours  de  réunion,  ou  à  désigner  d'au- 

,. w  r??'*^^'*"'^^^  Po«r  ïes  faire  ; 
c^t  à  el.le  au»si  à  recevoir  les  offran- 
tes des  Congréganistes.  Tous  les 
trois  mois,  elle  rend  com-pte  au  con- 
seil de  I  argent  reçu  et  des  dépenses 
faites;  et  rexcé^îent,  s'il  v  en  a  est 
versé  dans  la  i-aime  de  la"  Cong^ga- 
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V.  Des  Conseillères.  —  Le  nombre 
des  Conseillères  ne  peut  être  limité; 
il  y  en  aura  autant  que  le  besoin  de 
la  Congrégation  le  demandera.  La 
charge  des  Conseillères  est  de  veiller 
sur  la  conduite  des  Congréganistes 
•pour  pouvoir  en  rendre  compte  au 
Directeur,  ou  à  la  Supérieure. 


§  //.  Dignitaires  du  Second  Ordre. 

I.  Des  Infirmières. — Le  devoir  des 
Infirmières  est  de  visiter  les  Congré- 
ganistes malades,  dans  leur  quartier 
respectif.  Si  les  malades  ont  un  l)e- 
soin  urgent  de  secoui-s,  les  Infirmiè- 
res en  avertiront  immédiatement  la 
Supérieure,  qui  se  concertera  avec 
les  Assistantes  pour  qu'un  certain 
nombre  de  Congréganistes  puisse  les 
visiter,  les  soigner,  etc.  En  .  isitant 
\i^  malades,  les  Infirmières  sont  te- 
nues de  leur  inspirer  des  sentiments 
de  piété  et  de  r(\signation,  et  de  les 
piM'ipitrer  à  la  nV'eption  (1<^  sacre- 
ments, surtout  si  elles  s'apercevaient 
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qu'on    négligeât  d'ailleurs   de   leur 
rendre  ce  service.  (0 

II.  Z)e<?  Sacristines.  —  Il  y  aura 
deux  Sacristines  dans  la  Congréga- 
tion ;  leur  nombre  cependant  pourra 
être  augmenté.  La  charge  des  Sacris- 
tines est  de  iparer  l'autel  de  la  Cor 
grégation  et  de  prendre  soin  des  ob- 
jets qui  servent  à  sa  décoration. 
C'est  encore  aux  Sacristines  à  pré- 
parer les  ornements,  tels  que  ban- 
nières, etc.,  qui  servent  aux  proces- 
sions, et  à  allumer  les  cierges  les 
jours  de  réunion. 

III.  Des  Choristes.  —  Les  Choris- 
tes entonnent  les  cantiques  et  les 
hymnes  qu'on  chante  dans  les  i^u- 
nions;  il  leur  est  prescrit  de  préjm- 
rer  d'avance  ce  qu'elles  doivent 
chanter. 


(i)Dans  le  cas  où,  les  Congréganistes  étant 
trop  nombreuses,  la  charge  d'infirmières  de- 
viendrait onéreuse,  les  consœurs  du  voisinage 
des  malades  se  montreront  plus  assidues  à  les 
visiter,  et  à  les  assister  selon  leurs  besoins 
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CHAPITRE  VIL 

DES    POSTULANTES    ET    DE    LA    RÉCEPTION. 

I.  La  Oongréj^tion  n'admet  pas 
indistinctement  toutes  les  personnes 
qui  se  présentent  pour  en  faire  par- 
tie; elle  n'agrée  que  celles  dont  la 
conduite  est  irréprochable,  et  qui  se 
trouvent  dans  la  1*6801  ution  de  prati- 
quer tout  ce  que  prescrit  le  règle- 
ment. 

IL  Dès  que  le  conseil  aura  décidé 
l'admission  d'une  P^i'-tulante,  son 
nom  sera  inscrit  dans  le  cahier  ad 
hoc;  et  la  Conseillère  de  son  quar- 
tier lui  en  donnera  connaissance. 
Dès  ce  moment,  la  Postulante  est 
tenue  de  suivre  tous  les  exei-cices  de 
la  Congrégation,  et  de  se  conformer 
î\  son  règlement.  Ce  ne  sera  qu'après 
(lu'elle  aura  donné  une  preuve  suffi- 
sante de  sa  bonne  conduite  qu'elle 
pourm  être  re^ue  définitivement. 

III.  Les  réceptions  auront  lieu  or- 
dinairement aux  fêtes  de  la  Congré- 
gation. Le  Dlreoteur  annoncera  d'à- 
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vaille  le  Jour  de  la  îMV«i.ti(>n,  et  pro- 
clamera 1<?  nom  lies  daioes  qui  de- 
vront y  être  admises.  En  outre,  les 
Conseillères  notifieront  à  chacune 
d'elles  leur  admiission  prochaine,  et 
les  'préviendront  en  même  temps  f'«^ 
se  munir  d'un  cierge  et  d'une  mé- 
daille de  sainte  Anne,  qui  sont  ]es 
objets  nécessiiires  pour  cette  cérémo- 
nie. 

IV.  Une  fois  averties  de  leur  pro- 
chaine admission  définitive,  les  da- 
mes qui  doivent  être  reçues  se  dispo- 
seront à  la  réception  des  sacrements 
de  Pénitence  et  d'Exicharistie. 

Le  jour  de  la  cérémonie  étant  ar- 
rivé, et  à  l'heure  indiquée,  elles  se 
rendront  dans  la  chai>elle  de  la  Con- 
îïrégation,  munies  du  cierge  et  de  la 
médaille  de  sainte  Anne.  Après  le 
chant  du  Veni,  Creator ^  les  Sacris- 
tines allument  les  cierges  des  Pastu- 
lantes;  et  le  Directeur  procède  à  la 
bénédiction  (.t^s  médailles.  Aloi-s  h^ 
Assistantes  accompagnent  les  T*o«tu- 
lante^  aux  balustres;  et  ]h  le  Dircn;- 
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teui*  adresse  à  chacune  d'ellas  ces  pa- 
i-oles  :  Promettez  -  vous  d'observer 
avec  ^délité  le  règlement  de  la  Con- 
grégation, et  de  vous  montrer  tou- 
jours une  digne  servante  de  sainte 
Anne?  Dès  qu'elles  ont  toutes  répon- 
du: Je  le  promets  avec  la  grâce  de 
Dieu,  les  Assistantes  leur  passent  la 
médaille  au  cou  après  la  leur  avoir 
fait  baiser. 

fiOrsqu'eUes  ont  toutes  prononcé 
leur  engagement,  la  Supérieure  fait 
en  leur  nom  l'acte  de  consécration, 
après  lequel  on  termine  la  cérémonie 
par  le  chant  d'un  cantique  ;  et  le  nom 
des  nouvelles  Congréganistes  est  ins- 
crit dans  le  catalogue. 

V.  Le  jour  de  leur  réception,  les 
Congréganist-es  feront  une  offrande 
fselon  leurs  moyens,  et  le  produit  en 
sera  affecté  aux  besoins  de  la  Con- 
grégation. A  la  fin  de  la  cérémonie 
les  Sacristines  recueilleront  les  cier- 
ges qu'elles  mettront  en  réserve  pour 
les  illuniinattious  des  fêtes  de  la  Con- 
grégation. * 
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CHAPITRE  VIII. 


DE  l'exclusion. 

I.  Pour  que  la  Congrégation  se 
soutienne  et  opère  le  bien,  il  faut  que 
le  i-èglement  soit  scrupuleusement 
observé,  et  que  les  membres  qui  la 
composent  mènent  une  vie  exem- 
plaire. Elle  ne  doit  donc  point  gar- 
der dans  «on  sein  des  Congréganistes 
dont  la  conduite  serait  un  sujet  de 
scandale,  ou  qui  cesseraient  d'être 
fidèles  aux  obligations  qu'elle  leur 
impose. 

II.  C'est  pourquoi,  si  une  Congre 
gation  s'oubliait  jusqu'à  tomber  dans 
quelque  faute  grave  contre  l'hon 
neur,  ou  à  tenir  une  conduite  qui  se- 
ra.it  un  «ujet  de  trouble  .pour  sa  fn- 
mille  ou  de  scandale  pour  son  voisi- 
nage, le  Directeur,  dès  qu'il  en  aura 
connaissance,  réunim  le  conseil  qui 
prononœra  son  exclusion  de  la  Con- 
grègation,  et  la  lui  fera  notifier  par 
la  Conseillère  de  son  quartier. 
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III.  Si  le  cas  ne  paraissait  pas  as- 
sez grave  au  jugement  du  conseil 
pour  mériter  l'exclusion,  et  qu'on  ju- 
geât cependant  qu'une  admonition 
fut  nécessaire,  la  Su])érieure  se  char 
géra  d'avertir  cijarilableinent  la  dé- 
limiuante,  et  si,  après  un  temps  suffi- 
sant, il  n'y  avait  pas  d'amendement 
de  sa  part,  elle  sera  exclue  de  la  Con- 
grégation. 

IV.  L'exclusion  de  la  Congréga- 
tion une  fois  primoncée  contre  une 
Congréganiste.  son  nom  sera  rave  du 
catalogue;  dès  ce  moment,  cessant 
d'appartenir  à  la  Congrégation,  elle 
n'aui'a  plus  part  à  ses  privilèges,  et 
ne  pourra  réclamer  aucun  droit  en 
vorf  u  des  contributions  régulières  et 
antres  offrandes  qu'elle  aurait  faites 
A  la  Congrégation  pendant  qu'elle  en 
était  membre. 


N.  n.— Le  Directeur  lira  de  temps 
en  temps  le  règlement  de  la  CouLné. 


j\'.%- 
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gatioii  dans  les  assemblées  jçénémles, 
et  eu  fera,  autant  ciue  possible,  le  su- 
jet des  instructious. 


ORDRE  ET  FRIEiRES  DES  REUNIONS 


CHAPITRE  IX. 


1°    AU    COMMENCEMKNT    DE  L'KXERCICB. 


INVOCATION  A  l'ESPRIT-SAINT, 


Venez,  Esprit-Saint, 
remplissez  les  cœurr 
de  vos  fidèles  et  allu- 
mez en  eux  le  feu  de 
votre  amour. 

V.  Envoyez  votre  Es- 
prit et  tout  sera  créé. 

R.  Et  vous  renouvel- 
lerez la  face  de  la  ter- 
re. 

PRIONS. 

O  Dieu,  qui  avez  ins- 
truit le  cœur  des  fidè- 
les par  la  lumière  du 
Saint  -  Esprit  donnez- 
nous  cet  Esprit-Saint 
qui  nous  fasse  goûter 
et  aimer  le  bien,  et  qui 
répande  toujours  en 
noiis  sa  consolation. 
Par  Notre  -  Seigneur 
Jésus-Christ. 

Ainsi  soit-il 


Veni,  Sancte  Spi- 
ritus,  reple  tuorum 
corda  fîdelium,  et  tui 
amoris  in  eis  ignem 
accende. 

v.  Emitte  Spiritum 
tuum  et  creabuntur. 

R.  Et  renovabis  fa- 
ciem  terrae. 

OREMUS. 

Deus,  qui  corda  fî- 
delium  Sanctî  Spiri- 
tus  illustratione  do- 
cuisti,  da  nobis  in  eo- 
dem  Spiritu  recta  sa- 
pere,  et  de  ejus  sem- 
per  consolatione  gau- 
dere.  Per  Christum, 
Dominum     Nostrum. 

Amen. 


^^  OIJDKK  ET  l'RIÈRK 

CHAPFXET  DB  SAINTE-ANNE. 

Première  dizain  ■>   —  Considérons 

le  bonheur  de  sai\.    Anne  pendant 

les  neuf  mois  qu'elle  porta  dan>s  son 

sein    la    très   sainte    et    immaculée 

^  Vierge  Marie. 

8i  sainte  Elisabeth  fut  remplie  du 
S^aint-Bsprit  au  moment  de  la  sanc- 
tification de  Jean-Baptiste  lors  dv» 
la  Visitation,  que  ne  dut  pas  faire  le 
même  Esprit-Saint  en  faveur  de 
sainte  Anne,  dès  l'instant  de  l'imma- 
culée conception  de  Marie  qui  a  tou- 
joui-s  été  par  excellence  le  temple  du 
Dieu  vivant? 

Félicitons  Sainte-Anne  de  son  bon- 
heur et  demandons  à  Dieu  par  son 
intercession  un  grand  amour  pour 
la  vertu  de  pureté. 

Deuxième  dizaine.  —  Unissons- 
nous  à  la  joie  de  Sainte-Anne  au  jour 
de  la  naissance  de  la  très  sainte  et 
immaculée  Vierge  Marie. 

-Le  Saint-Esprit  avait  certaine 
ment  fait  connaître  à  Sainte-Anne, 
dep        le   moment   de   l'immaculée 
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conception  de  Marie,  que  sa  sainte 
Fille  était  destinée  à  de  bien  grandes 
ohoses.  A  sa  naissance,  Marie  non 
seulement  précède  le  Messie  comme 
l'aurore  précède  le  soleil  ;  mais  elle 
doit  en  devenir  la  mère.  Quel  bon- 
heur pour  Sainte-Anne  d'avoir  mis 
au  monde  cette  fille  de  bénédiction 
en  qui  et  par  qui  le  Tout-Puissant  va 
opérer  de  si  grandes  merveilles  ! 

Félicitons  de  nouveau  Saint>e- 
Anne,  et  demandons  pardon  à  Dieu 
de  tous  les  manquements  dont  nous 
nous  sommes  rendues  coupables  dans 
1  accomplissement  des  devoirs  de 
notre  état. 

Tro'.nhne  dizaine.  —  Admirons 
les  soins  et  la  sollicitude  de  Sainte- 
Anne  dans  l'éducation  de  la  très 
sainte  et  immaculée  Vierge  Marie. 

Certainement  Sainte-Anne  était 
juste  devant  Dieu;  éclairée,  comme 
elle  l'était,  par  le  Saint-Esprit  sur 
1^  destinées  de  sa  fille  bien-aimée, 
dès  le  moment  de  son  heureuse  nais- 
sance, elle  ne  dut  plus  vivre  que  pour 
>ieu,  en  s'acquittant  des  devoirs  que 
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la  grâce  et  la  nature  lui  imposaient 
au  sujet  de  cette  enfant  de  bénédic- 
tion. Aussi  comme  elle  fut  récom- 
pensée de  ses  soins  ! 

Demandons  à  Sainte-Anne  qu'elle 
nous  obtienne  de  Dieu,  par  l'inteiras- 
sion  de  Marie,  sa  fille  bien-aimée, 
toutes  les  grâces  dont  nous  avons  be- 
soin pour  Pimiter,  et  par  là  arriver 
heureusemen-t  au  ciel  avec  tous  ceux 
dont  nous  sommes  chargés. 


PRIERE  A  SAINTE-ANNE. 

Nous  TOUS  saluons,  ô  glorieuse  Sainte- Anne  ! 
Soyez  bénie  entre  toutes  les  femmes  de  ce 
que  vous  avez  eu  le  bonheur  de  porter  dans 
votre  sein  la  très  sainte  et  immaculée  Vierge 
Marie,  mère  de  Dieu.  Nous  prenons  part  à 
la  joie  que  vous  ressentîtes  au  moment  de  son 
heureuse  naissance,  et  au  généreux  sacrifice 
que  vous  fîtes  au  Père  éternel  en  l'a  présentant 
au  temple.  Présentez-nous  vous-même,  grande 
sainte,  à  Marie,  votre  chère  fille,  et  à  Jésus- 
Christ,  son  divin  fils,  et  soyez  notre  avocate 
et  notre  protectrice  auprès  de  l'un  et  l'autre. 
Apprenez-nous  à  marcher  sur  vos  traces,  afin 
qu'après  avoir  imité  vos  vertus,  nous  ayons 
part  à  vos  récompenses.  Daignez,  ô  bonn# 
Sainte-Anne,  nous  en  obtenir  la  grâce,  et,  après 
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avoir  ressenti  les  heureux  effets  de  votre  pro- 
tection sur  la  terre,  nous  irons  les  publier  un 
jour  dans  le  ciel.     Ainsi  soit-il. 

laiTntltglis-lT''   protégez-nous,   protégez 
(Ind.  de  40  jours,  chaque  fois.) 
lECTURE  OU  INSTRUCTION. 

2°  A  lA  FIN  DE  l'exercice. 
INVOCATION    A   SAINTE-ANNE. 

O  glorieuse  sainte  Anne,  qui  avez  dû  à  l'in- 
nocence de  votre  vie  et  à  la  ferveur  de  vos 
prières  d  être  choisie  pour  mettre  au  monde 

ihf^^r^     ^  "''""^  Rédempteur,  daignez  nous 
obtenir  quelque  part  à  vos  vertus.  Ave,  Maria 

O  glorieuse  sainte  Anne,  qui,  en  prévision 
des  hautes  destinées  de  votre  fille  immaculée" 
avez  veille  avec  tant  de  soin  sur  son  enfance 
l'îl"^"^!?^  "°"/  ^y°"^  ^^  "^^"^e  sollicitude  à 
Ave  MarL  "  "^"^  ^''"  "°"'  ^  ^°""^«- 

O  glorieuse  sainte  Anne,  qui  avez  si  géné- 
reusement offert  à  Dieu  votre  fille  bien-aimée 
ne  souffrez  pas  qu'aucun  de  nos  enfants  soit 
sépare  de  lui  par  le  péché.  Ave,  Maria. 

n^hi"^^P  •""^'    '"^'^   "^^   ^*"«  "-'onçue   sans 
pèche.     Priez  pour  nous. 

Sainte-Anne,    modèle    des    épouses    et    des 
mercs.     Priez  pour  nous. 

Samte-Anne.  secours  des  personnes  mariées, 
rriez  pour  nous. 

Sainte-Anne,    notre    patronne.    Priez    pour 
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ORAISON. 

Dieu  tout-puissant  et  éternel,  qui  avez  dai- 
gné choisir  la  bienheureuse  sainte  Anne  pour 
être  la  mère  de  celle  qui  a  enfanté  votre  Fils 
unique,  faites,  nous  vous  en  supplions,  qu'en 
honorant  sa  mémoire  avec  dévotion,  nous  par- 
venions par  ses  mérites  à  la  gloire  de  la  vie 
éternelle,  par  Jésus-Christ  Notre- Seigneur. 
Ainsi  soit-il. 

Une  fois  Notre  Père  et  Je  vous  salue,  Marie. 

i"  Pour  l'Ejlise  et  pour  le  Souverain  Pon- 
tife. 

2°  Pour  Monseigneur  l'Evêque. 

3°  Pour  les  Prêtres  et  les  Missionnaires. 

4°  Pour  les  Congréganistes  légitimement 
absentes. 


PRIONS  POUR  LBS  CONGRÉGANISTES  DÉCÉDÊES 


PSAUME   T29. 

Des  profondeurs  de 
l'abîme,  j'ai  crié  vers 
vous,  Seigneur  :  Sei- 
gneur, écoutez  ma  voix. 

Que  vos  oreilles 
soient  attentives  à  la 
voix  de  ma  prière. 

Si  vous  vous  souve- 
nez des  iniquités,  Sei- 
gneur, qui  soutiendra 
votre  présence? 

Mais  la  propitiation 
est  en  vous,  Seigneur. 


PSAL,   129. 

De  profundis  cla- 
mavi  ad  te.  Domine; 
Domine,  exaudi  vo- 
cem  meam. 

Fiant  aures  tuae  in- 
tendentes,  in  vocem 
deprecationis  meae. 

Si  iniquitates  ob- 
servaveris.  Domine, 
Domine,  quis  sustine- 
bit? 

Quia  apud  te  pro- 
pitiatio  «st;  et  prop- 
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ter  léger  •  ^:am  sust  - 
nui  te,   li'  î'vne. 

Sustinuit  a  n  i  n.  a 
mea  in  verbo  ejus  ; 
speravit  anima  mea 
in  Domino. 

A  custodia  matuti- 
na  usque  ad  noctem 
speret  Israël  in  Do- 
mino. 

Quia    apud    Domi- 
num  misericordia,  et  i 
copiosa  apud  eum  re- 
demptio. 

Et  ipse  redimet  Is- 
raël ex  omnibus  ini- 
quitatibus  ejus. 

Requiem  aeternam 
dona  eis,  Domine 

Et  lux  perpétua  lu- 
ceat  ds. 


et  a  cause  de  votre  loi, 
J  ai  soutenu  votre  juge- 
ment. 

Mon  âme  est  soute- 
nue dans  votre  parole  • 
mon  âme  a  espéré  dans 
le  beigneur. 

Depuis  la  veille  du 
matin,  Israël  espérera 
dans  le  Seigneur. 

Car  dans  le  Seigneur 
est  la  miséricorde,  et 
une  abondante  rédemp- 
tion est  dans  son  cœur. 
Et  lui-même  rachè- 
tera Israël  de  toutes 
ses  iniquités. 

Donnez-leur  le  repos 
éternel,  ô  Seigneur. 

Et  que  votre  lumière 
éternelle  brille  sur 
elles. 


ORAISON. 

Seirneur,  ne  méprisez  pas  les  prières  oar 
lesquelles  nous  vous  conjurons  humblement  de 
placer  dans  le  lieu  de  la  lumière  et  de  la  paix 
iort^^L^''  ^°'  servantes,  que  vous  avez'^faU 
sortir  de  ce  monde,  et  d'ordonner  qu'elles 
soient  associées  à  la  gloire  de  vos  Saints,  paî 
Notrc-Seigneur  Jésus-Christ.    Ainsi  soit-il 

PRIÈRE  A    SAINT-JOSKPH. 

Je  vous  salue,  saint  Joseph,  plein  de  grâce  : 
le  Seigneur  et  sa  sainte  Mère  sont  avec  vous  ' 
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VOUS  êtes  béni  entre  tous  les  hommes,  et  Jésus, 
le  fruit  de  votre  épouse,  est  béni. 

Saint'  Joseph,  époux  vierge  d'une  Vierge 
mère,  priez  pour  nous  qui  sommes  vos  ser- 
vantes et  vos  enfants;  assistez-nous  mainte- 
nant et  à  l'heure  de  notre  mort,  vous  qui  avez 
eu  le  bonheur  de  mourir  entre  les  bras  de 
Jésus  et  de  Marie. 

PRIÈRE  A  LA  SAINTE  VIERGE. 

J[e  vous  salue,  Marie,  pleine  de  grâce,  le 
Seigneur  est  avec  vous  ;  que  vot:  t  grâce  soit 
avec  moi  ;  vous  êtes  bénie  entre  toutes  les 
femmes,  et  bénie  soit  sainte  Anne,  votre  mère, 
de  laquelle  vous  êtes  sortie  sans  tache,  ô  Marie, 
toujours  Vierge!  et  de  vous  est  né  Jésus- 
Christ,  le  fils  de  Dieu.    Ainsi  soit-il. 


Nous  nous  mettons 
sous  votre  protection, 
sainte  Mère  de  Dieu  ; 
ne  rejetez  pas  nos 
prières  dans  nos  be- 
soins présents,  et  dai- 
gnez nous  délivrer  de 
tous  les  dangers  qui 
nous  menacent,  ô  Vier- 
ge glorieuse  et  bénie. 

Ainsi  soit-il. 


Sub  tuum  praesi- 
dium confugimus, 
sancta  Dei  Genitrix; 
nostras  deprecationes 
ne  despicias  in  neces- 
sitatibus;  sed  à  peri- 
culis  cunctis  libéra 
nos  semper.  Virgo 
gloriosa  et  benedicta. 
Amen. 
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CHAPITRK  X. 

PRIERES 

ET  CEREMONIES  DE  LA  RECEPTION. 


1°  Veni,  Creator. 


Veni,   Creator  Spi- 
ritus, 
Mentes   tuorum  visi- 
ta ; 
Impie  supernâ  gratià 
Quar         creasti   pec- 

'     -1 

Qui    .  draclitus   di- 

ceris, 
Donum    Dei    Altisst- 

mi, 
Fons  vivus,  ignis.  ca- 

ritas, 
Et  spiritalis  unctio. 


Tu  septitormis  mu- 

nere, 
Dextrae  Dei  tu  digi- 

tus,  . 

Tu     rite     promissum  I 

Patris,  I 

Sermone   ditans  gut- 

tura. 
Accende  lumen  sen- 

sibus, 


Venez,  divin  Créa- 
teur. Esprit-Saint,  vi- 
sitez les  âmes  de  ceux 
qui  sont  à  vous,  tt 
remplissez  de  votre 
grâce  céleste  les  cœurs 
que  vous  avez  créés. 

C'est  vous  que  nous 
aimons  à  appeler  Con- 
solateur,    le     don     du 
Dieu  très-haut,  la  sour- 
ce  d'eau    vive,   le    feu 
sacre,  la  charité  même 
et  1  onction  spirituelle. 
C'est  vous  qui  nous 
,  sanctifiez  par  les   sept 
dons  de  votre  grâce  • 
vous  êtes  le  doigt  dé 
la   main   de   Dieu  ;    le 
Père  éternel  vous  avait 
promis  à   son   Eglise  ; 
en  descendant  sur  les 
Apôtres  vous  avez  ren- 
du   leurs   langues   élo- 
quentes. 


mm 
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Eclairez  nos  esprits 
de  vos  lumières  ;  em- 
brasez nos  cœurs  de 
votre  amour  ;  fortifiez 
notre  "chair  faible  par 
une  vertu  que  rien  ne 
puisse  jrtnais  ébranler. 

Repoussez  loin  de 
nous  notre  ennemi  ; 
faites-nous  goûter  vo- 


Infunde  amorem  cor- 

dibus, 
Infirma     nostri    cor- 

poris 
Virtute   firmans  per- 

peti. 
Hostem        repellas 

longius, 
Pacemque  dones  pro- 

tinus  : 


Ductore  sic  te  praevio, 

ire   UillX,   Cl  SUVti    yjuj-   ,   ...  *^ 

mênie  nôtre  guide,  nous    Vitemjs    omne    nox- 


,  tre  paix,  et  soyez  vous 


détournant  de  tout  ce 
qui  pourrait  nous  nuire. 

Faites  que  nous  croy- 
ions éternellement  un 
Dieu  en  trois  person- 
nes, le  Père,  le  Fils,  et 
vous  qui  êtes  l'Esprit 
procédant  du  Fère  et 
du  Fils. 

Gloire  soit  au  Père 
éternel  dans  tous  les 
siècles,  au  Fils  qui  est 
ressuscité  d'entre  les 
morts,  et  au  Saint-Es- 
prit. 

Ainsi  soit-il. 


mm. 

Per  te  sciamus,  da, 

Patrem, 
Noscamus   atque   Fi- 

lium; 
Te    utriusque    Spiri- 

tum, 
Credamus  omni  tem- 

pore. 
Gloria     Patri    Do- 
mino, 
Natoque  qui  à   mor- 

tuis 
Surrexit    ac    Paracli- 

to. 
In  saçculormn  saecula. 


Amen. 

V.  Kniitte  Spiritum  tuum,  et  creabuntur. 
R..Et  renovabis  faciem  terrae. 


ORgMUS. 


Deus,  qui  corda  fidelium  Sancti  Spiritus  il- 
lustratione  docuisti,  da  nobis  in  eodem  Spntu 
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resta  sapere,  et  de  ejus  seraper  consolatione 
gaudere.  Per  Christum  Dominum  uostrum. 
Amen. 


2°  Bénédiction  des  médailles  et  des  images  de 
sainte  Anne. 

V.  Adjutorium  nostrum  in  nomine  Doniini. 
—  R.  Qui  fecit  cœlum  et  terram. 

V.  Dominus  vobiscum.  —  r.  Et  cum  spiritu 
tuo. 

ORËMUS. 

Omnipotens  sempiterne  Deus,  qui  sanctorum 
imagines  sculpi,  aut  pingi  non  reprobas.  ut 
quoties  illas  ocuHs  corporis  intuemur,  toties 
eorum  actus  et  saiictitatem  ad  imitandam,  me- 
moriae  oculis  meditemur,  nas,  quaesumus,  ima- 
gines in  honorem  et  memoriam  beatae  Annse, 
matris  beatissimae  Virgmis  Mariae,  adoptatas 
bene  t  dicere  et  santificare  digneris  :  et  prarsta 
ut  quicumque  coram  illis  beatam  Annam  sup- 
pliciter  colère  et  honcrare  studuerit,  illius  me- 
ritis  et  obtentu  a  te  gratiam  in  praesenti,  et 
aeternam  gloriam  obtineat  in  futurum.  Per 
Christum  Dominum  nostrum.    Amen. 

Ultimo  aspergat  aquâ  henedictâ. 

3°  Après  la  bénédiction  des  médailles  et  des 
images,  les  postulantes  se  mettent  à  qcnoux;  le 
Directeur  adresse  à  chacune  d'elles  ces  pa- 
roles: 
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Promettez-vous  d'observer  avec  fidélité  le 
règlement  de  la  congrégation,  et  de  vous  mon- 
trer toujours  une  digne  fille  de  sainte  Anne? 
— Chacune  répond:  Oui,  je  le  promets  avec  la 
grâce  de  Dieu. 

Alors,  le  Directeur,  après  avoir  fait  baiser 
la  médaille  à  la  nouvelle  congréganiste,  la  pré- 
sente aux  Assistantes  qui  la  lui  passent  au  cou. 

4°  Lorsqu'elles  ont  toutes  prononcé  leur  en- 
nag entent,  la  supérieure  fait  en  leur  nom  l'acte 
de  consécration  suivant  : 


ACTE   DE   CONSFXRATION    A    SAINTE  AXXE. 

"  Glorieuse  sainte  Anne,  en  ce 
"  jour,  où  vous  voulez  bien  me  pren- 
"  (Ire  sous  voti'e  protection  spéciale, 
"  en  me  recevant  dans  la  Conj?réofa- 
"  tion  établie  dans  cette  éjjlise  en 
"  votre  honneur,  je  viens  vous  saluer 
"  avec  un  profond  respect,  et  vous 
"  féliciter  de  votre  glorieux  privilè«»:e 
"  de  mère  de  la  Mère  de  Dieu.  Sovez 
"donc  îl  jamais  b(Miie  du  bonheur 
"  (jue  vous  avez  eu  de  concevoir  et  de 
"  ï>orter  dans  votre  sein  la  très  sain- 
"  te  et  immaculée  Vierge  Marie.  Je 
"  prends  part  h  la  joie  que  vous  avez 
"  ressentie  au  moment  de  sa  bicnheu- 
"  reuse  naissance  et  à  la  générosité 
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^^de    votre    sacrifice    lorsque    vous 

^^  I  avez  pr^entée  au  temple.  Présen- 
tez-moi,    vous-même,    aujourd'hui, 

,,  avec  tout  ce  <]|ui  pourra  jamais  dé- 
pendre de  moi,  à  Jésus  et  à  Marie, 
et  daignez  être  auprès  d'eux  ma 

^^  douce  avocate.  En  retour,  je  vous 

u  Irlll  ^"^  ^^^^"^  ••  i'»«Plorerai 
votre  secours  dans  tous  mes  be- 

^^  soins  ;  et  dans  toute  ma  conduite, 
je  vous  considérerai  comme  mon 

Î^A^^^^;^.^^*^^""'"^^^   '«a   bonne 
mère,  d'être  fidèle  à  ces  résolutions, 
^^i^lil  que  na,-je  pas  à  espérer  pen- 
dant ma  vie,  et  surtout  au  moment 

<^^  "!?,x??'**'  ^*  j'^^  ^^  bonheur,  par 
;;ma  fidélité,  de  trouver  grûce  au- 
,,  Pi*^  de  vous,   ô  glorieuse  sainte 

pèche  î  Ainsi  soit-il." 

é,S,  "^^^^f  ^'?^*^  ^^  consécration,  le  Directeur 
prononce  la  formule  de  réception:    '^"^^'^'^'"^ 

^^Sf  •  _a"ctoritate  qui   ;ungor.   et  niihi  con- 
VOS   facio  participes  omnium  bonorum   «piri- 
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tualium  ejusdem  societatis,  in  nomine  Patris, 
et  Filii,  et  Spiritus  Sancti.    Amen. 

Suscipiat  vos  Christus  in  numéro  consoro- 
rum  nostrarum  et  suarum  famularum  et  con- 
cédât vobis  tempus  benè  vivendi,  locum  benè 
agendi,  constantiam  benè  perseverandi,  ad 
aeternae  vitae  haereditatem  féliciter  pervenien- 
di,  et  sicut  nos  hodiè  fraterna  charitas  spiri- 
tualiter  jungit  in  terris,  ita  divina  pietas,  qui 
dilectionis  et  auctrix  et  amatrix,  vos  cum  fide- 
libus  suis  conjungere  dignetur  in  cœlis  :  Per 
eumdem  Christum  Dominum  nostrum. 

Amen. 

V.  Ecce  quam  bonum  et  quam  jucundum.  — 
R.  Habitare  fratres  in  nnum. 

V.  Confirma  hoc,  Deus,  quod  operatus  es  in 
nobis.  —  R.  A  templo  sancto  tuo  quod  est  in 
Jérusalem. 

V.  Salvas  fac  ancillas  tuas.  —  R.  Deus  meus, 
sperantes  in  te. 

V.  Mitte  eis  auxillium  de  sancto.  —  R.  Et  de 
Sion  tuere  eas.  tt    j-     • 

V.  Ora  pro  nobis,  beata  Anna.  —  R.  Ut  digni 
efficiamur  promissionibus  Christi. 

V.  Domine,  exaudi  orationem  meam. 

—  R.  Et  clamor  meus  ad  te  veniat. 
v,  Dominus  vobiscum. 

—  R.  Et  cum  spiritu  tuo. 

ORÏMUS. 

Adesto,  Domine,  supplicationibus  nostris,  et 
has  famulas  tuas,  quas  in  congregatione  beatae 
Annae  aggregavimus,  benedicere  dignare,  et 
praesta,  ut  statuta  nostra,  per  auxilium  gratiae 
tuae,  sanctè,  piè  ac  rcligiosè  viveiido,  valeant 
observare,    et    observando    vitam    promerere 
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S«-ii.piternain  :  Per  Christum  Doniimim  nos- 
truin. 

6°  Chant  du  Sub  tuum  ou  dun  cantique. 

7°  Après  la  cérémonie,  le  Directeur  distri- 
bue aux  nouvelles  congréganistes  les  images 
ou  diplômes  de  sainte  Anne,  au  bas  desquels 
il  inscrit  leur  nom  et  la  date  de  leur  récep- 
tion, (i) 


Obserz'atiou  très  iiiiporiante. 

Il  existe  une  Archiconfrérie  de  Sainte- Anne 
établie  dans  la  Basilique  de  Sainte-Anne  de 
Beaupré,  et  enrichie  par  Leurs  Saintetés  Léon 
XIII  et  Pie  X,  d'immenses  trésors  spirituels, 
comme  on  peut  le  voir  ci-après  ; 

Toute  association  des  Dames  de  Sainte- 
Anne  peut  être  affiliée  à  cette  archiconfrérie, 
et  participer,  par  là  même,  aux  mêmes  indul- 
gences. 

Voici  la  marche  à  suivre  pour  qu'une  Asso- 
ciation particulière  puisse  être  affiliée  à  l'Ar- 
chiconfrérie  de  Sainte-Anne,  et  participer  aux 
indulgences  et  aux  privilèges  dont  le  Souve- 
rain Pontife  l'a  enrichie  : 

1°  D'après  une  décision  de  la  Sacrée  Con- 
grégation des  Indulgences,  il  est  absolument 
nécessaire  d'obtenir  par  écrit,  de  l'évêque  du 


(i)  On  peut  se  procurer  ces  diplômes  chez 
les  Pères  Rédemptoristes  de  Sainte-Anne  de 
Beaupré,  ou  à  la  Librairie  Beauchemin,  Mont- 
réal, au  prix  de  25  cts  l'unilé  ;  $2.50  la  dou.- 
zaine  ;  $15.00  le  cent 


Iff 


I. 
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Iifii,  ou  de  son  vicaire  gcnéral  délégué  spé- 
cialemeut  à  cet  etfet;  a)  l'érection  canonigue 
de  I  association;  b)  l'autorisation  de  l'affilier 
a  1  Archiconfrérie  de  Sainte-Anne  de  Beaupré- 
c)  1  approbation  des  statuts  qui  sont  requis 
pour  toute  association. 

2°  Ces  documents  obtenus,  il  faut  adresser 
au  Recteur  des  PP.  Rédemptoristes  à  Sainte- 
Anne  de  Beaupré,  directeur  de  l'Archicon  frê- 
ne, établie  en  la  Basilique,  une  demande  d'a- 
gregation  en  lui  transmettant  la  copie  des  piè- 
ces épiscopales. 

A  ces  conditions,  il  donne  des  lettres  d'agré- 
gations et  d'affiliations  qui  mette,  t  l'associa- 
tion particulière  en  droit  de  jouir  des  indul- 
gences et  des  privilèges  de  l'Archiconfrérie 


DEUXIEME  PARTI K. 

AKCillCONFRÉHIE  DE  SAINTE-ANNE. 


ARTICLE  PREMIER. 

LES   ORIGINES  DE   t'ARCHICONFRÉRIE. 

Plus  que  vingt-cinq  ans  m  sont 
(H^oules   depuis   que    Je   Pape   Léon 
A 111  a  enrichi  de  précieuses  faveu»^ 
spirituelles  la  confrérie  de  Saint>L 
Anne  de  Beaupré.   Le  27  septembre 
ioob,  à  Ja  demande  du  R.  P.  J.  Tie- 
len,  Rédemptoriste,  Curé  de  Sainte- 
•Anne  de  Beau/pré,  le  Oardinal  E.  A 
Taischereau  avait  érigé  une  confrérie 
de  Sainte-Anne  au  célèbre  Sanctuai- 
re. Mais  notre  pieux  Archevêcjue  ne 
penmit  pa^  avoir  assez  fait  pour  pro- 
mouvoir le  culte  de  la  Bonne  sainte 
Anne  dont  il  fut  toujours  le  servi- 
teur sincère  et  dévoué. 

D-«iprè8  lui,  ce  n'était  que  le  pre- 
mier pa«  vers  la  réalisation  d'un  pro- 
jet flus  va-ste  et  vraiment  digne  de 
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'Mus  le  OiuuKlii  «t  le-s  Ktatsir„i«    i 
"m.;ut  te  ck«,ein  ,te  rattacher  toute. 

;nt  autre  que  le  SanHuaire  de  H 
^  >"ne    sainte    Anne    de    BeauL-é 
NVtaitce  pas  d'ailleu,^  entre,  Zds 
HS  vues.],  la  Pnjvidenee,  Z\  mon 
t.-a>t  a  tou5.  par  des  prodir.^  "*"" 
nombre,  qu'elle  avait  dep, il   |^" 
temps  choisi  ee  ,Iie„  po„,  e^^^'faire  £ 
théâtre  de  ses  n.is<M-ieordienses  ho  , 
te.  <^M  f;,ve„r  du  peuple  eaSque  "" 
•    Aussi   uue  année   ne  s'était   iV,s 
écon  «,.  ^„,  ,^  Cardinal  aval    éer  t 
A  Roiue  pour  obtenir  J'élévation  de 
la  Confrérie  de  Sainte-Anne  de  Be.ù 
preauïitreetanxPrivilég^.^^;e 
Arehieonfrérie. 

,.':''  2(i  Avril  1887  fut  un  jour  de 
triomphe  pour  le  di^vot  Cardinal  S-? 
Sainteté  Léon  XIII  érigeait  en  A." 
ohKonfrérie,  la  confréra^e  de  Sai,  tè- 
Anne  de  Beaupré  établie  l'année  ré- 
eeUente  et  permettait  d'v  affi  iér 
toutes  le«  confréries  du  même  .,»m 
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an  Oaii.n<ln  et  aux  Et^its-TTuis.  A  coi- 
tv  iiisijriK'  îayeur,  le  Souv<»rain  Pon- 
tif'o  ajoutait  dos  indul^rences  à  jça- 
gner  par  les  associés. 

La     dévotion     envers    la     Honne 
sainte  Anne  pouvait  dès  lors  se  dé- 
velopper  rapidement.     Elle   ti-onva 
encoi'e  un  pui.ssant  promoteur  dans 
le  Cardinal  Tascherean.    Son  Emi- 
nen^e,    munie    des    précieux    docu- 
ments reçus  de  Rome,  prépara  l'un 
de  ses  plus  beaux  mandements  et  le 
publiait,  le  15  avril  1888.  L'Arche- 
vê(}ue  de  Québec  conseilla  à  tous  les 
fidèles  de  /puiser  largement  dans  les 
trésors    que    le    Souverain    Pontife 
mettait  à  leur  disposition.    Il  con- 
seiHa  beaucoup  à  tous  ses  prêtres  et 
curés  de  ne  pas  manquer  de  former 
des  confréries  de  Sainte- Anne  dans 
leurs  paroisses  et  de  les  affilier  h 
l'Archiconfrérie  de  Sainte- Anne  de 
Beaupré,   et  de   bien   profiter   d'un 
moyen  facile  et  précieux  de  mainte 
nir  la  piété  dans  leurs  paroisses,  de 
développer    cette    dévotion    envers 
O^lle  qui  ne  cc^ssait  de  se  montrer 
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une  Patroim.»  iusij;iie,  ime  piii»sîuito 
hienfaitrifr,  et  qui  méritait  si  bien 
d'être  a/pi>elée  la  Bonne  .sainte  Anne  ! 
Depuis,  l'Archiconfrérie  a  marché 
à  -pas  de  jjéant.    En  1892  elle  avait 
enrôlé  cent  mille  membres.  En  1900, 
oit  évaluait  à  deux  cent  mille,  les  as- 
sociés   inscrits.     Aujourd'hui   après 
tiH»nte  ans,  elle  compte  environ  deux 
cent  cinquante  miLle  noms  inscrite. 
Retranchons  trente  ou  même  qua- 
rante mille  personnes  défuntes  ou 
qui  ont  complètement  abandonné  les 
pratiques  de  PArchiconfrérie,  il  res- 
terait encore  plus  de  deux  cent  mille 
associés  appartenant  k  cette  immen- 
se union   de  prières   qu'on  appelle 
TArchiconfrérie  de  la  Bonne  sainte 
Anne. 

Sans  doute  les  nombreux  associés 
de  <'ette  Archiconfrérie  seront  heu- 
reux de  connaître  ce  développement, 
ces  progrès  qui  tiennent  du  prodifçe, 
cette  bt'médiotion  extraordinaire,  pro- 
videntiels, que  Dieu  s'est  •  u  à  ré- 
piin^'^  «ur  cette  [>ratiqu4.  Je  dévo 
tioiâ  envers  la  Bonne  sainte  Anne. 
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Cii  fait  .seul  montre  que  la  <lovotîon 
envers  Sainte-Anne  t>»t  une  «UWotion 
populaire,  et  combien  il  est  facile 
d'introduire  |>artout  cette  dévotion 
nationaJe. 

Enfin,  le  Souverain  Pontife,  Pie  X 
de  regrettée  mémoire,  comme  pour 
reconnaître  le  prodigieux  épanouis- 
sement de  l'Archiconfrérie  au  cours 
du  den>'' r  quart  de  siècle  de  son 
existence,  a  bien  voulu  y  voir  l'œuvre 
divine,  et  ouvrir  en  sa  faveur  les  tré- 
sors de  la  Sainte  Eglise.  Par  un  dé- 
cret du  16  mai  1914,  il  concéda  de 
nombreuj»es  indulgences  tant  pléni<^- 
res  que  tpai^ielles,  tel  qu'on  le  verra 
plus  loin. 


ARTICLE  DEUXIEME. 

FIN  DE  l'aRCHICONFRÉRIE. 


Glorifier  la  Bonne  sainte  Anne  en 
rendant  son  culte  plue  universel  et 
plus  pratique;  faire  profiter  un  plus 
grand  nombre  d'Amas  des  grA<»e«  mer- 
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A  cet  eflPet  les  associés  seront  firtd 
les^ux  ^rati<r„e,  ci^esso™' "„^,t 

t"elle«,  pa.tic„li?reme„r'd«„rre« 
tentations,  et  Jui  den.anderont  son 
vont  avec  fervent-  Ho  „o  ." "'"?'■  *""• 

mettre  de  ,pécW  Lo?.^"'  ^'"*'"  "'^■ 

\J'J1^  l"  P"*""»»*  aussi  dans  tontes 
«  afflictiona  on  nécessités  temw.^ 
€*  aF«-  la  conflance  qne  sainte  A,m» 
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leurs  épreuves,  la  délivrance  do  leurs 
maux  ou  la  patience  de  les  supporter 
chrétiennement. 

3.  Ils  s'efforceront  dMmiter  ses  ver- 
tus dans-l'aecomplissement  des  obli- 
;3:ations  de  la  vie  chrétienne  et  des 
devoirs  de  la  vie  de  famille.  Ils  au- 
ront une  horreur  spécictle  pour  le 
bhusj>héme,  Pin  tempérance  et  le  vice 
impur.  Ils  fuiront  avec  courage  les 
occasions  du  péché,  les  com-pajjnies 
danjî:ereuses,  les  mauvaises  lectures, 
les  divertissements  déshonnêtes,  les 
fréquentations  illicites.  Les  associés, 
chefs  de  famille,  empêcheront  tout 
cela  dans  leurs  maisons. 

4.  Se  raippelant  l'amour  de  sainte 
Anne  pour  Marie,  sa  Fille  Immacu- 
lée, ils  aimeront  à  honorer  et  la  Mère 
et  la  Pille,  par  la  récitation  fré- 
quente de  VAve  Marùi,  surtout  dans 
les  tentations. 

5.  Enfin  les  associés  devront  se  dis- 
tinj»:uer  par  un  jçrand  zèle  à  propager 
la  dévotion  à  la  Bonne  sainte  Anne, 
ce  qui  ieuT  sera  un  moyeu  très  effi- 
cace de  mériter  «es  bénédictioM  et 
«es  faveurs  de  choix. 
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ARTICLE  TROISIEME 

-  '"^"°"f.  ■>■=  "ÉTÉ  HN  US.CE  D..S 

l  AHCHICONFRÉRIE. 

jwi^oir  espérer  de  LTl^  "^""^  ^t 
••'•ose  de  pC  an^in'L  '"?*    •"'«'<Jn« 

Po««r«oiVLi.irSl„  -L""^ 
aç«»nplir  fidèleme^  W  '"7-*^'  '^ 
pieuses  suivantes  Pratiques 

^aU.e%^,[rr  SrBr„  "''^"^ 
Anae.  ^*    ^^«ne   sainte 

«t  d'imiter  ses  vertus      ^«'"''^Anne 

'i?ur^d":fe,"v^^^     - 
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prient,  un  Pater  et  un  Ave,  en  y 
ajoutant  3  fois  Tinvocation  :  "  O 
Bonne  sainte  Anne,  priez  ])our 
nous!  "  Ce  serait  une  pratique  salu- 
taire de  dire  ces  prières  en  famille, 
îiiprès  les  prières  du  soir. 

4.  Chaque  mois,  ils  renouvelleront 
leur  acte  de  consécration  à  la  Bonne 
sainte  Anne  et  s'approcheront  des 
sacrements. 

5.  Ils  feront  avec  piété  le  mois  de' 
Sain  te- Anne  (juillet),  disant  chaque 
jour  quelques  prières  spéciales  en 
l'honneur  de  la  Bonne  sainte  Anne, 
et  célébrant  sa  fête  avec  dévotion,  le 
26  juillet. 

6.  Le  pèlerinajyce  au  Sanctuaire  pri- 
viléjfié  de  la  Bonne  sainte  Anne,  à 
Sainte-Anne  de  Beaupré,  sera  une 
pratique  chère  aux  associés  et  qu'ils 
aimeront  à  reconnnauder  dans  leur 
famille  et  dans  leur  paroisse. 


'■s- 
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^  ^RCniCONFRÉRIB 

ARTICLE  QUATRIEME. 

CONDITIONS  d'admission. 

Deux  conditionfi  «ont  essentiel Jes 

à-di;^*^7S^  n^"  r^  ^«  <î^it,  c'est- 
H  aire  par  Je  Directeur  ou  tonf^P  na,. 

«^  ay«.t  de  lui  pon^o^d^^^^I: 
fcaj*  <ï»«  possible,  la  loi  qtd^^IL  ,. 

à  ^r  demande,  par  JettrTôn  pn" 

S  7^"^?^^'  •""   '««  ^pré- 
sente. (Decr.  dn  26  nov.  1880  ) 

m^-n?/""*,  *  ^*''"«  *n»'''-ire  privé- 

a  Samte-Anne  de  Beaupré 
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Si  la  Congrégation  des  Dames  de 
Sainte- Anne  est  affiliée  à  l'Archicon- 
frérie,  le  jour  que  les  Dames  sont  re- 
çues dans  la  congrégation,  elles  sont 
reçues  aus^si,  membre  de  l'Archicon- 
frérie  de  Sainte-Anne  de  Beaupré. 


ARTICLE  CINQUIEME. 

FÊTES    DE   L'aRCHICONFRÉRIE. 

Les  principales  sont: 

1.  La  fête  de  Sainte-Anne,  le  26 
juillet. 

2.  La  fête  de  Saint-Joaehim,  di- 
manche dans  l'octave  de  PAssomp- 
tion. 

3.  La  fête  de  l'Immaculée  Concep- 
tion de  la  Très  Sainte  Vierge,  le  8 
décembre. 

4.  La  fête  de  Saint  Joseph,  le  19 
mars. 


Hlk 


S6 

-^nciKcoKFnKBIE 

AfrncLE  SIXIEME. 

smn.  (Dec,..  23  arrH  1^4  ^  "*"'««■ 

""«■nf  physique  S. n'  ?  ««P^he- 
Pa«  <le  sortir  de^h^,"' ,"«  P*^""*^ 
seurs  resrxHUfo  .  ^*'  '**•  confes- 
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la  f'oiifoKsIon.  Il  faut  excepter  de 
cette  fM>nc(^sion  les  [personnes  vivant 
en  l'omniunauté.  (18  sept.  1862.) 

5.  Si  une  fête  est  transférée  quant 
à  la  solennité,  Pindulgence  attachée 
à  cette  fête  l'est  également.  (9  août 
1852.  ) 

,  6.  Par  une  coneession  du  14  no- 
vembre 1877,  toutes  les  indulgences 
plénières  aècordées  à  jour  fixe  ou  qui 
le  seront  à  l'avenir  peuvent,  en  cas 
d'empêchement  légitime,  être  ga- 
gnées l'un  des  sept  jours  suivants. 

7.  Pour  les  fidèles  qui  ont  l'habi- 
tude de  la  communion  quotidienne, 
ou  à  peu  près,  la  condition  de  la  con- 
fession dans  le  délai  de  huit  joui*s 
a  été  supprimée,  et  ils  pourront  par 
conséquent,  laisser  écouler  n'importe 
quel  intervalle,  entre  deux  confes- 
sions et  ga^çner  quand  même  toutes 
l<*s  indulgences.  (l>écr.  14  février 
1900.) 


•^1 


^S  AECHICOx\J?BÉRrE 

ARTICLE  SEPTIEME. 

SOMMAIRE  DES  INDULGENCES  DE  LA  BULLE 
DE  SA  SAINTETÉ  PIE  X  DU 

i6  MAI  igi4. 
Pîcnières  :. 

1.  Le  jour  de  Tinscription 

2.  Fêté  de  NoëJ.  * 

3.  Immaculée  Conception,  8  déc 

4.  Nativité  delà  S.  Vierge,  8  sept 

5.  Sainte- Anne,  26  juillet. 

6.  Saint-Joachim,  16  août. 

7.  Saint-Michel  Archange,  2r  liept. 
S-  T.  S.  Rosaire,  7  oct. 

9.  Pentecôte. 

10.  Solennité  de  la  Sainte-Famille 

11.  Solennité  du  Sacré-Cœur  de  Je- 

12.  Pucvoimge  de  Saint-Joseph,   3e 

mercredi  de  P^ues. 

13.  Solennité  de  Sain t- Jean- Raptig. 
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14.  Le  4e  dimanche  du  mois,  on  au- 

tre jour  du  mois  où  les  asso- 
ciés se  réuniront. 

15.  A  rarticle  de  la  mort. 

Conditions:  avec  un  cœur  contrit, 
confession,  communion,  visite  d'une 
église  et  prières  aux  intentions  de 
Sa  Sainteté. 

Pour  l'indulgence  à  l'article  de  la 
mort  :  cœur  contrit,  acceptation  chré- 
tienne de  la  mort,  confession  et  com- 
munion, ou,  en  cas  d'impossibilité 
pour  la  confession  et  la  communion, 
invocation  du  S.  Nom  de  Jésus,  de 
bouche,  si  non,  de  cœur. 

Partielles  : 

7  ans  et  7  quarantaines  aux  fêtes  de: 

NoëJ, 

Ciipconeisîon,  1  janv. 

Epiphanie,  6  janv. 

Pâques,  .:    \ 

Ascension,  _,         " '^"' 
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Pête-Dieu, 

Immaculée  Conception,  8  déc 
Nativité  d,  ,a  a  Vi.,..;,7^„^, 

Annonciation.  25  ma,^!  ^'• 

^  iï5  ification,  2  fév 

Assomption,  15  août. 

4Kt"4i::^t  "„"••"'''• -"'-•«. 

tion«  de  bXu^J"''  -«  «ten.' 

pi«f erdTchriî/^r^  ^■^«^"■-  «!« 

contrit.  *^  ^"'^  "''«^  un  cœnr 

Toutes  ces  indulffences  fan*  ,- 
mères  que  partieliBo  /^  „  *"*  P'^ 
toutefois  de  l'fn  I,  •  ^^  '  ««eption 
<•»«>  de  la  mort    f  "!""•'*  P»»"-  ''«Hi- 

âmesd„P„"Stri."''P"'^'""«««"- 
ARTICLE  HUITIEME. 

'NDlaGlîNCES  ATTArBrrc 

il  Srp:tr''r'''s'"-'^ '■"'''''«'"■'•-• 

P    rer  sur  soi  une  mAIaille 
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V>énite  on  du  moins  la  cons'  '•ver  avec 
respect  dans  sa  deirieure. 

0<is  indulgences  sont  les  suivantes, 
pourvu  que  les  médailles  soient  bé- 
nites par  un  prêtre  ayant  îe  pouvoir 
d'appliquer  les  "  Indulgences  apos- 
toliques "  (les  Pères  Rédemptoristes 
jouissent  de  ce  privilège)  : 

1.  Tout  associé  qui,  au  noins  une 
foi«  par  semaine,  dit  un  chapelet  ou 
entend  la  Messe,  ou  assiste  les  pau- 
vres, ou  enseigne  la  doctrine  chré- 
tienne, ou  visite  les  malades. ..  peut, 
aux   conditions   prescrites    (confes- 
sion, communion  et  prières,  par  ex- 
emple,  cinq  Pater  et  Ave),  'gagner 
une  indulgence  plénière  auA^  ioui*s 
suivants:  Noël,  Epiphanie,  VA^.h-h 
Ascension,  Pentecôte,  Sainte  Trini- 
té, Fête-Dieu.  —  Purification,   An- 
Himciation,  Assomption,  Nativité  et 
Conception  de  la  saint-e  Vierge  :  — 
Nativité  de  saint  Jean-Baptiste,  24 
juin;  «unts  Piéride  et  Paul,  29  juin- 
saint    André,    80    novembre;    saint. 
Ja(ijiie.«s,  25  juillet;  saint  Jeaii  l'E- 
vangéliste,  27  décembre;  saint  Pht- 
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Hppe  et  saint  Jacques,  1er  mai  •  saint 
ll'f^^'"^^'  ^^  ««ût  ; 'saint  MaS 

tlj'        octobre;  saint  Mathiajs,  24 
février;  saint  Joseph,  19  mars;  ToiTs 
saint  1er  novembre.    (S    c    I     ii 
mai  1853.)  ^  ^''  -^^ 

tree  fétee  de  l'année.  -  100  Tour, 
un  airtre  jour  quelconque.        '       ' 

le  la  mort,  pour  celui  qui  recm 
mandera  dérotement  «ou  âme  S" 
ei  sera  disposé  à  recevoir  la  mort 

contn;,  se  sera  confessé  et  aura  com 

eue,  au  moins  de  cœur. 

t.^^^V''^''^'--^'^  présence  du  prê- 
tre n'est  pas  nécessaire. 

BiUm  Jes  prisonniers,  on  Iw  mala- 
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des  dans  les  hôpitaux,  les  soulageant 
par  quelque  bonne  œuvre  ;  ou  bien 
qu'on  enseignera  la  doctrine  chré- 
tienne à  l'église,  ou  dans  sa  maison 
à  ses  parents  ou  domestiques. 

5.  100  jours,  pour  quiconque  aura 
la  coutume  de  réciter,  au  moins  une 
fois  la  semaine,  le  chapelet  ou  le  Ro- 
saire, ou  l'office  dé  la  Sainte- Vieree 
ou  celui  des  Morts...  ' 

C».  100  jours,  pour  V Angélus  (ou, 
si  on  ne  ie  sait  pas,  un  Pater  et  un 
Ave,  récite  le  matin,  ou  à  midi,  ou 
le  soir,  au  son  de  la  cloche. 

7.  100  ;oMr«,  pour  celui  qui,  le  ven- 
dredi, pensera  avec  dévotion  à  la 
Passion  et  à  la  Mort  de  N.-S.,  et  ré- 
citera  3  Pater  et  Ave. 

8.  100  jours,  pour  l'examen  de 
conscience  fait  avec  repentir  et  fer- 
me propos,  et  3  Pater  et  Ave  en 
l'honneur  de  la  Sainte  Trinité. 

9.  50  jaurs,  pour  celui  qui  se  pré- 
pare par  la  prière  à  la  célébration 
de  la  Sainte  Messe,  ou  à  la  récitation 
de  l'Office  divin  ou  celui  de  la  Sainte 
vierge. 


Ûé 


ARCincONFRÉRlE 


\ 


«ter  et  1  Ave  pour  les  agonisants. 
ARTICLE  NEUVIEME. 

ACTE  DE  CONSÉCRATIO,,  A  lA  BONNE 
SAINTE-ANNE. 

n.on  en  l'honneur  de  Satate-A^r) 
Ann^T'''^  Mi^'^ricowlieuse  sâfnte 

m'atte,her  p.u.r^^rot„,P;:  \  ^vZ 
et  attirer  plus  ,ie  cœurs  en^o^  à 
Jou«  vénérer  et  à  vous  prierTv^H 
confiance  que  vous  mérte  .Te  7„„" 
choisis.  apr.«  la  très  Sainte  Viei^^o 
^ur  ma  Mère  spirituelle  et  ma  P^! 

totiuement  à  votre  service.   Je  vous 

intoï«»te  spirituels  H  immoin^U  f«»« 

^"x,I.'maf,,„.ine..TevXco;sir 
•non  «prit,  pour  ,„ni  soit  éclaW 
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en  toute  ma  conduite,  des  lumières 
de  la  foi  ;  mon  cœur,  afin  que  vous  le 
jîapdiez  pur  et  plein  d'amour  pour 
Jésus,  Marie,  Joseph  et  pour  Vous  ; 
ma  volonté,  pour  qu'elle  reste,  com- 
me la  vôtre,  toujours  conforme  à  la 
volonté  de  Dieu.  Obtenez  moi,  ô  puis- 
sante sainte  Anne,  de  vaincre  metj 
passions,  de  fuir  toute  occasion  de 
péché,  de  ne  jamais  offenser  Dieu, 
de  bien  remplir  tous  mes  devoirs,  et 
de  pratiquer,  à  votre  imitation,  les 
vertus  nécessaires  à  mon  salut  Que 
je  sois,  comme  vous,  tout  à  Dieu,  à 
la  vie  et  à  la  mort  ;  et  qu'après  vous 
avoir  honorée  et  aimée  sur  la  terre, 
6  chère  Bonne  sainte  Anne,  comme 
un  enfant  fidèle  et  dévoué,  j'aille  un 
jour  vous  j!:l()rifier  avec  les  Anges  et 
'««  Bîiints  dans  le  paradis. 
Ainsi  soit-il. 


TH0I8IEME  PARTIE. 

PRIERE  DV  MATIN. 

Au  nom  du  Père,  et  du  m»,  et  du 
Sa,nt.Bsprit.  AinH  ,oiUl 

en  eux  le  fe„  <i«  yotreit     ""*" 

qu'ici,  er^rt^lferTl^'^'  J'«- 
me»  peMî£T«,f*  vons  offre  tontes 

Je  proJte  q^^  î'etxl'ir""'  ^* 
«.ent  p«„r  ^0  JpS':  Tt^^'^^t 
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tention  ,h-  gagner  aujourd'hui  toutes 
en  indulgences  que  je  pourrai,  ^ 

vous  oiïre  tout  ce  que  je  ferai,  en  ce 

eZJà'  P"*»^^^'  ^ot««  amour,  la 
chante  envers  le  prochain,  la  rési- 
gnation dans  les  misèpes  et  les  pei- 
nes de  la  vie.  o  mon  Dieu  !  pour 
l'amour  de  Jésus^hrist,  préserva 
moi  de  tout  péché  et  de  tout  ce  Z 
pourrait  me  conduire  au  péché.  O 
Jésus!  a«cordez-moi  de  vivre  uni  à 
vou«-  O  Marie,  ma  Mère.'^n?^,^ 
mm  et  gardez-moi  sons  votre  protec- 

travail  à  celui  que  vous  avez  fait  sur 
la  terre;  aidez-moi  à  travailler  pour 
plaire  à  Dieu.  Mon  bon  Ange  Gar- 
ino"'  "***  *'''°**  Patrons,  priez  pour 


I/Ordiêon  dominicale. 

Notre  Père,  qui  «tes  an.x  deux,  que 
votre  Noni  soit  sanctifié  ;  que  votre 
règne  arrive  ;  que  votre  volonté  soit 
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faite  en  la  terre  oomnie  au  ciel  ;  don- 
nez-noufi  aujourd'hui  notre  pain  quo- 
twlien  ;  pardonnez-nous  nos  offenses 
comme  nous  pardonnons  à  ceux  qui 
nous  ont  offensées  ;  et  ne  nous  lai^ez 
point  tomber  en  tentation  ;  mais  dé- 
livrez-nous  du  mal.    Ainsi  soit-il. 

La  Salutation  Angélique. 

Je  vous  salue,  Marie,  pleine  de 
grAce;  le  Seigneur  ejst  avec  vous  • 
vous  êtes  bénie  entre  les  femmes,  et 
Jésus,  le  fruit  de  vos  entrailles,  est 

Sainte  Marie,  Mère  de  Dieu,  priez 
pour  nous,  pauvres  pécheurs,  main- 
tenant, et  à  l'heure  de  notre  mort 
Ainsi  soit-il. 

Le  Symbole  des  Apôtres. 

Je  crois  en  Dieu  le  Père  tout-puis- 
sant, Créateur  du  ciel  et  de  la  terre- 
et  en  Jésus-Christ  soii  Fils  unique' 
No;tre  Seigneur;  qui  a  été  conyu  du 
Saint-Esprit;  est  né  de  la  Vîerffe 
Marie;  a  souffert  sous  PoncePilate 
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a  été  crucifié,  est  mort  et  a  été  ense- 
veli ;  est  descendu  aux  enfers  ;  le  troi- 
sième jour  est  ressuscité  d'entre  les 
morts  ;  est  monté  au  cieJ,  est  assis  à 
la  droite  de  Dieu  le  Père  tout-puis- 
sant, d'où  il  viendra  juger  les  vi- 
vants et  les  morts.  Je  crois  au  Saint- 
Esprit,  la  sainte  Eglise  catholique, 
la  communion  des  Saints,  la  rémis- 
sion des  pé^^-hé^,  la  résurrection  de 
la  chair  et  la  vie  éternelle.  Ainsi 
soit-il. 


Acte  de  Foi. 

Mon  Dieu^  je  crois  fermement  tout 
ce  que  la  sainte  Eglise  catholique 
croit  et  enseigne,  parce  que  c'est 
vous  qui  l'avez  dit,  et  que  vous  êtes 
la  vérité  même. 

Acte  d'Espérance. 

Mon  Dieu,  aippuyé  sur  vos  promes- 
ses et  sur  les  mérites  de  Jésus-Christ 
mon  Sauveur,  j'espère  avec  une  fer- 
me confiance  que  vous  me  ferez  la 
^•ftce  d'observer  vos  commandements 
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^cte  de  Charité. 

4c«e  de  Contrition. 
Mon  Dieu,  j'ai  un  extrême  vesr^ 
tZ'^ZT"  f^"^'  parce  que  Cs 

mable,  et  que  le  péché  vous  déolaît  • 
pardoanez-moi  par  tes  mérita  1' 
Jésus<!hmt  mon   Sauveur    fe  ± 

^ateUiten^'"  '""^  »*^-  «*  "- 
^Prière  d.  l'Archiconfrérie  :  Un  Pater  et  u„ 

Bonn.  Sainte-Anne,  priez  pour  r.ou 

(Trois  f,..s.) 

4tS.o^e^p^i.^°ert  ile^""*  "o""'  -" 
d«nS  agÔ"i:'  ^°"'"''  •""'«-■noi  «   m.  ' 

doi^e-^in.^^îVrrfJ'^e'^X.ïïV''--'" 
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Les  dix  commandements  de  Dieu. 

1.  Un  seul  Dieu  tu  adoreras, 
ht  aimeras  parfaitement. 

2.  Dieu  en  vain  tu  ne  jureras, 
Ni  autre  chose  pareillement 
Les  dimanches  tu  garderas, 
tn  servant  Dieu  dévotement, 
t'ere  et  mère  tu  honoreras. 
Afin  de  vivre  longuement. 
Homicide  point  ne  seras. 
De  fait  ni  volontairement. 
Impudique  point  ne  seras, 
De  corps  ni  de  consentement. 
Le  bien  d'autrui  tu  ne  prendras. 
Ni  retiendras  sciemment. 
Faux  témoignage  ne  diras. 
Ni  mentiras  aucunement 
L  oeuvre  de  chair  ne  désireras, 
Uuen  mariage  seulement. 
Biens  d'autrui  ne  désireras, 
Pour  les  avoir  injustement. 

Lii<  aept  commandemvnts  de  VEf/Hse 

I      Les  fêtes  tu  sanctifieras, 

Qui  te  sont  de  commandement 

2.       ,es  dimanches  messe  entoiulras. 
l'.t  les  fete.i  pareillement. 

3-     Tous  tes  péchés  confesseras 
A  tout  le  moins  \me  fois  Van. 

4      lou  Créateur  tu  recevras, 

Au  moini  à  Pàcmes  humblement 
guatre-temps.  vigiles  jeûneras, 
iit  le  tarv\tUe  entièrement. 
Vendicdi  chair  ne  mangeras, 
Ni  le  samedi  incmenient. 
Droits  et  dîmes  tu  prieras, 
'  Kglise  fidèlement. 


3- 
4. 

5. 
6. 

7. 
8. 

9- 

10. 


.S. 
6. 


-, 

I 


SSi 
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LITANIES  DU  SAINT  NOM  DE  JESUS. 
SïlONW».  ayez  pitié  deljésus.  très  patient, 

Jé^-a^s,  a.e.  Pi  J;te™.1t1r- 

Sei.„eu.  ayez  pitié  de  Jést.^'lS,    de    ,a 

&  etrS;„"„"--       ^-^S-a""'  ■"•"-" 
Père    céleste   ,u.;^  êtes  JésuVoU^d'^aK 
p-eu^ayez  p,t.  de  n.    Jésus,'  Auteur  de  L  vie. 


rils,  Rédempteur  du 
mond(^,  qui  êtes  Dieu, 
ayez  pitié  de  nous. 

Esprit-Saint,  qui  êtesl 
Dieu.       .    .  I 

Trinité  Sainte,  qui  êtes 
un  seul  Dieu. 

Jésus,  Fils  du  Dieu  vi- 
vant, j 

Jésus,  splendeur  du 


Père, 
Jésus,  pureté  de  la  lu- 
mière éternelle. 
Jésus,  Roi  de  gloire, 
Jésus,  Soleil  de  justice, 
Jésus,  Fils  de  la  Vierge 

Marie, 
Jésus,  aimable, 
Jésus,  admirable, 
Jésus,  Dieu  fort,' 
Jésus,  Père  du  siècle 

a  venir, 
Jésus,  Ange  du  grand 

conseil, 
Jésus,  très  puissant, 


Jésus,  Modèle  des  ver- 
tus, 
Jésus,  Zélateur  des 

âmes, 
Jésus,  notre  Dieu, 
Jésus,  notre  Refuge 
Jésus,    Père   des    pau- 
vres, 

Jésus,  Trésor  des  fidè- 
les. 


Jésus,  bon  Pasteur. 
Jésus,  vraie  Lumière, 
Jésus,  Sagesse  éternelle 
Jésus,  Bonté  infinie,      ' 
Jésus,  notre  Voie  et 

niotre  Vie, 
Jésus,  Joie  des  Anges, 
Jésus,  Roi  des  Patriar- 
ches, 

Jésus,  Maître  des  Apô- 
tres, 

Jésus,  Docteur  des  E- 
vangélfstes, 

Jésus,  Force  des  Mar- 
tyrs, 
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Jésus,  Lumière  des 
Confesseurs, 

Jésus,  Pureté  des  Vier- 
ges, 

Jésus,  Couronne  de 
tous  les  Saints. 

Soyez-nous  propice, 

pardonnez-nous,    Jé- 
sus, 

Soyez-nous  propice, 

exaucez-nous,  Jésus, 
De  tout  mal,  délivrez- 
nous,  Jésus, 
De  tout  péché, 
De  votre  colère, 
Des  embûches  du   dé- 
mon. 
De  l'esprit  de  fornica 

tion. 
De  la  mort  éternelle, 
Du  mépris  de  vos  divi 

nés  inspirations, 
Par  le  mystère  de  votre 

sainte  incarnation, 
Par  votre  naissance. 
Par  votre  enfance. 
Par  votre  vie  toute 
divine, 


Pas  vos  travaux. 
Par  votre  agonie  et 

votre  passion. 
Par  votre  croix  et 
votre  abandonne- 
ment, 
Par  vos  souffrances, 
Par  votre  mort  et 
votre  sépulture. 
Par  votre  résurrec- 
tion. 
Par  votre  ascension, 
Par  vos  joies. 
Par  votre  gloire. 
Agneau   de    Dieu,    qui 
effacez  les  péchés  du 
monde,  pardonnez-n. 
Jésus. 
Agneau    de    Dieu,    qui 
effacez  les  péchés  du 
monde,  exaucez-nous 
Jésus, 
Agneau    de    Dieu,    qui 
effacez  les  péchés  du 
monde,  ayez  piti*^  de 
nous.  Jésus. 
Jésus,  écoutez-nous. 
Jésus,  exaucez-nous. 


PRIONS. 

Seigneur  Jésus-Christ,  qui  avez  dit:  "De- 
mandez et  vous  recevrez;  cherchez  et  vous 
trouverez  ;  frappez  et  il  vous  sera  ouvert  •  " 
nous  voi's  supplions  d'allumer  en  nous  le  féu 
de  yotr,  amour,  afin  que  nous  vous  aimions 
de  toute  1  affection  de  notre  cœur,  et  en  pa- 
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■ifZi^A^''J^T''  ^*  ''"^  "^"«  "«  cessions 
jamais  de  vous  louer. 

Donnez-nous,    Seigneur,    et   l'amour    et    la 
cramte  continuelle  de  votre  saint  Nom   puis 
que  votre  Providence  n^abandonne  jamais  îeix 
que    vous    établissez    solidement    dans    votre 
amour.    Par  Notre- Seigneur.    Ainsi  soit^iî 
IX,~/::Sî  f3;^^«/^^n«  chaçue  fois.  -  Pu 


LE  M'ATIN,  a  midi  ET  LE  SOIR. 

y  L'Ange  du  Seigneur  a  annoncé 
à  Marie,  qu'elle  serait  la  Mère  du 
Sauveur. 

R.  Et  elle  a  conçu  par  i'oipération 
du  Saint-Esprit. 

Je  vous  salue,  Marie,  etc. 

?.  Voici  la  Servante  du  Seigneur 

a.  Qu'il  me  soit  fait  selon  votre 
parole. 

Je  vous  salue,  Marie,  etc. 
V.  Et  le  Verbe  s'est  fait  chair. 
K.  Et  il  a  habité  parmi  nous. 
Je  vous  salue,  Marie,  etc. 

V.  Priez  pour  nous,  sainte  Mère  de 
Dieu. 

^  R.  Afin  que  nous  devenions  dignes 
des  promesses  de  Jésus  Christ 


PRIERE  DU  MATIN 
PRIONS. 


Seigneur,  nous  vous  supjUons  de 
répandre  votre  grâce  «bms  nos  âmes, 
afin  qu'ayant  connu  par  le  ministère 
de  TAnge  Plncarnation  de  votre 
Fils,  nous.aprivi'/as  par  les  mérites 
de  sa  Croix  et  <3e  sa  ^lopt  à  k  gloire 
de  sa  Résurrection  ;  no  as  vous  en 
prions  par  le  mènie  fé^ns-Christ 
Notre- Seigneur.   Ainsi  .^oit  i!. 

Indulgence  de  loo  jours,  applicable  aux  dé- 
funts, chaque  fois  qu'on  récite  /'angclus  au 
son  de  la  cloche,  le  matin,  ou  à  midi  ou  le 
soir.  Indulgence  plénière,  une  fois  le  mois, 
aux  conditions  ordinaires,  pour  ceux  qui  le  di- 
sent durant  cet  espace  de  temps.  —  Benoit 
XIII,  14  septembre  1724  (i) 


(1)  t>' Angélus  doit  se  réciter  a  genoux;  on 
le  dit  debout  le  samedi  soir  et  le  dimanche. 
Pendant  le  temps  pascal,  il  est  remplacé  par 
le  Regina  cœli,  qu'on  dit  debout  avec  le  verset 
et  l'oraison  qui  l'accompagnent  ;  toutefois  ceux 
qui  ne  le  savent  pas  par  cœur,  gagnent  les  in- 
dulgences susdites,  en  récitant  V Angélus.  Les 
personnes  qui  se  trouvent  dans  un  lieu  où  ne 
se  fait  pas  entendre  le  son  de  la  cloche,  peu- 
vent gagner  ces  indulgences,  si  vers  l'heure 
déterminée  eUt^  récitent,  comme  plus  haut, 
suivant  la  diversité  des  temps,  V Angélus,  ou 
le  Regina  cali,  etc.  —  Benoit  XIV,  20  avril 
1742.  —  Pie  VI,  18  mars  1781. 


'^^  PRIÈRE   nn    ROTR 

PKIERES  DU  SOIR. 

Au  nom  du  Père,  et  du  Fils,  et  du  Saint- 
Esprit.    Ainsi  soit-il. 

Mon  Dieu,  je  crois  qno  vous  êtes 
ICI  présent  ;  je  vous  adore  et  je  m'a- 
neantis  devant  vous,  reconnaissant 
que  wus  êtes  mon  Créateur,  et  mon 
souverain  Maître,  et  je  me  soumets 
entièrement  à  voas. 

Je  vous  remercie,  ô  mon  Dieu,  de 
toutes  tes  jjràces  -'  de  tous  les  bien- 
faits que  j'ai  revu*,  de  vous,  surtout 
de  m'avoir  donné  Jésus-Christ  pour 
bauveur,  la  très  sainte  Vierge  pour 
Mère,  de  m'avoir  fait  catholique  et 
en  particulier  de  m'avoir  gardé  de 
tout  mal  pendant  ce  jour. 

tJtf^'^'''''*'*  '*''"'''  ^^"^^'>»'^^  pour  voir  les 
fautes  que  nous  avons  commises  pendant  ce 

nZe  ''/^i^'««"'''»'^-^«  Pardon  à  dL  detou, 

Mon  Dieu,  je  suis  triste  des  fautes 
que  jai  commises,  parce  qu'elles 
vous  déplaisent:  je  me  propose  de 
mieux  vivre  que  je  n'ai  fait,  et  de 
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mourir  inilU'  fois  plut/)t  que  <le  vous 
offenser  encore  une  seule  fois  mor- 
tellement. O  mon  Dieu  !  donnez-moi 
la  grîlce  d'exécuter  ce  bon  propos. 

L'Oraison  Dominicale,  la  Salutation  Angé- 
lique, le  Symbole  des  Apôtres,  les  Commande- 
ments de  Dieu  et  de  l'Eglise,  les  Actes  de  Fox, 
d'Espérance  et  de  Charité.  (Page  67.) 


LITANIES  DE  LA  SAINTE-VIERGE. 


SeiGNÉUii,  ayez  pitié  de 

nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pitié 

de  nous. 
Seigneur,  ayez  pit.  d.  n. 
Jésus-Christ,  écoutez-n. 
Jésus-Christ,    exaucez- 
nous. 
Père    cél«;ste    qui    êtes 
Dieu,  ayez  pit.  de  n. 
Fils,    Rédempteur    du 
monde,  qui  êtes  Dieu, 
ayez  pitié  de  nous. 
Esprit- Saint,    qui    êtes 
Dieu,  ayez  pit.  de  n. 
Sainte  Trinité,  qui  êtes 
un    seul    Dieu,    ayez 
pitié  de  nous. 
Sainte-Marie,   priez   p. 

nous. 
Sainte   Mère  de  Dieu. 

priez  pour  nous. 
Sainte  Vierge  des  Vier- 
ges, 


Mère  de  Jésus-Christ, 
Mère  d-î  l'Auteur  de  la 

grâce, 
Mère  très-pure. 
Mère  crès-chaste, 
Mère  sans  tache. 
Mère  toujours  vierge. 
Mère  aimable, 
Mère  admirable. 
Mère  du  bon  Conseil, 
Mère  du  Créateur, 
Mère  du  Sauveur, 
Vierge  très-prudente. 
Vierge  vénérable. 
Vierge  digne  de  louan- 
ges. 
Vierge  puissante. 
Vierge  pleine  de  bonté, 
Vierge  fidèle. 
Miroir  de  Justice, 
Siège  de  la  sagesse. 
Cause  de  notre  joie. 
Vase  spirituel, 
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Vase  honorable. 
Vase  insigne  de  de 

votion, 
j|<ose  mystérieuse. 
Tour  de  David, 
Tour  d'ivoire. 
Maison  d'or, 
Arche  daHiancCL 
Porte  du  ciel. 
Etoile  du  matin, 
Salut  des  infirme-; 
J^efuge^des  pécheurs 
Consolatrice   f'«s   affli- 
gés, 

Secours  des  Chrétiens 

Keme  des  Anges 

Reine  des  Patriarches. 

Reme  des  Prophètes. 
Kemc  des  Apôtres, 
Reine  des  Martyrs. 
Reine  des  Con  fesseurs 
Keine  des  Vierges, 
Reine  de  tous  les 
Saints, 


Reine  conçue  sans  ta- 

che  originelle, 
Keme  du  T.-S.  Rosaire. 

Agneau    de    Dieu.    ,,ui 
effacez  les  péchés  du 
monde,  pardonnez-n 
•seigneur. 

'Agneau  de  Dieu,  qui 
effacez  les  péchés  du 
monde,  exaucez-nous 
•seigneur. 

Agneau  de  Dieu,  qui 
effacez  les  péchés  du 
monde,  ayez  pitié  de 
nous.  wSeigneur. 

|v.  Priez  pour  nous 
sainte  mère  de  Dieu 

R.  Afin  que  nous  deve- 
nions dignes  des  pro- 
messes de  Jésus- 
thrist 


I 


PRIONS. 

Répandez,  nous  vous  en  sui.nl.v.n.   c 
votre  grâce  dans  nos  àmel    "if''""   Seigi.eur. 
par  la  voix  de  l'Ange  Tin      "  ''l^^y*"»  connu 
Christ  votre  Fils   non  A  r'^'"^*"''"  ^*  ■^^''"^- 

rites  de  sa  Pastn^^t'^de'sT  vCr/l^  '",'"'- 
de  sa  résurrection  Par  U^-  V-^  '*  «'o""^ 
Notre-Seigneur^Ain:;  loitT'  -^«"-^hrist. 

*  ir  K//,  jo  septembre  1827.) 
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DURANT 


LA  SAINTE  MESSE 


PRIERE  AVANT  LA   SAINTE  MESSE 

POUR  SE   DISPOSER    A    LA    BIEN    ENTENDRE. 

J  B  me  présente,  ô  mon  adorable 
Sauveur,  devant  les  saints  autels, 
pour  assister  à  votre  divin  sacrifice. 
Daignez,  ô  mon  Dieu,  m'en  appli- 
quer tout  le  fruit  que  vous  souhaitez 
que  j'en  retire,  et  suppléez  aux  dis- 
positions qui  me  manquent. 

Disposez  mon  cœur  aux  doux  effets 
de  votre  bonté;  fixez  mes  sens,  réglez 
mon  esiprit,  purifiez  mon  îime,  effacez 
par  votre  sjuig  tons  les  péchés  dont 
vous  voyez  que  je  suis  coupable.  Ou- 
bliez les  tous,  ô  Dieu  de  miséricorde; 
jt;  hîs  déteste  pour  l'amour  de  vous, 
je  vous  eu  demande  très  humblement 


iMii 
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Pa>-d«i.,  |«it,I„„„„nt  moUmmu'  ,1e 
bon  «Bm-  A  tous  eeux  qui  auraie  t 
PH  m  offenser.    Paitw..  ô  mon  doux 

f^vA/'"  "•'"*^"*  "»««  intentions 
aux  vôtres,  je  me  sacrifie  tont  à  voiw 

«■.>nm,e  vous  vous  sacrifiez  .^tTè,!^: 
-.u'ut  ponr  moi. 
A^nsi  soit-il. 


COMMENCEMKNT  DE  LA  MESSE. 

Au  nom  du  Père,  c,  du  Fils,  e,  du  .,:,„,. 
Btprit.    Ainsi  soit-il. 

C'BST  eu  votre  nom,  adorable  Tri- 

n*„!!'!*"i''  ^'t  P""*"  """^  '•''"«'•^  ''l'on- 
de mi  f  h?n'«'ages  qui  vous  sont 
(lus,  que  J'assiste  au  très  saint  et  très 
auguste  saeHfipe.  '«-litres 

Permettez-moi,  divin  Sauveur  de 
ffl-nnir  d'intention  aux  ministm;  de 
vos  autels,  pour  olïrir  la  précieuse 
ZT^^"  '"""  «""t.  ot  donnez-moi 
™..t  îi"."""*"  ''"•'  •''''"■■'''«  «•«  avoir 
sacrinoe  sanglant  de  votre  Passion. 


|Bi 


.^3«te7  mri-.m^Ëii^iaiff^sBS. 
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CON  PITliOR 

Repassez  dans  l'amertume  de  votre  cœur  les 
péchés  que  vous  avez  commis.  Rappelez  en  gé- 
néral et  confusément  ceux  qui  vous  humilient 
davantage.  Exposez  à  Dieu  vos  faiblesses  ; 
priez-le  qu'il  vous  les  pardonne,  et  que  l'abîme 
de  vos  misères  attire  sur  vous,  dans  ce  sacri- 
fice, l'abîme  de  ses  miséricordes. 

Te  m'accuse  devant  vous,  à  man 
Dieu,  de  tous  les  péchés  dont  je 
suis  couipable.    Je  m*en  accuse  en 
présence  de  Marie,  la  iplus  pure  de 
toutes  les  vierges,  de  tous  les  Saints 
et  de  tous  les  fidèles,  parce  que  j'ai 
péché  en  pensées,  en  paroles,  en  ac- 
tiiMis,  et  en  omissions  :  par  ma  faute, 
oui  par  ma  faute,  et  par  ma  très 
grande  faute.  C'est  pourquoi  je  con- 
jure la  très  sainte  Vierge  et  tous  les 
saints   de    vouloir    bien    intercéder 
pour  moi. 

Seigneur,  écoutez  favorablement 
ma  prière,  et  accordez-moi  l'indul- 
«f»ncp.  r absolution  e*  la  rémission  de 
tous  mes  ii)échés. 
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KYRIE  ELEISON. 

Entretenez-vous  dans  un  doux  senfim^^*  a 
conf-ance  en  la  bonté  de  DiTauf  „'"""*  **« 
mettant  d'emolover  unJ>i'  ^    '  ^^"^  P**"" 

que  celui-ci  pour  lu,"  H*.^^!r  *V"'  '^^^^^^^ 
vnfr-  ^IL  M-  .  '"'  demander  la  «race  li^ 
votre    réconciliation,    vous    donn^    •«       - 

pitié  de  l'ouvrage  de  vos  mains- 
r«rl  f'«é'-'«o,«"e"x,  faites  mtee,  i-' 
corde  à  vos  enfante. 

te.  H.    i'  '^P'^'q^ez-nous  les  méri- 
tes de  votre  mort  et  de  votre  nré 
cienx  sang.  *^  * 

Aimable  Sauveur,  doux  Jésus 
ayez  compassion  de  nos  misèree  par" 
donnez-nous  nos  péchés. 

aoRIA  IN  exriîI.SIS. 

«maints  mystères     LmnL.J    ^"""^'i^^nce  des 


^yififêî????:: 
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/li/)iRB  à  Dieu  dans  le  ciel,  et  paix 
«ur  la  terre  aux  hommes  de  bonne 
yolbiDté.  Nous  vous  louons,  Seigneur, 
nous  vous  bénissons,  nous  vous  ado- 
rons, nous  vous  glorifions;  nous  voui 
rendons  de  très  huml>les  ai'tions  de 
crrîices,  dans  la  vue  de  votre  grande 
gloire,  vous  qui  êtes  le  Seigneur,  te 
seiri  vrai  Dieu,  le  Pèn»  tout-puissan*. 
Adorable  Jésus,   Fils   unique  »lu 
Père,    Dieu   et   Seigneur  de   t»»^ 
choses.  Agneau  envoyé  de  Dieu  pwr 
effacer  l€8  péchés  du  monde,  »?e« 
pitié  de  nous,  et,  du  haut  du  ci^  mi 
vous  régnez  avec  votre  Père,  jetex  ^ 
re<Tard  de  compassion  sur  nous.  St»- 
vez-nous,   vous  êtes  le  seul   qui  îe 
puissiez,  Seigneur  Jésus,  parce  c|«e 
vous   êtes    infiniment    saint,    inti- 
ment puissant,  infiniment  adorai*?, 
avec  le  Saint-Esprit,  dans  la  gloin? 
du  Père.   Ainsi  soit-il. 

ORAISON. 

A  CCORDEZ-Norft.  8*Hgneur.  par  Vin- 
^  teiTe^sion  de  1;i  sainte  Vierge  et 
des  Saints  que  nous  honorons,  t^u- 
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.  tes  les  grâces  que  votre  ministre  vous 
demande  pour  lui  et  pour  nous. 
Muni«Bant  à  lui,  je  vous  fais  la 
même  prière  pour  ceux  et  pour  celles 
pour  nui  je  suis  obligée  de  prier,  et 
je  vou^  demande,  Seigneur,  pour  eux 
et  pour  moi,  tous  les  secours  que 
FOUS  savez  nous  être  nécessaires  afin 
d  obtenir  la  vie  éternelle  au  nom.de 
J^us-Chnst  Notre-Seigneur.    Ainsi 

SOlt'll, 


ÉPITRE. 

Transportez-vous  en  esprit  au  temps  des  Pa 

q«W?  fi  ^"  ^•■^S'^^'  ^"'  neToupfrlien 
qu  après    la    venue    du    Messie.     Entrez    dans 

leurs  empressements,  formez  leurs  désirs  vTe- 
atTendeVle"mS%^"'"^  ^"^^"*  ^"T'v'o's 

31  ON  Dieu,  VOUS  m'avez  appelée  à 
i«i  ^^,^?'^ûaissance  de  votre  sainte 
loi,  préférablement  à  tant  de  pou- 
pies  qui  vivent  dans  l'ignorance  de 
vos  mystères.  Je  l'accepte  do  tout 
mon  cœur,  cette  divine  loi,  et  j'écoute 
avec  respect  les  oracles  sacrés  que 
vous  avez  prononcés  par  la  bouche 


^^^^^^SSB^ 


Prière  à  Ste-Anne 


O  bonne  et 
miséricor- 
dieuse sainte 
Anne,  je  vous 
choisis,  après 
la  très  sainte 
Vierge,  pour 
ma  mère  spi- 
rituelle et  ma 

de  ma  famille, 
afin   que   dans 


protectrice 
près  de  Dieu. 
Je  vous  con- 
fie mon  corps, 
mon  âme,  tous 
mes  intérêts 
spirituels  et 
temporels, 
ainsi  que  ceux 

Je  vous  consacre  mon  esprit,  " 
toutes  choses  il  soit  éclairé 
pËr  la^foi;  mon  cœur,  afin  que  vous  puissiez  le 
garder  pur  et  plein  d'amour  pour  Jésus,  Marie, 
Joseph  et  pour  Vous  ;  ma  volonté,  afin  que 
comme  la  vôtre,  elle  puisse  toujours  être  en 
union  avec  la  volonté  de  Dieu.  Obtenez  pour 
moi,  ô  puissante  sainte  Anne,  la  victoire  sur 
mes  passions,  la  fuite  de  toutes  les  occasions 
de  péché,  la  grâce  de  ne  jamais  ofïenser  Dieu, 
de  bien  remplir  les  devoirs  de  mon  état  et  de 
pratiquer  toutes  les  vertus  qui  sont  nécessaires 

à  mon  salut. 

Que  je  sois,  comme  vous,  tout  à  Dieu,  à  la 
vie  et  à  la  mort;  et  qu'après  vous  avoir  aimée 
et  honorée  sur  la  terre,  ô  bonne  sainte  Anne, 
comme  un  enfant  fidèle  et  dévoué,  j'aille  un 
jour  vous  glorifier  dans  le  ciel,  avec  les  anges 

et  les  saints. 

Ainsi  soit-il. 


MICROCOPY   RESOLUTION   TEST  CHART 

(ANSI  and  ISO  TEST  CHART  No.  2) 


Ib 

■  2.8 

Im 

■IH 

In 

ËSi 

ta. 

Im 

14.0 


1^ 

2.0 
1.8 


A  APPLIED  IfVHGE    Inc 

S^  ^653  East   Main  Street 

S'A  Rocticstar,   Ntw  York         14609       USA 

'-as  (716)   482  -  0300  -  Phone 

^S  (716)   2BB-  5989  -  Fax 


ACHETEZ  VOS 

SOUVENIRS 

DE  STE-ANNE  DE  BEAUPRE 

aux  magmsin»  populaires  de 

N.  O'SHAUOHNESSY-WALL 


MAGASIN  DE5  PELERINS 
MAGASIN  DES  TOURISTES 
MAGASIN  IRLANDAIS 
COMPTOIR  DE  L'HOTEL  REGINA 


ARTicbes  RebiGieux 


DK   i,A   SAINTK    MKSSK 


85 


de  vos  Proph('ti*s.  Je  les  révère  avw! 
toute  hi  soiiiuission  qui  est  due  îi  la 
parole  d'un  Dieu,  et  j'en  vois  l'ac- 
coni plissement  avcîc  toute  la  joie  de 

mon  Anre. 

Que  n'ai-je  pour  vous,  ô  mon  Dieu, 
un  i'O^ur  semblable  à  celui  des  saints 
de  votre  ancien  Testament!  Que  ne 
])uis  je  vous  désirer  avec  l'ardeur  des 
Patriarches,  vous  connaître  et  vous 
révérer  comme  les  rr()])liètes,  vous 
aimer  et  m'att4icher  uniquement  à 
vous  comme  les  Apôtres  ! 

ÉVANGILE. 

Regardez  l'Evangile  que  vous  allez  entendre 
comme  la  règle  de  votro  foi  et  de  vos  mœurs  : 
règle  que  Jésus-Christ  lui-même  vous  a  tracée, 
et  que  vous  avez  promis  de  suivre  par  les  en- 
gagements du  bapt*-e;  règle  que  vous  obser- 
vai mal.  et  sur  la  ,  le  vqus  serez  jugée  sans 
adoucissement  et  sans  appel. 

r<E  ne  sont  plus,  ô  mon  Dieu,  les 
Prophètes  ni  les  Apôtres  qui  vont 
m'instruire  «le  mes  devoirs  :  c'est ^ 
votre  Fils  unuiue,  c'est  sa  parole  (lue 
je  vais  enU^ndre.  Mais,  hélas!  que  me 
servira  d'avoir  cru  que  c'est  votre 
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parole,  Seigneur  Jésus,  b  je  n^agis 
pas  conformément  à  ma  croyance  ? 
Que  me  servira,  lorsque  je  paraîtrai 
^«vant  vous,  d'avoir  eu  la  foi,  sans 
le  mériite  de  la  charité  et  des  bonnes 
(Buvree  ? 

Je  crois,  et  je  vis  comme  si  je  ne 
croyais  pas  ou  comme  si  je  croyais 
un  Evangile  contraire  au  vôtre.  Ne 
me  jugez  pas,  ô  mon  Dieu,  sur  cette 
opposition  perpétuelle  que  je  mets 
entre  vos  maximes  et  ma  conduite. 
Je  crois,  mais  inspirez-moi  le  cou- 
rage et  la  force  de  pratiquer  ce  que 
je  crois,  à  vous,  Seigneur,  en  revier- 
dra  toute  la  gloire. 

CREDO. 

AflFermissez  ici  votre  foi.  Tout  ce  que  l'E- 
glise propose  à  votre  croyance  est  fondé  sur 
la  parole  de  Dieu,  annoncée  par  les  Prophètes, 
révélée  dans  les  Ecritures,  déclarée  par  les 
miracles,  vérifiée  par  î  établissement  de  la  foi, 
confirmée  par  les  martyrs,  et  rendue  sensible 
par  la  sainteté  de  notre  religion,  et  par  le 
solide  consentement  de  ceux  qui  la  professent 
avec  fidélité. 

T  E  crois  en  un  seul  Dieu,  Père  tout- 

puissant,  qui  a  fait  le  ciel  et  la 

terre,  les  choses  visibles  et  invisibles  ; 
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et  ^n  un  Seigneur  Jésus-Christ,  Fils 
unique  de  Dieu,  iw  de  Dieu  son  l*ère 
avant  tous  les  siè^^les  :  Dieu  de  Dieu, 
lumière  de  lumière,  vrai  Dieu  du 
vrai  Dieu  ;  engendré  et  non  créé,  con- 
substantiel  à  son  Père  et  par  qui  tout 
a  été  fait.  Qui  est  descendu  du  ciel 
pour  l'amour  de  nous  et  pour  notre 
salut  ;  qui  s'est  incarné,  par  l'opéra- 
tion du  Saint-Esprit,  dans  le  sein  de 
la  Vierge-Marie,  et  qui  s'est  fait 
homme.  Je  crois  aussi  que  Jésus- 
Christ  a  été  crucifié  pour  l'amour  de 
nous  sous  Ponce-Filate,  qu'il  a  souf- 
fert la  mort  et  qu'il  a  été  enseveli  ; 
qu'il  est  ressuscité  le  troisième  jour, 
suivant  les  Ecritures  ;  qu'il  est  mon- 
té au  ciel  et  qu'il  y  est  assis  à  la 
droite  de  son  Père  ;  qu'il  viendra  en- 
core une  fois  sur  la  terre  avec  gloire 
pour  juger  les  vivants  et  les  morts, 
et  que  son  règne  n'£.ura  point  de  fin. 
Je  crois  au  Saint-Esprit,  Seigneur 
et  vivifiant,  qui  procède  du  Père  et 
du  Fils,  qui  est  adoré  et  glorifié  avec 
le  Père  et  le  Fils,  et  qui  a  parlé  ptir 
les  Prophètes.  Je  crois  que  l'Eglise 
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est  une,  minto,  cîitholHjne  et  aTiosto- 
Jiqne;  je  confesse»  qu'il  y  a  un  seul 
biipteme  pour  la  i-émission  des  pé- 
<'lies,  et  j'attends  la  résurrection  des 
morts  et  la  vie  du  siècle  à  venir 
Ainsi  soit-il. 

OFFERTOIRE. 

Songez  au  bonheur  inconcevable  que  vous 
avez  de  trouver  dans  ce  sacrifice  de  cmoi  h" 
norer  parfaitement   Dieu,   le   remercier  d'une 

vo"l7ch2Te?nU,  ''■'  ^"^^'  ^^^"'-  -ntièremën 
Tes  a,^frlc  '  ?     .  *^",""'  *^"-*  P^"»"  ^«"S  que  pour 
les  autres,  toutes  les  grâces  dont  vous  avez 

besom;   et  mettez  à  profit  tous  les  précfeux 
moments  de  cet  inestimable  bonheur 

Père  infiniment  saint,  Dieu  tout- 
puissant  et  éternel,  quelque  indi- 
?:ne  que  je  sois  de  paraître  devant 
vous,  j'ose  vous  présente^r  eeffo  hos- 
tie par  les  mains  du  Prêtre,  avec  l'in- 
^mtion  qu'a  eue  Jésus-Christ  mon 
Sauveur  lorsqu'il  institua  ce  saint 
sacrifice,  et  qu'il  a  encore  au  moment 
Où  II  s  immole  ici  pour  moi. 

Je  vous  l'offre  pour  reconnaître 
votre  souverain  domaine  sur  moi  et 
sur  toutes  les  créatures.  Je  vous  Tof. 
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fre  pour  l'expiation  de  mes  i)échés, 
et  en  action  de  fçvâees  de  tous  les 
bienfaits  dont  vous  m'avez  comblée. 

Je  vous  l'offre  enfin,  mon  Dieu,  cet 
auguste  sacrifice,  afin  d'obtenir  de 
votre  infimie  bonté  pour  moi,  pour  ma 
famille,  pour  mes  bienfaiteurs,  mes 
amis  et  mes  ennemis,  ces  grâces  pré- 
cieuses du  salut  qui  ne  peuvent  être 
accordées  à  un  pécheur  qu'en  vue  des 
mérites  de  celui  qui  est  le  juste  par 
excelilenee  et  qui  s'est  fait  victime  de 
propitiation  pour  tous. 

Mais,  en  vous  offrant  cette  adora- 
ble victime,  je  vous  recommande,  ô 
mon  Dieu,  toute  l'Eglise  catholi(|ue, 
notre  Saint-Père  le  Pape,  notre  Evê- 
que,  tous  les  pasteurs  de  nos  âmes, 
nos  supérieui*s  spirituels  et  tempo- 
rels, et  tous  les  peui)]es  qui  croient 
en  vous. 

Souvenez-vous  aussi,  Seigneur,  des 
fidèles  trépassés;  et,  en  considéra- 
tion des  mérite^  de  votre  Fils  don- 
nez-leur un  lieu  de  rafraîchissement, 
de  lumière  et  de  paix. 

N'oubliez  pas,  mon  Dieu,  vos  enne- 
mis et  les  miens;  ayez  pitié  de  tous 


I 
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les  i.nfi<l<^'I('.s,  des  llénHi(|ll(^s  ot  de 
tous  les  pécheurs.  Comblez  de  iMMié- 
dktions  ceux  qui  me  ipeisécutent,  et 
pardoniiez-inoi  me®  péchés,  comme 
je  leur  p<..donne  tout  le  mal  qu  ils 
me  font  ou  qu'ils  voudraient  me 
faire.    Ainsi  soit-il. 

PRÉFACE. 

Elevez-vous  en  esprit  dans  le  ciel,  jusqu'au 
piec  du  trône  de  la  Divinité.  Là,  pénétrée 
d  une  sainte  et  respectueuse  crainte,  à  la  vue 
de  cette  éclatante  majesté,  rendez-lui  vos  hom- 
rnages,  et  mêlez  vos  louanj-es  aux  célestes  ran- 
tiques  des  Anges  et  des  Chérubins  qui  l'envi- 
ronnent. 

y  oici  rheureux  moment  où  le  Roi 
des  Anges  et  des  \oimmes  va  i)a- 
raître.  Seigneur,  remiplic^ez-moi  de 
votre  esprit;  que  mon  cœur,  dégaj^é 
de  la  terre,  ne  pense  qu'à  voiis. 
Quelle  obligation  n'ai-je  pas  de  vous 
bénir  et  de  vous  louer  en  tout  temps 
et  en  tout  lieu,  Dieu  du  ciel  et  de  la 
terre,  maître  infiniment  grand.  Dieu 
tout-puissant  et  éternel  ! 

Rien  n'est  plus  juste,  rien  n'est 
plus  avantageux  que  de  nous  unir  à 
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Jésus-Christ  pour  vous  adorer  coati - 
nuellement.  C'est  par  lui  que  tous  les 
Esprits  bienheureux  rendent  leurs 
hommages  à  votre  majesté  ;  c'est  par 
lui  que  toutes  les  Vertus  du  ciel,  sai- 
sies d'une  frayeur  respectueuse,  s'u- 
nissent pour  vous  glorifier.  Souffrez, 
Seigneur,  que  nous  joignions  nos  fai- 
bles louanges  à  celles  de  ces  saintes 
intelligences,  et  que,  de  concert  avec 
elles,  nous  disions  dans  un  transport 
de  joie  et  d'admiratioa  : 


SANCTU« 


fi  Aiy^.  Saint,  Saint,  est  le  Seigne  r, 
le  x>ieu  des  armées!  tout  Puni- 
vers  est  rempli  de  sa  gloire.  Que  les 
bienheureux  le  bénisîsont  dans  le  ciel. 
Béni  soit  celui  qui  vient  sur  1»,  terre. 
Dieu  et  Seigneur  comme  celui  qui 
l'envoie. 


CANON. 

Représentez-vous  ici  l'autel  sur  lequel  Jésus- 
Christ  va  se  rendre,  comme  îe  trône  de  sa  m  • 
séricorde,  où  vous  avez  droit  de  vous  prése.i- 
ter  pour  exposer  tous  vos  besoins,  pour  de- 
mander et  pouf  obte  toutes  les  grâces.  Dieu, 
qui  nous  donne  son  .^ropre  Fils,  peut-il  nous 
refuser  quelque  chose  ? 


F  i 


\v 


02 


W 


PHrERES 


[ous  VOUS  l'onjuroiis  au  nom  do  .Té- 
sus-Christ,  votre  Fils  et  iiotn» 
Seijrneur,  ô  Pèr^  inftiiiuient  miscM-i- 
cordieux,  d'avoir  pour  agréable  et  de 
bc^inr  rofï'rande  que  nous  vous  pré- 
sentons, afin  qu'il  vous  plaise  de  con- 
server, de  défendre  et  de  gouverner 
voti-e  sainte  Eglise  catholique,  avec 
tous  les  membres  qui  la  composent. 
Je  Pape,  notre  Evêque,  et  générale- 
ment tous  c(nix  qui  font  profession 
de  votre  sainte  foi. 

Nous  vous  recommandons  en  par- 
ticulier, Seigneur,  ceux  pour  qui  la 
justice,  la  reconnaissance  et  la  ch  i- 
rité  nous  obligent  de  prier;  tous  ceux 
qui  sont  présents  à  cet  adorable  sa- 
^•ï'^fit'e,  et  particulièrement  N***  et 
N***.  Et  afin,  grand  Dieu,  que  nos 
hommages  vous  soient  plus  agréa- 
bles, nous  nous  unissons  à  la'^glo- 
rieuse  Marie  toujours  vierge,  Mtn-e 
de  noti-e  Dieu  et  S(M*gneur  Jésus- 
Cîhrist,  à  tous  vos  apôtres,  à  tous  les 
bienheureux  Martyrs,  et  à  tous  les 
Siiints,  qui  composent  avec  nous  une 
même  Eglise. 


Cfâtjqne  des  Pâerins  i  &da^AiiBe. 


:i. 


■n  V 


Il     Ver»  Mil  Moçtnaire  depuk  deuK  cents  «nt 
l^  Vierge  à  sa  Mère  cooénit  ses  enfants. 


lBBli'BATmy-j,r^:^i^^-;f;i^-^'^^^ 


.^■^: 


.C 


^içn^  Siiinteyjêfj^né,  em  unH  beau 
De  voi  m^iO^Ua^réer  Ptmténtrl 

lAX\ûnnl  lioœmagês  4è  <se  b^n  pw»  ' 

Sa  bonté  de  wèrr. ,  dcpnîé  ce  gtend  ^our, 
Garde  notre  terre  avec  g]«fiâ<un<^*> 

I  ■-. 5"  ■■'■■'-     '  '    ■         '   .  "  ■         '  '■  "     -. 

4.    Elle  est  la  oottipagne  de  nos  voyàgén«M 
I^  flots,  la  nwiitS^eclis^tenttwIs^i». 


DaMçÀ^ue  «sntmesott  nom  eslcîïan^  tC*^^ 
B^  toiijours  y  brillela  douce  gslté.^  ^^l   V 

Sons  s^  natn^iage  rècne  avec  lîonheur,  î^  '  - 
lAlMw  dii  mé^iage  et-la  jiaix  du  cœur. 


Comxae  ont  fait  nos  perça,  akuonsrla  tp!>. 


Et  de 
Goms. 
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Que  u'ai-je  en  ce  moment,  ô  mon 
Dieu,  les  désiiis  enflammés  avec  les- 
(juels  les  saints  Patriarches  souhai- 
taient la  venue  du  Messie!  Que  n'ai- 
jc  leur  foi  et  leur  amour  !  Venez,  Sei- 
jrneur  Jésus,  venez,  aimable  répara- 
teur du  monde,  venez  awomplir  un 
mystère  qui  est  l'abréj^é  de  toutes 
vos  nuMveilles.  Il  vient,  cet  Agneau 
de  Dieu,  voici  l'adorable  victime  par 
(jui  tous  les  péchés  du  monde  sont 
effacés. 


ÉLÉVATION. 

Voilà  votre  Dieu,  votre  Sauveur  et  votre 
Juge.  Soyez  quelque  temps  dans  le  silence, 
comme  saisie  d'admiration  à  la  vue  de  ce  qui 
se  passe  sur  rautel.  Uappelc.-  toute  votre  fer- 
veur, et  livrez-vous  à  tous  les  sentiments  que 
le  respect,  la  confiance  et  l'amour  sont  capa- 
bles d'inspirer. 

yEHHK  incarné,  divin  Jésus,  vrai 
lieu  et  vrai  homme,  je  crois  (|ue 
vous  êtes  ici  présent  ;  je  vous  y  adore 
avec  humilité,  je  vous  aime  de  tout 
mon  ca*iir:  et.  comme  vous  y  venez 
piMir  Tamour  tie  moi,  je  me  c(»n«acre 
entièrement  il  vous. 
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PRIÈBES 
SUITE  DU   CANON. 


Contemplez  affectueusement  votre  Sauveur 
sur  l'aute  Méditez  les  mystères  qu'il  y  re- 
nouvelle. Unissez  lé  sacrifice  de  votre  cœur  à 
celui  de  son  corps.  Offrez-le  à  Dieu  son  Père 
supp  ,ez-le  d  accepter  les  prières  que  ce  cher 
Mis  lui  fait  pour  vous,  et  priez-le  vous-même 
pour  les  autres. 

Quelles  seraient  donc  désormais 
^  ma  malice  et  mon  ingratitude,  si 
ai^i-ès  avoir  vu  ce  que  je  vois,  je  con- 
seiitais  à  vous  offenser!  Non,  mon 
Dieu,  je  n'oublierai  jamais  ce  que 
vous  me  représentez  par  cette  au- 
guste cérémonie:  les  souffrances  de 
votre  Passion,  la  gloire  de  votre  Ré- 
surrection, votre  corps  tout  déchiré, 
votre  sang  répandu  pour  nous,  réel- 
lement présent  à  mes  yeux  sur  cet 
autel. 

C'est  maintenant,  éternelle  Majes- 
té, que  nous  vous  offrons  de  votre 
grâce,  véritablement  et  proprement, 
la  victime  pure,  sainte  et  sans  tache' 
qu'il  vous  a  plu  de  nous  donner  vous- 
même,  et  dont  toutes  les  autres  n'é- 
taient que  la  figure.  Oui,  grand  Dieu, 
nous  osons  vous  le  dire,  il  y  a  ici  plus 
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que  tous  les  sacrifices  d^Abel,  d'Abra- 
m.n  et  de  Melchisédech,  la  seule  vic- 
time diurne  de  votre  autel,  Notre-Sei- 
^eur  Jesus-Christ  votre  Fils  rimi- 
^ue^^bjet  de  vos  éternelles  complai. 

Que  tous  ceux  qui  participent  ici 
de  la  bouche  ou  du  cœur  à  cette  vie- 

n<Sictr  """*  ^"'"P*^  ^^  «^  ^- 

ô  mnn  ^^"^  »>énédiction  «e  répande, 
à  mon  Dieu,  sur  les  âmes  des  fidèles 
qui  sont  morts  dans  la  paix  de  PE- 
£'^S*#i  particulièrement  sur  TAjne 
^^*-  et  de  N*^*.  Aecordez-leur! 
Seijrneur,  en  vertu  de  ce  sacrifice,  la 
délivrance  entière  de  leurs  peines 

,-^»  '^.T^  ""f"^  accorder  aussi  un 
jour  cette  grâce  à  nous-mêmes,  Père 
inhnimont  bon,  et  faites-nous  entier 
en  société  avec  les  saints  Apôtres 
afin  que  nous  puissions  vous  aimer 
et  vous  glorifier  éternellement.  Ainsi 
soit-ii. 


PATER. 

vaiîrV.n"'  *'^'  -^""^  '"'■  ""  "«"veau  Ca!- 

ùnLteJHr.^''''''^"'  ^"  P'"^  ^*=  'a  ^'oix  avec 
une   tendre   compassion,   comme   Madeleine; 
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avec  un  amour  fidèle,  comme  saint  Jean  ;  avec 
l'espérance  de  le  voir  un  jour  dans  sa  gloire, 
comme  les  autres  disciples.  Regardons-le  quel- 
quefois de  loin,  et  pleurons  nos  péchés  avec 
saint  Pierre. 

QUE  je  suis  heureuse,  ô  mon  Dieu, 
de  vous  avoir  pour  père  !  Que  j'ai 
de  joie  de  songer  que  le  ciel  où  vous 
êtes  ^oit  être  un  jour  ma  demeure! 
Que  votre  saint  nom  soit  glorifié  par 
toute  la  terre.  Régnez  absolument 
sur  tous  les  cœurs  et  sur  toutes  les 
volontés.  Ne  refusez  pas  à  vos  en- 
fants la  nourriture  spirituelle  et  cor- 
porelle. Nous  ipardonnons  de  bon 
cœur^xardonnez-nous.  Soutenez-nous 
dans  les  tentations  et  dans  les  maux 
de  cette  misérable  vie;  mais  préser- 
vez-nous du  péché,  le  plus  grand  de 
tous  les  maux.  Ainsi  soit-U. 


AGNUS  DHI. 

Dieu,  qui  est  si  glorieux  dans  le  ciel,  si  puis- 
sant sur  la  terre,  si  terrible  dans  les  enfers, 
n'est  ici  qu'un  faible  agneau  plein  de  douceur 
et  de  bonté.  Il  y  vient  pour  eflFacer  les  péchés 
du  monde,  et  en  particulier  les  vôtres.  Quel 
motif  de  confiance,  quel  sujet  de  consolation! 
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J^  GNBAU  de  Dieu,  immolé  pour  nous, 
ayez  pitié  de  moi.  Victime  ado- 
rable de  mon  salut,  sauvez-moi.  Di- 
vin médiateur,  obtenez-moi  ma  grâce 
ai' près  de  votre  P^re,  donnez-moi 
votre  paix. 

COMMUNION. 

Pour  communier  spirituellement,  renouvelez 
par  un  acte  de  foi  le  sentiment  que  vous  avez 
de  la  présence  de  Jésus-Christ  ;  formez  un 
acte  de  contrition  ;  excîtez  dans  votre  cœur  un 
désir  ardent  de  le  recevoir  avec  le  Prêtre  ; 
priez-le  qu'il  agrée  ce  désir  et  qu'il  s'unisse  à 
vous,  en  vous  communiquant  ses  grâces. 

Si  vous  voulez  communier  sacramentelle- 
ment,  servez-vous  des  prières  avant  la  commu- 
nion. 

Qu^iL  me  serait  doux,  ô  mon  aima- 
^  ble  Sauveur,  d'être  du  nombre  de 
ces  heureux  chrétiens  à  qui  la  pureté 
de  conscience  et  une  tendre  piété 
permettent  d'approcher  tous  les 
jours  de  votre  vsainte  table  ! 

Quel  avantajçe  pour  moi,  si  je  pou- 
vais en  ce  moment  vous  posséder 
dans  mon  coeur,  vous  y  rendre  mes 
hommages,  vous  y  exposer  mes  be- 
soins, et  participer  aux  grâces  que 
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VOUS  faites  à  ceux  qui  vous  reçoivent 
réellement!  Mais,  puisque  j'en  suis 
très  indigne,  suppléez,  ô  mon  Dieu, 
à  rindi»poeition  de  mon  âme.  Par- 
donnez-moi mes  péchés  ;  je  les  déteste 
de  tout  mon  cœur,  parce  qu'ils  vous 
déplaisent.  Recevez  le  désir  sincère 
que  j'ai  de  m'unir  à  vous.  Purifiez- 
moi  d'iui  seul  de  vos  regards,  et  met- 
tez-moi en  état  de  vous  bien  recevoir 
au  plus  tôt. 

En  att/endant  cet  heureux  jour,  je 
vous  conjure,  Seigneur,  de  me  faire 
(participer  aux  fruits  que  la  commu- 
nion du  prêtre  doit  produire  en  tout 
le  (peuple  fidèle  qui  est  présent  à  ce 
sacrifice.  Augmentiez  mon  espérance, 
épurez  en  moi  la  charité,  remplissez 
mon  cœur  de  votre  amour,  afin  qu'il 
ne  respire  plus  (|ue  pour  vous,  et 
qu'il  ne  vive  plus  que  pour  vous. 

Ainsi  soit-il. 


D^NIERES   ORAISONS. 

EflForcez-vous  de  rendre  au  Sauveur  sacri- 
fice pour  sacrifice,  en  devenant  la  victime  de 
son  aniùur,  en  lui  immolant  toutes  les  recher- 
ches de  l'amour-propre,  toutes  les  attentions 
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du  respect  humain,  toutes  les  répugnances  et 
toutes  les  il  Hnations  qui  ne  s'accordent  pas 
avec  l'accomplissement  de  vos  devoirs. 

yous  venez,  ô  mon  Dieu,  de  von* 
immoler  pour  mon  ealut;  je  Veux 
me  sacrifier  pour  votre  gloire.  Je  suis 
votre  victime,  ne  m'épargnez  point. 
J'accepte  de  bon  cœur  toutes  les 
croix  qu'il  vous  plaira  de  m'envo.ver  ; 
je  les  bénis,  je  les  reçois  de  votre 
main,  et  je  les  unis  à  la  vôtre. 

Me  voici  purifiée  par  vos  saints 
mystères;  je  fuirai  avec  horreur  les 
moindres  taches  du  péché,  surtout 
de  celui  où  mon  penchant  m^en traîne 
avec  plus  de  violence.  Je  serai  fidèle 
à  votre  loi,  et  je  suis  résolue  de  tout 
perdre  et  de  tout  souffrir  plutôt  que 
de  la  violer. 

BÉNÉDICTION. 

g  ÉNISSBZ,  Ô  mon  Dieu,  ces  saintes 
résolutions;  bénissez-nous  tous 
par  la  main  de  votre  ministre,  et  que 
les  effets  de  votre  bénédiction  de- 
meurent éternellement  sur  nous.  Au 
nom  du  Père,  et  du  Fils,  et  du  Saint- 
Espnt.  Ainsi  soit-il. 


V 
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DERNIER  ÉVANGIUE. 

Y^BRBE  divin,  Fils  unique  du  Père, 
lumière  du  monde  venue  du  ciel 
pour  nous  en  montrer  le  chemin,  ne 
permettez  pas  que  je  ressemble  à  ce 
peuple  infidèle,  qui  a  refusé  de  vous 
reconnaître  pour  le  Messie.  Ne  souf- 
frez pas  que  je  tombe  dans  le  même 
aveuglement  que  ces  malheureux,  qui 
ont  mieux  aimé  devenir  esclaves  de 
Satan,  que  d^avoir  part  à  la  gl<>  ieuse 
adoption  d'enfants  de  Dieu,  que  vous 
veniez  leur  procurer. 

Vrrbe  fait  chair,  je  vous  adore 
avec  le  respect  le  plus  profond,  je 
mets  toute  ma  confiance  en  vous  seul, 
espérant  fermement  que,  puisque 
vous  êtes  moti  Dieu,  et  un  Dieu  qui 
s'est  fait  homme  afin  de  sauver  les 
hommes,  vous  m'accorderez  les  grâ- 
ces nécessaires  pour  me  sanctifier  et 
vous  possiHler  éternellement  dans  le 
ciel.  Ainsi  soit-il. 


APRES  LA  SAINTE  MESSE. 

Ne  sortez  point  de  i 'église  sans  avoir  témoi' 
gné  votre  reconnaissance  pour  toutes  les  grâ- 
ces que  Dieu  vous  a  faites  dans  ce  sacrifice. 


DE  LA   SAINTE  MESSE 


101 


Conservez-en  précieusement  le  fruit,  et  faites 
qu'on  demeure  convaincu,  en  vous  voyant,  que 
vous  avez  profité  de  la  mort  et  de  l'immolation 
d  un  Dieu  sauveur. 

ji^EiGNEUR,  jte  VOUS  remercie  de  la 
l^n'ce  que  vous  m'avez  faite,  en 
me  permettant  d'assister  aujourd'hui 
au  sacrifice  de  la  sainte  Messe,  pré- 
férablement  à  tant  d'autres  qui 
n'ont  pas  eu  le  même  bonheur  ;  et  je 
vous  demande  pardon  de  toutes  les 
fautes  que  j'ai  commises  par  la  dissi- 
pation et  la  langueur  où  je  me  suis 
laissée  aller  en  votre  présence.  Que 
ce  sacrifice,  ô  mon  Dieu,  me  purifie 
pour  le  passé  et  me  fortifie  pour  l'a- 
venir. 

Je  vais  présentement  avec  confian- 
ce aux  occupations  où  votre  volonté 
m'appelle.  Je  me  souviendrai  toute 
cette  journée  de  la  grâce  que  vous 
venez  de  me  faire,  et  je  tricherai  de 
ne  laisser  échapper  aucune  parole, 
aucune  action,  de  ne  former  aucun 
désir  ni  aucune  pensée  qui  me  fasse 
perdre  le  fruit  de  la  Messe  que  je 
viens  d'entendre.  C'est  ce  que  je  me 
propose,  avec  le  secours  de  votre 
sainte  grâce.  Ainsi  soit-il. 


V 


MESSE 


POUR  LES  CONGREGANISTES  DEFUNTES 


AVANT  LA  MEvSSE. 


Au  lieu  de  fondre  en  larmes  sur  la 
perte  de  mes  parents,  de  mes  amis, 
des  personnes  qui  me  sont  chères,  au 
lieu  de  m'attrisiv.r  comme  ceux  qui 
n'ont  point  d'espérance,  je  viens.  Sei- 
gneur, au  pied  de  vos  autels,  puiser 
dans  la  foi  les  seules  véritables  con- 
solations. 

Oui,  mon  Dieu,  je  crois  fermement 
tout  ce  qu'enseigne  l'Eglise  catholi- 
que, apostolique,  romaine,  parce  que 
c'est  vous  qui  l'éclairez,  qui  la  diri- 
gez, et  que  vous  avez  promis  d'être 
avec  elle  jusqu'à  la  consommation 
des  siècles. 

Je  crois  que  Jésus,  mon  Sauveur, 
va  descendre  sur  cet  autel,  et  que,  si 
j'ai  le  bonheur  de  faire  la  lisainte 
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communion,  je  recevrai  son   corps, 
son  sang,  son  âme  et  sa  divinité. 

Je  crois  qu'au  moment  de  la  mort, 
nous  paraissons  tous  en  votre  pré- 
sence, pour  être  jugés,  punis  ou  ré- 
compensées d'après  nos  mérites  et  nos 
œuvres. 

Je  crois  que  ceux  qui  meurent 
dans  votre  grâce  sans  avoir  entière- 
ment satisfait  à  votre  justice,  vont 
après  leur  mort  dans  un  lieu  d'ex- 
piation  que  l'Eglise  aippellc  pui-ga- 
toire,  d'où  ils  né  .peuvent  sortir  sans 
avoir  entièrement  payé  les  dettes 
qu'ils  ont  contractées  envei-s  vous. 

Je  crois,  ô  mon  Dieu,  que  les  âmes 
du  purgatoire  sont  soulagées  par  nos 
prières,  nos  aumônes  et  nos  bonnes 
(Buvres,  mais  que  c'est  surtout  par 
l'offrande  du  sacrifice  de  la  Messe  et 
par  la  sainte  communion  que  nous 
pouvons  leur  être  util(\s.  J'entre 
donc,  ô  mon  Dieu,  dans  vos  desseins 
miséricordieux,  et  je  m'unis  aux  in- 
tentions pieuses  de  l'Eglise  et  de 
J<%us-Ohrist  son  chef.  Prostern<% 
humblement  devant  vous,  je  vieiis 
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VOUS  prier  pour  les  Ames  du  purga- 
toire, et  je  vous  offre  ipour  leur  dé^^ 
vrance,  le  eang  de  l'Agneau  sanv. 
ta/che,  qui  va  couler  sur  l'autel  :  je 
vous  1"  ^re  en  particulier  pour  l'âme 
de  N ...  *  :  daignez  lui  accorder  tou- 
tes les  indulgences  qui  sont  attachées 
au  saint  sacrifice  de  la  Messe,  et  aux 
autres  prières  ou  bonnes  œuvres  que 
je  pourrai  faire  aujourd'hui  à  cette 
intention. 

AU  COMMENCEMENT  DE  LA  MESSE. 

Mon  Dieu,  vous  êtes  la  sainteté 
même,  et  je  ne  suis  qu'une  péche- 
rfisse  indigne  de  paraître  en  votre 
adorable  présence.  Mais,  Seigneur, 
par  un  effet  de  votre  grâce  et  de  votre 
miséricorde,  je  ne  suis  pp. s  une  pé- 
cheresse aveuglée  et  endurcie.  Je  re- 
connais que  vous  êtes  mon  Dieu,  ma 
force,  et  le  principe  de  toute  vertu 
et  de  toute  consolation  ;  j'espère  donc 
que  "ous  daignerez  m'écouter,  mal- 
gré mon  indignit-é,  parce  que  je  m'u- 
nis d'esprit  et   de'  cœur   à   Jésus- 
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Christ,  votre  Fils  et  mon  Sauveur. 
Couverte  de  «on  sang  qui  va  couler 
8ur  cet  autel  pour  l'amour  de  nous, 
j'oserai  tout  demander  pour  les  âmes 
du  purgatoire  et  pour  moi-même.  Je 
le  sais,  le  plus  grand  obstacle  à  l'ef- 
fusion de  vos  dons  et  au  profit  que 
nous  pourrions  en  tirer,  ce  sont  nos 
péchés.  Nous»  en  faisons  donc  hum- 
blemer^  l'aveu,  afin  d'en  obtenir  le 
pardon  et  de  rendre  encore  plus  effi- 
c-  '  3  les  prières  que  nous  allons 
\     3  adresser. 


KYRIE,  ELEISON. 

Père  des  miséricordes,  ayez  pitié 
de  nous  ;  Fils  unique  de  Dieu,  avez 
pitié  de  nous  ;  Esprit-Saint,  ayez 
pitié  de  nous.  Oui,  je  l'espère,  vous 
aurez  pitié  de  moi,  quelque  indigne 
que  je  sois  d'obtenir  mon  pardon  ; 
vous  aurez  aussi  pitié  des  âmes  souf- 
frantes qu«  je  recommande  à  votre 
miséricorde.  C'est  au  nom  de  l'Eglise 
tout  entière  que  je  vous  adrewse  cette 
demande  ;  c'est  au  nom  de  Notre-Sei- 
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jjn-eiir  Jésus-Christ,  de  la  très  sainte 
Vierge,  de  toufi  les  saints  qui  sont 
dans  le  eiel  et  sur  la  terre. 

ORAISON. 

O  Dieu,  créateur  et  rédempteur  de 
tous  le^  fidèles,  daignez  aceo^ler  aux 
Ames  qui  souffrent  dans  le  purga- 
toire la  rémission  de  tous  leurs  pé- 
chés, afin  qu'elles  obtiennent,  par 
nos  pieuses  supplications,  le  pardon 
qu'elles  ont  toujours  désii-é.  Vous 
qui  v'vez  et  régnez  avec  Dieu  le  Père 
en  l'unité  du  Saint-Esprit.  ' 

Ainsi  soit-U. 

ÉPITRE. 


Eclairez-moi,  Seigneur,  pour  en 
tendre  votre  divine  parole,  et  fait<>s 
que  je  sois  toujours  disposée  à  mou- 
rir mille  fois  plutôt  que  de  manquer 
de  fi<lélité  ù  suivre  les  règles  qui  me 
«ont  tracées  dans  les  divines  Ecri- 
tures. Parole  de  mon  Dieu,  portez  la 
lumière  dan»  ma  conscience,  et  en 
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seignez-moi  <-e  que  je  dois  pratiquer 
lM)iii-  éviter  d'être  un  jour  confondue 
avec  ceux  qui  ont  fermé  les  yeux  à  la 
lumière.  Faites-moi  bien  compren- 
dre, ô  mon  Dieu,  que  c'est  une  sainte 
et  salutaire  pensée  de  prier  pour  les 
morts,  afin  qu'ils  soient  délivrés  de 
Jeurs  péchés  et  des  souffrances  (lu'ils 
ont  méritées. 


PROSE.  —  DieS   IR^. 


Dies  irîe,  dies  illa, 
Solvet  sîeclum  in  fa- 
villa, 
Teste  David  cum  Si- 
bylla. 

Quantus  tremor  est 

futurus. 
Quando     Judex     est 

venturus, 
Cuncta  stricte  discus- 

surus ! 
Tuba   miruin   spar- 

gens  sonum. 
Per    sepulcra    regio- 

num, 
Ct)get     onines      aiite 

thronum. 
Mors      stupehjt      et 

natura, 
Cum    resurget    crea- 

tura. 
Judicanti   responsura. 


Jour  de  colère,  jour 
terrible,  où  l'univers 
sera  réduit  en  cendres,, 
selon  les  oracles  de  Da- 

i  vid    et    les    prédictions 

I  de  la  Sibylle  ! 

j      Quelle    sera    la    ter- 

I  reur  des  hommes,  lors- 
que le  souverain  Juge 
viendra  s»  ruter  toutes 
leurs  actions  ! 

Le  son  éclatant  de  la 
trompette  réveillera  les 
morts  au  fond  du  sé- 
pulcre,  et    les    rasseni- 

I  l)lera  tous  devant  le 
trône  du  Seigneur. 

La  nature  et  la  mort 
seront  dans  l'effroi, 
quand  l'homme  ressus- 
citera pour  répondre  ù 
son  Juge  . 
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On  présentera  un 
livre  qui  contient  tout 
ce  qui  doit  être  la  ma- 
tière du  jugement  du 
monde. 

Quand  le  Juge  se  ra 
assis  sur  son  tribunal, 
tout  ce  qui  était  caché 
sera  révélé,  aucun  cri- 
me ne  f'emeurera  ihi- 
puni. 

Que  dirai-je  alors, 
malheureux?  Quel  pro- 
tecteur invoquerai  -  je, 
quand  à  peine  le  juste 
sera  rassuré  ? 

O  Roi  dont  la  ma- 
jesté est  si  redoutable, 
qui  sauvez  vos  élus  par 
une  miséricorde  gra- 
tuite, sauvez  -  moi,  ô 
source  de  toute  bonté  ! 
'  Souvenez-vous,  ô  Jé- 
sus plein  de  douceur, 
que  vous  êtes  descendu 
du  ciel  pour  moi  ;  ne 
me  perdez  pas  en  ce 
jour. 

Vous  vous  êtes  épui- 
sé de  lassitude  en  me 
cherchant  ;  vous  m'avez 
racheté  par  les  souf- 
frances de  lu  Croix  : 
qu'un  si  grand  travail 
ne  soit  pas  sans  fruit  I 


Liber  scriptus  pro- 
fcretur. 
In   quo   totum   cuiiti- 

netur 
Unde    mundus    judi- 
cetur. 
Judex     erg(;     cum 
sedebit, 
Quidquid  latet  appa- 

rebit, 
Xil     inultum     rema- 
nebit. 
Quid    sum,    miser, 
tune  dicturus? 
Quem    patronum    ro- 

gaturus ; 
Cum    vix    justus    sit 
securus  ? 
Rex  tremendae  ma- 
jestatis. 
Qui     salvandos     sal- 

vas  gratis, 
Salva   me,    fons   pie- 
tatis. 
Recordare,  Jesu  pie, 
Quod  sum  causa  tua; 

viae  : 
Ne    me    perdas    illa 
die. 

Quaprens  me,  sedis- 

ti  lassus. 
l'cdcniisti        Crucein 

passus  : 
Tantus  labor  nt>n  sit 

cassus 
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Juste   Judex    ultio- 

nis, 
Donuin  fac  remissio- 

nis 
Ante  diem  rationis. 
Ingemisco,  tanquam 

reus; 
Culpa     rubet     vultu 

meus  : 
Supplicanti     parce, 

Deus 
Qui     it.ariam     ab- 

solvisti, 
Et     latronem     exau- 

disti, 
Mihi     quoque     spem 

dedisti. 
Preces     meae     non 

sunt  dignae  ; 
Sed  tu  bonus  fac  bé- 
nigne 
Ne     perenni     cremer 

igné. 
Inter    oves    locum 

praesta, 
Et  ab   hoedis   me  sé- 
questra, 
Statucns      in      parte 

dextra. 
Confutatis      male— 

dictis, 
Flammis   acribus   ad- 

dictis, 
Voca   me  cum   bene- 

dictis. 
Oro  supplex  et  ac- 

clinis, 


O  Juge  qui  punissez 
avec  justice,  accordez- 
moi  le  pardon  de  mes 
fautes  avant  le  jour  de 
votre  jugement. 

Coupable,  je  gémis  ; 
la  rougeur  couvre  mon 
front:  que  mes  prières 
obtiennent  grâce.  Sei- 
gneur. 

Vous  avez  absous 
Marie-Madeleine;  vous 
avez  exaucé  le  bon  lar- 
ron; vous  m'avez  aussi 
donné  droit  d'espérer. 

Mes  prières  sont  in- 
dignes d'être  exaucées; 
mais  j'ai  la  confiance 
que  votre  miséricorde 
m'arrachera  au  feu 
éternel. 

Séparez-moi  des  pé- 
cheurs et  placez-moi  à 
votre  droite  avec  les 
brebis. 


Sauvez-mot  de  la 
confusion  et  du  suppli- 
Çfi  des  maudits  con- 
damnés, et  appelez-moi 
parmi  les  bénis  de 
votre  Père. 

Prosterné  devant 
vous    en    suppliant,    le 
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cœur  brisé  et  comme 
reflilit  en  cendres,  je 
vous  conjure,  Seigneur, 
d  avoir  pitié  de  moi  au 
monient  de  la  mort. 

Jour  de  larmes,  où 
1  homme  coupable  re- 
naîtra de  sa  cendre 
pour  être  jugé! 


Ayez  donc  pitié  de 
luî.  o  mdn  Dieu  !  Doux 
Jésus  !  ô  vSeigneur  ! 
donnez  -  lui  le  repos 
éternel. 

Ainsi  soit-il. 


Cor   contritum    quasi 

cinis  ; 
Oere  curam  mei  finis. 


Lacrymosa       d  i  e  s 
illa, 
Qua   resurget  ex   fa- 
villa 
Judicandus       h  o  m  o 
reus. 
Huic    ergo     parce, 
Deus. 
PJe     Jesu,     Domino, 
Dona  eis  requiem. 

Amen. 


EVANGIW. 

O  Ji^siis,  qui  avez  si  souvent  ou- 
vert la  l)ouclie  en  faveur  des  coupa- 
bles, <lites  aujourd'liui  h  ces  .pauvres 
Ames  qui  vous  sont  si  chérie,  et  pour 
lesquelles  nous  vous  prions:  A//p-  ni 
pair;  vos  péchés   vous  sont  remis 
J>ites-leur   comme   au    bon    larron  • 
Vous  serez  avec  moi  aujourd'hui  en 
paradis.    Je  le  sais,  il  faut  qu'elles 
jmient  jusqu'à  la  dernière  obole,  ce 
qu'elles  doivent  à  votre  justice  •  il 
faut  qu'elles  soient  purifiées  par 'les 
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HaniîiKvs.  Mnis,  Seijrnour,  vas  niis^- 
ric^nMlcH  sont  pins  «•landcs  <jno  Icni-s 
1m'h1i(\s.  Hâtez  don<.*  leur  délivrance, 
et  accc^ptex  mon  hunible  soumission 
îï  tout  ce  que  renfenne  votre  saint 
Kvan<çile,  oomuie  un  saerifife  d'ex- 
piation. 


OPFERTOIRe. 

Jujre  redoutahle  des  vivants  et  des 
morts,  vous  app(>«{intissez  votre  bras 
sur  vos  enfants,  qui  sont  les  héri- 
twips  de  votre  ^Wive.   Du  milieu  des 
flammes    dévorantes,    leurs   cris    et 
leurs    gémissements    s'effoix'ent    de 
P^M-^'er  jusqu'à  vous.  Je  soupire,  je 
i^émis  av(H'  eux  et  pour  eux.    J'unis 
mes  humhl<>s  supplications  au  sacri- 
fiée que  vous  allez  offrir  k  votre  Père 
afin  qu'il  j(»tte  sur  eux  un  regard  fa- 
vorable et  (ju'il  daigne  abréger  leurs 
peines;  que  dans  sa  bonté  il  change 
leurs  tourments  en  consolation,  leur 
humiliation  en  gloire,  et  les  coups 
dont  il  les  frapi)e  en  iwomi>enses  et 
en  couronnes. 
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ORATlî,  PRATRKS. 


J<»  mo  ronds  à  l'invitiition  de  l'E- 
glise, ô  mou   Dieu!  et  je  redouble 
mes  instances  pour  obtenir  le  soula- 
gement de  ces  pauvree  Ames,  qui  ont 
It^uns  places  marquées  dans  le  ciel,  et 
dont  Je  plue  cruel  tourment  vient  du 
d<'«ir  (](u'elle8  ont  de  s'unir  à  vous. 
P>outez  leurs  gémissements,  ayez  pi- 
tié d'elles.   Seigneur,   et  faites-leur 
miséricoixie,  parc    que  vous  ét<es  bon 
et  compatissant.  Dieu  de  bonté,  écou- 
tez les  prières  des  morts  d'Israël  : 
ils  sont  encore  les  membres  de  Jésus- 
Ohrist,  ils  appartiennent  k  l'Eglise 
dont  ce  divin  Sauveur  est  le  chef,  et 
ils  méritent  d'être  exaucés. 

ORAISONS  SKCRÈTES. 

Délivrez.  Seigneur,  les  Ames  des 
fidèles  qui  sont  morts,  de  ce  lac  in- 
f<M-t  et  ténébi^ux  et  des  portes  d<' 
l'abîme.  Envoyez  votn*  bienheureux 
Archange  pour  essuyer  Umm  larmes 
et  les  conduire  dans  cette  sainte  lu- 
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mi<V('  (]|u<'  vous  avi'z  prrHiiisc  antre- 
lois  il  Ahniliain  l'f  à  sa  post/M'ité. 

PKÉFACK. 


P(Ve  toiit-pnissant.  Dieu  pft'rnel, 
nous  vous  prions  par  les  nwrites  de 
.Jasus  Christ  Notre-Seijifneur,  en  qui 
nous  mettons  toute  notre  confiance. 
C'<*st  par  lui  que  vous  nous  avez 
donné  l'espérance  de  la  bienheureuse 
résurrection,  et  si  l'inévitable  néces- 
sité de  mourir  attriste  notre  natui*e, 
la  promesse  de  l'inimortalité  encon- 
ra^  et  console  notre  foi.  Heureux, 
Seij»neur,  ceux  qui  vous  auront  été 
fidèles  !  mourir  ne  sera  pas  pour  eux 
perdre  la  vie,  mais  passer  à  une  vie 
meilleure.  Lorsque  cette  maison  de 
terre  qu'ils  habit^mt  se  détruira,  ils 
acquerront  dans  le  ciel  une  demeure 
(|ui  durera  éternellement.  Nous  aspi- 
rons i\  cet  ineffable  bonheur,  pour 
nous  et  pour  nos  frères  qui  gémis- 
sent dans  le  lien  de  l'expiation.  Puis- 
sions-nous, tous  ensemble,  unis  h. 
tous  les  chœurs  des  esprits  célestes, 
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('hunier  un  cantique  à  votre  <,.Ioiro 
en  disant  mm  cesst-  Saint.  Saint,' 
^aint:. . .  A  celni  qni  («t  assis  sur  le 
trône  et  î\  PA-neaii  qui  nous  a  sau- 
ves, bénédiction,  jçloire  et  puissance 
dans  tous  les  siècles  des  siècles  ! 
\ 

CANON. 


Père    des    miséricordes,    je    vous 
prie,    en    union    avec    Jésus-Christ 
notre  Sauveur,  d'avoir  pour  agréable 
et  de  bi^nir  Pauftiiste  sacriflce  que 
nous  vous  offrons  pour  l'Eglise  ca- 
tholique, pour  le  Pape,  pour  toutes 
les  personnas  auxquelles  nous  nous 
intéressons  sui-  la  terre,  et  pour  les 
Ames  qui  gémissent  dans  le  purcra- 
toire.  Je  vous  prie  spécialement  po'îir 
^  . . .  Quelle  victime  puis-je  vous  of- 
frir qui  soit  plus  propre  k  vous  apai- 
ser      Béni   soit   donc   celui    qui 

vient  au  nom  du  Seigneur:  son  san»- 
demandera  miséricorde  ;  sa  voix  dou"- 
ee  et  puissante  se  fera  entendre  au 
trône  de  la  divine  clémence.  O  Jésus 
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qui  all^z  êtic»  pn'istMit  sur  œt  autel 
en  état <le  vittime,  otïrez-vous  et  par- 
lez en  faveur  de  ces  âmes  qui,  desti- 
nées à  vivre  éternellement  avec  vous, 
seront  cependant  exclues  de  ce  bon- 
heur pendant  lon<;:temps  encore,  si 
vous  ne  daignez  pas  vous  intéresser 
à  elles. 

ÉLÉVATION. 

Je  crois  que  mon  rédempteur  est 
vivant  et  qu'il  est  sur  cet  autel. . . 
Sauveur  Jésus,  maître  et  seigneur 
de  toutes  les  créatures,  donnez  la 
paix  à  ces  pauvres  âmes  qui  souf- 
frent dans  le  purgatoire;  faites  cou- 
ler sur  elles  quelques  gouttes  de  (  e 
sang  adorable  que  vouî  avez  répan- 
du sur  la  croix  pour  le  «alut  du 
monde. 

APRÈS  l'Élévation. 


Père  éternel,  voyez  le  sang  de 
votre  Fils  qui  coule  sur  cet  autel  ; 
que  sa  vertu  arrive  jusqu'à  ces  pau- 
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yres  âmes  qui  sont  encore  r^MÎevables 
a  votre  justice.  Ecoutez  Ja  voix  de 
la  victime  adorable  <,ui  prie  pour 
eues;  que  ses  mérites  les  purifient  et 
les  rendent  dignes  d'entrer  dans  la 
joie  éternelle  des  Saints. 

Divin  Jésus,  dont  l'Ame  descendit 
dans  J^  limbes  pour  consoler  les 
âmes  des  Patri  irhes  et  des  Propliè- 
tes  qui  attendaient  votre  venue,  visi- 
tez vos  fidèles  qui  sont  dans  le  feu  du 
purgatoire,  et  tempérez  l'activité  de 
ce  feu  ,par  la  rosée  de  votre  grâce. 

f^PfT  ^^^^^^ï-^  qui  avez  dit  que 
tx)ut  le  bien  que  nous  faisons  au 
moindre  de  nos  frères,  c'est  à  voas- 
meme  que  nous  le  faisons,  je  vous 
offre  pour  les  âmes  du  purgatoire 
tout  ce  que  l'ai,  tout  ce  que  Te  puis 
V011S  offrir;  je  vous  offn^  vous-même 
comme  victime,  à  vous  même  comme 
jnge  souverain. 

Laissez-vous  aj>aiser,  ô  mon  Dieu 
par  les  prières  de  l'auguste  Vierge 
Marie,  dont  j'implore  la  puissante 
intercession,  et  par  les  vœux  de  toute 
le  cour  céleste,  qui  s'intéi^ss^  ^  la 
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béatitude  des  fidèles  défunts;  faites 
surtout  miséri<^orde  à  N . . . ,  pour  qui 
nous  sommes  prosternées  devant 
vous. 


AU  PATER. 

Girand  Dieu,  qui  êtes  notre  Père  à 
tous,  nous  vous  prions  pour  nos  pau- 
vres frères  qui  ^^émissent  dans  les 
flammes  <?.u  purgatoire;  daignez  je- 
ter sur  ees  enfante  malheureux  un 
re/^rd  de  bonté.  Que  votre  nom  soit 
glorifié  par  leur  prompte  délivrance. 
Qu'ils  entrent  en  ix>8session  de  votre 
céleste  ro./aume,  et  que  votre  volonté 
de  les  recevoir  dans  votre  sein  pater- 
nel s'accompiisse  au  plus  tôt.  Don- 
nez-leur en  ce  jour  le  pain  qu'ils  dé- 
sirent, le  pain  vivant  dont  ils  sont 
affamés,  et  qui  est  la  possession  de 
vous-même.  Nous  implorons  plus 
particulièrement  votre  miséricorde 
en  faveur  de  nos  frères,  de  nos 
sœui*s,  de  nos  parents,  de  nos  amis, 
de  nos  biensfaiteurs  et  des  pei*soniK^ 
pour  lesquelles  nous  aurions  été  une 
occasion  de  scandai     et  de  péché. 
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Préserviez  -  nous,  Seigneur,  de  ces 
flammes  vengeresses  que  nous  n'a- 
vons, hélas!  que  trop  méritées,  par 
l'abus  que  nous  avons  fait  de  voti-e 
grâ€e,  par  notre  tiédeur  dans  votre 
service  et  notre  négligence  à  résister 
aux  tentations.  Enfin,  délivrez  nous 
du  péché,  le  plus  grand  de  tous  les 
maux.     Ainsi  soit-il. 

AGNUS  DËI. 

Agneau  de  Dieu,  immolé  i>our  le 
salut  des  pécheurs  et  pour  nous  faire 
passer  de  la  terre  des  vivants  à  la  vé- 
ritable terre  promise  du  ciel;  vous 
qui  avez  dit  :  Je  sms  la  résurrection 
et  la  vie;  celui  qui  croit  en  moi, 
quand  même  il  serait  mort,  vivra  : 
donnez  aux  âmes  des  fidèles  défunts, 
cette  vie  dont  le  germe  leur  a  été 
communiqué  dans  le  sacrement  de 
l'Eucharistie.  Elles  l'attendent  dans 
un  état  de  douleur,  mais  avec  une 
ferme  espérance.  Accoi-dez-leur  ce 
bonheur  dont  elles  ont  reçu  tant  de 
fois  le  pi^'ieux  gage  en  participant 
k  votre  chair  sacrée,  qu'elles  en  jouis- 


DES  CONGRÉOANISTES  DÉFUNTES  119 

eent.  dans  votre  paix,  pendant  l'éter- 
nité. 

DOMINE,   NON  SUM   DIGNUS. 

Je  désiire  moi-même  participer  à  ce 
divin  Sacrement,  pour  céder  aux 
âmes  du  purgatoire  tout  le  fruit  que 
je  puis  en  retirer,  et  leur  obtenir  le 
repos,  le  salut  et  le  bonheur  de  vous 
glorifier  au  plus  tôt  dans  le  ciel. 
Faites,  Seigneur,  que  ma  communion 
soit  sainte  :  dites  une  parole  et  mon 
âme  sera  guérie. 

dOMMUNION. 

Si  vous  ne  pouvez  communier  sacramen- 
tellement,  faites-le  spirituellement;  demandez 
humblement  pardon  de  vos  péchés,  et  formez 
un  désir  sincère  de  vous  unir  à  Jésus-Christ, 
afin  de  participer  à  ses  mérites  et  d'en  oflFrir 
le  fruit  pour  les  âmes  du  purgatoire.  Vous 
pourrez  dire  ensuite  : 

Je  vous  offre,  Seigneur,  pour  tou- 
tes les  âmes  du  purgatoire,  et  pour 
N , . .  en  particulier,  les  prières  et 
les  bonnes  œuvres  qu  je  ferai  aujour- 
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d'huî,  et  je  vous  prie  de  leur  appli- 
quer les  indulgenees  que  je  pourrai 
gagner.  De  plus,  je  vous  supplie, 
mon  Dieu,  de  leur  donner  part  aux 
mérites  des  bonnes  œuvres  que  je 
ferai  pendant  toute  ma  vie  ou  que 
d'autres  feront  pour  moi,  autiint  que 
vous  les  voudrez  et  que  cela  contri- 
buera à  votre  plus  grande  gloire. 


DERNIERES  ORAISONS. 


O  Dieu  de  olémenee,  qui,  selon  la 
multitude  de  vos  miséricordes,  effa- 
cez nos  souillures  et  nous  établissez 
dans  tous  nos  droits  au  céleste  héri- 
tîige,  daignez  délivrer  entièrement 
des  restes  de  leurs  péchés  les  Ames 
pour  lesquelles  nous  vous  prions. 
Ouvrez-leur  les  portes  de  la  sainte 
8Î011  :  admettez-les  parmi  vos  élus, 
parmi  ceux  qui  ont  lavé  leur  rolw 
dans  le  satig  de  l'Agneau  et  qui  chan- 
tent à  jamais  vos  divines  miséricor- 
des. Par  Jésus  Christ  Notre-Sei- 
gneur. 
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DKRNIF.R  EVANGILE. 


O  divin  Sauveur,  vous  voulez  que 
tout  en  priant  pour  les  âmes  du  pur- 
j»atoire,  je  pense  au  j>lus  grand  et  au 
plus  essentiel  de  mes  dévoilas,  et  je 
profite  de  votre  sacrifice  pour  ma 
sanctification.  Faites  donc,  je  vous 
en  supplie,  que  le  souvenir  de  cette 
justice  rigoureuse  qui  retient  les 
âmes  dans  les  brasiers  ardents  pour 
des  fautes  qui  me  sont  si  ordinain^s, 
m'inspire  une  courageuse  résolution 
pour  entrer  <lans  les  sentiers  de  la 
]>énitence,  expier  mes  piVhés  passés 
et  ne  plus  retomber  î\  l'avenir  dans 
mes  anciens  égarements. 

f^es  jmuvres  âuiiss,  trop  attachées 
au  monde,  vous  ont  souvent  offensé  ; 
elles  ont  combattu  faiblcnnent  leui-M 
l)a«sions,  et  lie  vous  ont  pas  fait  iv- 
gner  en  elles  avw  a«sez  d'em])ire  ; 
ell(*8  n'ont  p.as  bien  employé  le  temps 
si  piH'*cieux  (pie  vous  leur  acconliez 
ÎKuir  faille  îw*nitence  ;  enfin,  pour 
s'être  trop  épargnées  sur  la  terre, 
elles  soutfrent  deiï  peines  V)ieu  plus 
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rigoureuses  que  tout  ce  qu'elles  au- 
raient eu  à  supporter  duraut  leur 
vie.  Ma  conscience,  hélas  î  me  repro- 
che les  mêmes  infidélités  et  les  mê- 
mes faiblesses. 

Je  ne  renie ttmi  donc  pas  ma  péni- 
tence;, je  ne  me  reposerai  point  sur 
la  discrétion  d'autrui  pour  veiller  à 
mes  intérêts  après  ma  mort  ;  je  veux 
travailler  tandis  qu'il  en  est  temps 
encore,  et  envoyer  devant  moi  les 
bonnes  oeuvres,  qu'il  m'est  si  facile 
de  pratiquer.  Je  veux  aussi,  ô  mon 
Dieu,  vous  adresser  souvent  des 
prières  pour  les  âmes  que  votre  jus- 
tice purifie;  je  veux  me  mortifier 
pour  les  consoler,  me  priver  des  plai- 
sirs sensuels  pour  éteindre  leurs 
flammes,  répandre  des  aumônes  dans 
le  sein  des  pauvres  pour  soula^'er 
leur  misère,  enfin  ne  rien  oublier 
l>our  les  secourir. 

Bénissez,  ô  mon  Dieu,  ces  saintes 
résolutions,  afin  qu'elles  mumt  pro- 
fit4ibles  j)our  moi  et  pour  les  âmes 
du  purgatoire. 
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Que  par  la  miséricorde  de  Dieu,  les 
Ames  des  fidjles  trépassés  reposent 
eu  paix.    Ainsi  soit-il. 


EXERCICE 

POUR  LA  CONFESSION 


PRIERE    AVANT    L  EXAMEN. 

T^  si'UiT  de  lumière  et  de  vérité,  qnî 
sondez  les  consciences  et  qui  pé- 
nétrez le  fond  des  cieurs,  écltiirez- 
moi  de  votre  flambeau  divin,  pour 
que  je  voie  le  nombre  et  la  laideur 
de  mes  péchés;  montrez-moi  tout  le 
mal  que  j'ai  fait,  et  le  bien  que  j'ai 
néjçligé  de  faire;  montrez  -  le  moi 
aussi  clairement  (pie  je  le  verrai  lors- 
(|ue  je  paraîtrai  «levant  le  tribunal 
de  la  souveraine  justice.  . . 

Vierge  sainte,  refu;i:e  assuré  des 
pécheurs,  mon  •x)n  ange,  mon  saint 
pati^on,  lit/Crccdez  pour  moi  auprès 
de  TEsprit-Saint.  afin  (pie  je  con- 
naisse tout  ce  (jui  contriste  en  moi 
le  «pur  de  mon  Dieu . . . 

Fxaminez-vous  selon  la  lumière  que  Dieu 
vous  donne  ;  si,  après  vous  çtrç  examinée,  vous 
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avez  un  motif  raisonnable  de  craindre  de  ne 
vous  être  pas  rappelé  vos  fautes,  servez-vous 
dun  modèle  d'examen  de  conscience.  Evitez 
deux  excès  opposés,  et  presque  également  dan- 
gereux :  1°  compter  tellement  sur  les  interro- 
gations du  Prêtre  qu'on  ne  s'examine  que  très 
superficiellement  ;  2°  ne  croire  jamais  avoir 
assez  recherché  ses  péchés,  recommençant  sans 
cesse  son  examen  ;  donnant  tout  au  plus  une 
légère  application  à  la  partie  si  essentielle  du 
sacrement,  la  contrition.  Loin  de  vous  cette 
crainte.  C'est  faire  injure  à  Dieu  que  d'en 
agir  ainsi  avec  lui  ;  il  aime  dans  ses  enfants 
une  confiance  filiale  ;  son  esprit  est  un  esprit 
d  amour,  et  non  un  esprit  de  crainte  et  de 
servitude. 


PRIÈKK   APRÈS   i/EXAMEN. 

Q  UB  (le  péchés,  ô  mon  Dion  I  Est-ce 
^  ainsi  que  je  vous  ai  «►ardé  la  fidé- 
lité que  Je  vous  ai  piHiUiise  tant  de 
fois  ?  Que  sont  devenues  toutes  1(^ 
protestations  que  je  vous  ai  faites  de 
ne  plus  vou«  offenser?  Hélas!  mon 
I>i(Mi,  que«lle  douleur  pour  moi  de 
voiis  avoir  ainsi  nuk-onnu  et  outra- 
gé!... Divin  Jésus,  donnez  moi  des 
soupirs  et  d(\s  larmes  pour  pleurer 
les  péciàés  dont  je  me  trouve  coupa- 
ble devant  vous;  pardonnez  les  moi, 
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je  VOUS  en  conjure;  je  me  jette  dans 
les  bras  de  votre  miséricorde. . .  Mon 
Dieu,  ouvrez-moi  le  ti-ésor  de  vos 
«j^râees,  afin  que  j'y  puise  une  dou- 
leur profonde  de  vous  avoir  offensé. 
Touchez  mon  ccBur,  convertissez-le  : 
qu'il  soit  abîmé  de  douleur  et  de  re- 
^vet.  qu'il  pleure  amèrement  tant 
d'infidélités  et  d'oublis,  ainsi  que 
l'abus  de  tant  de  grâces,  et  que  sa 
contrition  soit  sincère  et  efficace. 

DE  LA  CONTRITION. 

La  contrition  est  la  disposition  la  plus  es- 
sentielle pour  faire  une  bonne  confession  ; 
vous  devez  donc  la  demander  à  Dieu  et  l'ex- 
citer en  vous.  Pour  obtenir  la  contrition,  il 
faut  considérer  l'injure  que  le  péché  fait  à 
Dieu,  le  tort  qu'il  nous  fait  à  nous-mêrnes,  les 
biens  dont  il  nous  prive,  les  maux  dont  il  nous 
rend  dignes,  ce  que  Jésus-Christ  a  souffert 
pour  le  réparer  ;  il  faut  la  demander  avec  ins- 
tance, par  les  mérites  de  notre  divin  Sauveur, 
par  l'intercession  de  Marie  et  de  notre  ange 
gardien. 


ACTE  DE  CONTRITION. 

T  AissEZ-vous  toucher,  ô  mon  Dieu  I 
par  le  rejjret  d'un  cceur  sincère- 
ment repentant  de  ses  fautes. . .  Oh  ! 


POUR  LA  COXFESSIOÎÏ 


127 


SI  la  vivacité  de  nu^s  ivirrots  pouvait 
égaler  la  gmiideur  de  mes  fautes  ! 
Suppléez  à  ma  douleur.  Sauveur  ago- 
nisant au  jardin  des  Oliviers.  MetFez 
dans  mon  cœur  une  goutte  de  cette 
amertume  dont  votre  Ame  fut  alors 
abreuvée. 

Pardon  î  ô  mon  Dieu  !  pour  tout  le 
mal  que  j'ai  commis  et  que  j'ai  fait 
commettre.  Pardon  pour  tout  le  bien 
que  je  n'ai  pas  fait  ou  que  j'ai  mal 
fait;  pardon  pour  tous  les  péchés 
dont  je  me  reconnais  coupable  et 
pour  ceux  que  j'aurais  pu  oublier.  Je 
les  déteste,  et  je  voudrais  réparer  au 
prix  de  ce  que  j'ai  de  plus  cher,  le 
malheur  de  vous  avoir  offensé. . . 

ACTE  DE  FERME  PROPOS. 

0  'EN  est  fait,  ô  mon  Dieu  !  je  veux 
immoler  tout  ce  que  j'ai  de  plus 
cher  plntnt  (jue  de  vous  déplaire. 
Quoi  !  parce  «pic  vou«  C^U^h  h<>n  »'t  que 
vous  ne  mettez  pas  <le  bornes  à  vos 
mi«éricoixIes,  sera-t-il  dit  que  j'abuse 
de  vos  bienfaits  pour  vous  oifen«er  ? 


..  .;>?. 
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Il  n'en  sera  i)î»s  ainsi  ;  j'ose  vous 
prendre  à  témoin  de  la  ferme  réso- 
lution où  je  suis  de  fuir  le  péché, 
d'en  éviter  le»  occasions,  de  travail- 
ler efficacement  à  détruire  telle  ha- 
bitude. . .  On  particularise  devant 
Dion  les  prchés  dont  on  doit  se  cor- 
riger. 

Oui.  mon  Dieu,  j'endurerai  la 
mort  plutôt  que  d'enfrein<lre  la  ré- 
solution où  je  suis  de  vous  servir 
avec,  une  inviolable  fidélité.  Mes  pas- 
sions se  soulèveront  encore,  et  il 
m'en  coûtora  pour  les  réprimer  ; 
mais,  avec  le  secours  de  votre  grAce, 
j'accomplirai  fidèlement  la  promesse 
que  je  fais  devant  vous.  Désormais 
plus  de  pensées,  de  paroles  et  d'ac- 
tions contraires  à  la  charité  ou  à  la 
modestie  ;  plus  d'impatience,  de  mou- 
vements de  colère;  plus  d'irrévéren- 
ces dans  le  lieu  saint,  de  langueur 
dans  votre  service,  d'omissions  dans 
mes  devoirs;  plus  d'attachement  à 
mes  sentimente,  tt  ma  volonté.  Plu- 
tôt mourir,  ô  mon  Dieu  !  que  de  vous 
déplaire. 
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PRIÈRE  APRÈS   AVOIR   REÇU   I^'aBSOLUTION, 

QSERAI-JE  me  ]e  persiiader,  ô  mon 
Dieu!  jV*tais  cnminelle,  il  n'y  a 
qu'un  instant,  et  me  voici,  par  la 
grhee  du  saorement  que  je  viens  de 
recevoir,  purifiée  de  tous  mes  -péchés. 
Oui,  Sei«:neur,  je  viens  d'être  absou- 
te, et  cette  sentence  de  miséricorde 
me  remet  dans  vos  bonnes  grAees. 
C'est  aux  mérites  du  san<2:  précieux 
que  vous  avez  répandu  pour  moi,  ai- 
mable Rédempteur  des  hommes,  c'est 
à  vos  plaies  sacrées  dont  la  vertu  a 
guéri  les  miennes,  que  jp  dois  ma 
iwoneiliation  et  mon  saint. 

O  mon  âme  î  remercie  le  Seigneur 
ton  Dieu,  et  reconnais  les  prodiges 
de  sa  grAce.  Pour  d'effroyables  sup- 
plices que  tu  méritais,  ce  Dieu  de 
bonté  veut  bien  se  eontenter  d'une 
satisfaction  légère,  pïirdonner  tout, 
oublier  tout.  Seigneur,  il  faut  être 
ce  que  vous  êtes,  un  Dieu  plein  de 
misériicorde,  pour  en  user  ainsi  en- 
vers moi. 

s 
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RÉiTÉRBe   LA   RÉSOLUTION   DE   NE   PLUS 
PÉCHER. 

"if  ON  Dieu,  ce  que  vous  venez  de 
faire  en  ma  faveur  m'inspire  une 
grande  ^orreur  du  péché,  et  me  fait 
prendre  une  nouvelle  résolution  de 
n'en  plus  commettre.  Augmentez  en 
moi  le  désir  que  j'ai  de  changer  d?* 
vie.  Foi'tifiez,  par  vot  <  grâce,  la  ré- 
solution où  je  suis  de  ne  plus  vous 
offenser;  rendez  efficace  le  propos 
que  je  fais  d'éviter  toutes  les  occa- 
sions dd  péché,  et  surtout  de  celui 
qui  vous  déplaît  en  moi  depuis  si 
longtemps. . .  Je  vais  faire  voir  dès 
ce  moment  que  j'ai  eu  le  bonheur  de 
me  réconcilier  avec  vous.  On  s'aper- 
cevra dès  aujourd'hui,  pa-r  la  régu- 
larité de  ma  conduite,  que  vous  êtes 
avec  moi.    Si  j'ai  assez  de  courage 
pour  triompher  de  moi-même  sur  la 
terre,  j'aurai  le  bonheur  de  régner 
éternellement  avec  vous  dans  le  ciel. 


I 


DE  LA  COMMUNION 


AVANT  LA  COMMUNION. 


ACTE  DE  FOI. 

g  ST-iL  donc  vrai,  adorable  Jésus, 
<iue  vous  daignez  vous  unir  à 
moi  dans  votre  divin  sacrement?  Ah  ! 
pour  voi,  inner  ainsi  à  votre  créa- 
ture, à  quels  abaissements  n'a-til 
pas  fallu  vous  résoudre!  Vous  êtes 
Dieu,  et  vous  vous  êtes  fait  homme; 
rous  êtes  immense,  et  vous  vous  êt^ 
fait  petit  enfant  ;  vous  êtes  le  souve- 
rain Seigneur,  et  vous  avez  pris  l'ap- 
parence d'un  esclave  !  Vous  avez 
passti  du  sein  de  votre  Père  céUîste 
dans  le  sein  d'une  viei^,  du  ciel 
dans  une  étable,  du  trône  de  la  gloire 
sur  une  croix;  et,  aujourd'hui,  vous 
devez  encore  sortir  de  vos  saints  ta- 
bernacles   pour    entrer    dans    mon 
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ccpur!  Ah!  <'est  hUm  devou-s  qu'on 
peut  dire  qxm  vous  franchissez  les 
montagnes  et  que  vous  travei^ez  les 
collines,  pour  vous  unir  à  l'âme  bien- 
aimée. 

Voilà,  ô  mon  âme,  ton  divin  Sau- 
veur quf  brûle  encore  pour  toi  du 
même  amour  dont  il  brûlait  sur  la 
croix  ;  il  demeure  voilé  sous  les  sym- 
boles du  sacrement  ;  de  là,  il  te  consi- 
dère en  ce  moment  où  tu  te  disposes 
à  le  recevoir  ;   il  observe  à  quoi  tu 
penses,  ce  que  tu  aimes,  ce  que  tu 
désiires,  quelles  offrandes  tu  vas  lui 
présenter.    Allons,  ô  mon  âme,  pni- 
parons-nous  à  nous  unir  à  lui,  et  d'a- 
l)ord   par  les  sentiments   d'une  foi 
vive,  en  lui  disant  :  Bans  quelques 
moments,   ô   mon    Bien-Aimé,   vous 
viendrez  à  moi  !  O  Dieu  caché  et  mé- 
connu de  tant  d'hommes,   je  vous 
crois  ici  véritablement  et  réellement 
piM'isent,  et  je  vous  adore  du  plus 
profond  de  mon  coeur,  comme  mon 
Seigneur  et  mon  Dieu  ;  et,  en  ténioi- 
gnage  de  ma  croyance  à  cette  vérité, 
je  doninerais  tout  mon  sang.    Aidez, 
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soute-iK'z  iim  foi,  H  (-oiisoivez-la  daîis 
liioi  jii«(iirii  mou  (|(Miiit'i-  soupir. 


ACTE   DK    CONFIANCE. 


0 


MON  Ame,  ton  adorable  Sauveur 
est  par  excellence  le  Dieu  des 
miséricordes;  il  est  rempli  <le  honte 
et  d'amour  ipour  toi.    Espère  donc 
avec  confiance  toutes  ses  grâces;  il 
te  Jes  comiftuniquera,  puis(iu'il  dai- 
gne venir  à  toi.    Oui,  mon  aimable 
Sauveur,  vous  êtes  ma  plus  dou<-e 
espérance;  oui,   j'ai   la    ferme   con- 
fiance qu'en  vous  donnant  vous-mê- 
me à  moi,  vous  alhimerez  dans  mon 
cœur  la  céleste  flamme  de  votre  pur 
amour!  Et  en  quel  autre  que  vous 
pourrais-je  espérer,   ô  mon   Dieu  ? 
Non,  non,  je  ne  m'appuierai  point 
sm*  les  créatui^;  vous  seul  êtes  mon 
appui,  ô  Dieu  infiniment  puissant. 
Venez  donc   prendre  possessicm   de 
mon   cteur;   il   vous   appartient,   et 
tout  son  désir  est  d'être  à  vous  pour 
jamais. 
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ACTE  D  AMOUR. 


A  MON  divin  Jésus,  oui,  je  von« 
uime,  ou  du  moins  je  désire  vous 
aimer  de  toute  l'étendue  de  mon 
cœur!  Oh  !  qu'il  est  bien  juste  que  je 
vous  aime,  vous  qui,  pour  moi,  avez 
vouJii  non  seulement  sacrifier  votre 
vie  sur  le  Caivaire,  mais  encore  étii- 
bliT  l'adorable  saei-ement  auquel  j'ai 
le  bonheur  de  participer,  et  par  le- 
quel je  vous  reçois  en  mon  cœur  et 
contracte  aiaisi  avec  vous  l'union  la 
plus  intime. 

C'est  vous-même  qui  m'invitez  à 
venir  à  vous,  et  à  vous  recevoir.  O 
amour  immense,  amour  incompré- 
hensible! mon  Dieu  veut  se  donner 
h  moi,  faible  et  misérable  créature, 
il  moi  qui  lui  ai  été  si  souvent  infi 
dèle  ! 

O  Dieu  d'amour  !  je  vous  aime,  je 
vous  aime  par  dessus  toutes  choses  ; 
je  vous  aime  uniquement  pour  vous 
et  pour  vos  amabilités  infinies.  Ah  ! 
que  ne  puis-je  vous  voir  aimé  de  tous 
les  cœurs  et  dans  tout  ^'univers!  Du 
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nioius,  vous  aimerai-je  jusqu'à  mon 
(lei'iiier  soupir  î 

Mère  de  mon  Jésus,  vous  qui  l'avez 
ainu'»  seule  plus  que  toutes  les  créa- 
tures ensemble,  et  qui  ne  désirez  que 
(le  Je  voir  aimé  par  tous  les  cœurs, 
priez  pour  moi,  afin  que  mon  cœur 
l'aime  toujours  de  plus  en  plus  et 
persévère  jusqu'à  la  fin  dans  son 
siiint  amour. 


ACTE  d'humilité. 

Q  ui  êtes  vous,  ô  mon  Dieu,  et  qui 
^    suia-je  pour  ciser  m'approcher  de 
votre  sainte  Table  ?  Vous  êtes,  ô  Ma- 
jesté suprême,  la  pureté,  la  sainteté 
j)ar  essence,  et  je  vais  m'unir  à  vous, 
moi  qui  ne  suis  qu'une  pauvn»  péclie- 
i-esseî  Je  rouij»:i«  et  j'ai  honte  même 
<le  paraître  en  voti^  sainte  présence. 
Je  voudrais  m'éloi^rncr  de  vous,  par 
mspwt.  Mais  si  j<.  m'éloijrne  ^e  viuis, 
<*  ma  vie,  A  «pii  iraije  et  que  devieii- 
dral-je  ?  Non,  non,  je  ne  veux  point 
n    'oigner  de  vous;  je  veux,  au  con- 
.  .ire,   tout  indi^^qie  que  j'en   suis, 
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m'en  approcher  toujours,  davantage. 
Voue  trouverez  votre  gloire  à  relever 
ma  bassesse  et  à  suppléer  à  tout  ce 
qui  manque.  Je  viens  donc  à  vous,  ô 
mon  adorable  Sauveur;  j'y  viens  con- 
fuse et  humiliée  de  mes  défauts,  mais 
pleine  de  confiance  en  vos  infinies 
misé^'icordes.  Je  ne  mérite  pas  la 
grîice  ineffable  que  vous  me  prépa- 
rez; mais  vous  regardei^z  mes  be- 
soins plus  que  mes  n  vites,  vous  au- 
rez pitié  d'une  âme  (lui  connaît  sa 
faibleœe,  qui  en  gémit,  et  qui  a  re- 
cours à  vous  comme  à  celui  qui  seul 
peut  la  fortifier  et  la  guérir. 


ACrt  t>Ë  CONTRITION. 

QUE  j'ai  de  douleur  et  de  regret,  ô 
mon  Dieu,  de  ne  pas  vous  avoir 
toujours  aimé  î  combien  je  déplore 
de  vous  avoir,  au  contraire,  si  sou- 
vent et  si  grièvement  offensé  !  Hélas  ! 
j'ai  violé  votre  sainte  loi,  j'ai  mé- 
prisé votre  bonté,  j'ai  abusé  de  vos 
grâces  !  il  me  «emble  n'avoir  vécu  que 
pour  vous  offenser!  Ali  î  Seigneur,  je 
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m  on  repens  à  présent  de  tont  mon 
cœur,  et  je  voudrais  sacrifier  mille 
fois  ma  vie  pour  réparer  mes  ingra- 
titudes et  mes  égarements.  Je  les  dé- 
teste, parce  qu'Us  vous  déplaisent,  ô 
Jf'-sus  qui  êtes  la  sainteté  infinie; 
.1  ai  confiance  que  vous  m'avez  par- 
donné mes  péchés  ;  mais,  si  vous  ne 
1  avez  (pa«  encore  fait,  daignez  me  les 
pardonner  en  ce  moment,  afin  que  je 
ne  vous  reçoive  point  dans  un  cœur 
souillé.    Lavez  mon  Ame  par  votre 
sang  précieux,  et  faitcNsen  une  de- 
meure digne  de  vous.  Vous  êtes  l'A- 
gneau de  Dieu,  qui  eflFacez  les  péchés 
du  monde;  effacez  pour  toujours  les 
miens  et  faites-moi  la  gnïce  de  ne  ja- 
mais plus  les  commettre. 

ACTE  DE  DKSIR. 

y  OKI  donc,  6  mon  Ame,  l'heureux 
monicnt  où  ton  Sauveur  vient 
établir  en  toi  «a  <lomeiire.  Voici  le 
Roi  du  ciel  et  de  la  terre,  ton  Créa- 
teur, ton  Rédempteur  et  ton  Dieu  : 
prépare-toi  à  le  rcM-cvoir  avec  amour- 
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appelle  par  tous  les  désirs  de  ton 
cœur  ton  bien-aimé,  qui  consent  à  se 
donner  à  toi.  Venez,  ô  adorable  San- 
veur,  venez  dans  mon  âme,  qui  sou- 
pire après  vous  comme  un  cerf  altéré 
après  le^  fontaines  d'eau  vive.  Venez 
promptement,  ô  mon  Dieu,  et  ne  dif- 
férez plife  ?  on  bonheur. 

Sainte  Vi-^rge,  mère  de  mon  Dieu, 
voici  que  je  m'approche  de  votre  ado- 
rable Fils.  Oh  !  que  je  voudrais  avoir 
votre  cc^îur  et  votre  amour  pour  le 
recevoir  d'une  manière  dij^ne  de  lui! 

Venez  à  moi,  Dieu  d'aimour.  venez 
embraser  mon  âme  d'un  feu  qui  ne 
a'éteigne  jamais,  et  qui  prenne,  au 
contraire,  de  nouvelles  ardeui-s.  Ve- 
nez, venez,  ô  mon  doux,  ô  mon  bien- 
aimé  Ji^us,  venez  ! 


APRES  LA  COMMUNION. 


Le  temps  le  plus  précieux,  et  qui  doit  être  le 
mieux  ménagé,  dit  saint  François  de  Sales,  est 
celui  d'après  la  communion.  C'est  alors  qu'il 
faut  réveiller  et  reircrer  les  actes  d'une  vive 
foi,  d'une  profonde  et  respectueuse  adoratioif, 
en  la  présence  réelle  de  Notre-Seigneur  Jésus- 
Christ  en  nous;  c'est  pour  lors  qu'il  faut  ex- 
citer et  convier  toutes  les  puissances  de  notre 
âme  à  lui  venir  faire  hommage.  C'est  alors 
surtout  que,  par  mille  saintes  affections,  nous 
devons  lui  témoigner  notre  reconnaissance  et 
notre  amour,  tantôt  par  la  crainte  de  le  con- 
trister  et  de  l'éloigner  de  nous,  tantôt  par  des 
témoignages  de  confiance,  de  joie  et  de  jubi- 
lation intérieures,  enfin,  par  la  suavité  et  les 
goûts  intérieurs  de  sa  divine  présence,  par  des 
actions  de  grâces,  des  résolutions  de  le  servir 
et  des  protestations  d'une  inviolable  fidélité. 

EFFUSION  d'amour  APRÈS  LA  SAINTE 
COMMUNION. 

"yoiJS  voilà  donc  au  milieu  de  mon 
oœur,  ô  roi  de  gloire!  oui,  <*'e«t 
mon  poi,  c'est  mon  Dieu!  Anges 
saints,  créatures  du  ciel  et  de  la 
terre,  bénissez  ce  roi  pacifique. 

Eeprit  bienheureux,  chantez  un 
cantique  nouveau  à  mon  roi,  pour 
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l 'incomparable  faveur  qu'il  vient  de 
ni'ae<!()rder,  et  vons,  mon  âme,  bé- 
nissez-le anssi  ;  (pie  tout  en  moi  s'é- 
crie avec  le  Psalmiste:  Que  le  nom 
de  son  infinie  majesté  soit  à  jamais 
béni  ! 

Vivez  dans  mon  cœur,  ô  mon  ai- 
mable souverain!  que  rien  ne  vous 
empêche  d'y  régner  à  jamais!  C'est 
à  voue  qu'appartient  l'empire  de 
tous  les  cœurs  ;  dominez  le  mien,  afin 
qu'il  ne  respire  plus  que  votre  gloire 
et  votre  amour. 

O  mon  auguste  maître,  tout  en 
moi  vous  adore  et  vous  aime,  tout  se 
soumet  avec  respect  à  votre  autorité 
et  à  votre  puissance. 

Gravez  vos  lois  au  milieu  de  mon 
cœur,  afin  qu'elles  ne  s'effacent  ja- 
mais; écrivez-les  de  votre  sang  pour 
qu'elles  me  soient  plus  sacrées  et 
plus  chères. 

O  roi  pacifique!  vos  lois  ne  sont 
qu'amour,  douceur,  patience,  paix, 
humilité,  obéissance,  mortification  ; 
faites-<moi  pratiquer  toutes  ces  ver- 
tus, remplissez  mon  cœur  de  votre 
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^ftoe,  qui  m  Vu  rende  la  pratique  ai- 
mable. 

La  seule  chose  que  je  vous  de- 
mande, ô  roi  adorable,  c'est  que  vous 
régniez  toujours  en  moi,  et  que  vous 
n'aban4onniez  jamais  mon  cœur  à 
ma  propre  conduite  ou  à  la  merci  de 
mes  ennemis.  Je  ne  veux  point  d'au- 
tre roi  que  vous,  (parce  que  je  n'ai- 
me, je  n'adore  que  vous. 

Oh  !  que  je  suis  heureuse  d'avoir 
mon  bien-aimé  Jésus  pour  roi,  de  me 
voir  assujettie  à  sa  puissance,  et  gou- 
vernée par  ses  aimables  lois  !  J'aime 
mieux  lui  obéir  que  de  commander  à 
tout  l'univers.  En  régnant  sur  moi, 
il  me  fait  pairt  de  sa  puissance  et  de 
ses  richesses,  ou,  pour  mieux  dire,  il 
devient  lui->même  mon  royaume,  ma 
couronne,  mon  bien,  mon  trésor. 

O  Jésus,  c'en  est  fait,  je  m'attache 
invariablement  à  vous.  Je  brise  enfin 
ces  chaînes  qui  m'ont  tenue  si  long- 
temps courbée  vers  la  terre.  Vous 
servir  et  vous  aimer,  voilà  désormais 
le  but  de  tous  mes  efforts. 
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O  riiniqiK;  f^lkit/»  ik»  mon  caMirî 
Quoi  de  plu«  doux  que  41e  vous  aimer, 
vous  qui  avez  tout  fait  pour  moi,  et 
qui  me  donnez  dai.s  l'adorable  Eu- 
charistie un  avant-jçoût  des  déliées 
éternelles  que  vous  réservez  à  vos 
élus! 

Ah|  je  veux  venir  souvent,  ô  mon 
Dieu  !  m'asseoir  à  cette  Table  sainte 
d'où  découlent  tant  de  grâces.  Je 
veux  venir  souvent  puiser  à  cettti 
source  de  consolation  et  de  miséri- 
corde. 

O  mon  bien-aiméî  vos  tabernacles 
me  sont  toujoure  ouverts  ;  toujours 
vous  êtes  prêt  à  me  recevoir  :  qui 
pourrait  donc  m'arrêter  ?  Ah  î  je 
veux  souvent  m'iipprocher  de  vous 
dans  ce  Sacrement  ineffable;  je  veux 
pouvoir  dire  avec  voti^  apôtre  :  Ce 
n'est  pas  moi  (jui  vis,  c'est  Jésus- 
Christ  qui  vit  en  moi. 

O  le  roi  de  mon  cœur  !  régnez  sur 
tout  ce  que  je  suis,  afin  qu'il  n'^  ait 
rien  en  moi  qui  ne  «oit  à  vous  et  pour 

VOÏW. 
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m  B  voici,  ô  bon  et  très  doux  Jésus, 
prosternée  en  votre  présence.  Je 
vous  prie  et  vous  conjure  avec  toute 
la  ferveur  de  mon  îlme  de  daigner 
graver  dans  mon  cœur  de  vifs  senti- 
ments de  foi,  d'espérance  et  de  cha- 
rité, un  vrai  reipentir  de  mes  fautes 
et  une  volonté  très  ferme  de  m'en 
corriger;  ipendant  que  je  considère 
en  moi-même,  et  que  je  contemple  en 
esprit    vos    cinq    plaies,    avec    une 
grande  affection  et  une  grande  dou- 
leur, avant  devant  les  yeux  ces  pa- 
roles prophétiques  que  déjà  le  pro- 
phète David  vous  appliquait  en  les 
mettant  dans  votre  bouche,  ô  bon 
Jésus  :  Ils  ont  percé  mes  mains  et 
mes  pieds;  ils  ont  compté  tom  mes 
os.  (Ps.  XXI,  17-18). 

Indulgence  plénière  pour  tous  ceux  qui,  s'é- 
tant  confessés  et  ayant  communié,  réciteront 
dun  cœur  contrit,  cette  prière  devant  une 
image  de  Jésus  crucifié,  et  prieront  aux  inten- 
tions du  souverain  Pontife. 

Applicable  aux  âmes  du  purgatoire. 

(Pape  Pie  IX.  31  juillet  1858). 


VEPRES  DU  DIMANCHE. 


Notre  Père...  Je  vous 
salue,  Marie. 

V.  Mon  Dieu,  venez  à 
mon  aide.  \ 

B.  Seigneur,  hâtez  - 
vous  de  me  secourir. 
Gloire  au  Père,  et  au 
Fils,  et  au  Saint-Es- 
prit :  maintenant  et  tou- 
jours, comme  dès  le 
commencement,  et  dans 
les  siècles  des  siècles. 
Ainsi  soit-il.  Alléluia. 

Louange  à  vous,  Sei- 
gneur, Roi  de  la  gloire 
éternelle. 


Pater...  Ave,  Ma- 
ria... 

V.  Deus,  in  adjuto- 
rium  meum  intende. 

R.  Domine  ad  adju- 
vandum  me  festina 
Gloria  Patri,  et  Filio, 
et  Spiritui  Sancto  • 
sicut  erat  in  princi- 
pio,  et  nunc,  et  sem- 
per,  et  in  ssecula  hx- 
culorum.  Amen,  Allé- 
luia. 

Laus  tibi,  Domine 
Rex  aeternae  gloriae 


PSAUME  109. 


Le  Seigneur  (le  Père 
tout-puissant)  a  dit  à 
mon  Seigneur  (Jésus- 
Ghrist)  :  Asseyez-vous 
à  ma  droite. 

Jusqu'à  ce  que  je.  ré- 
duise vos  ennemis  ^ 
vous  servir  de  marchi?- 
piied. 


Dixit  Dominus  Do- 
nr.  o  meo  :  *  Sede  a 
dtAtris  meis. 


Donec  ponam  inimi- 
cos  tuos  *  scabellum 
pedum  tuorum. 


▼ÊPBE8  DU  DIMANCHE 


U& 


Virgam  virtutis  tua 
emittet  Dominus  ex 
Sioii  :  ♦  dominare  in 
medio  inimicorum  tu- 
orum. 

Tecum  principium 
in  die  virtutis  tuae,  in 
splendoribus  sancto- 
rum:  *  ex  utero  ante 
luciferum  genui  te. 


Juravit  Dominus,  et 
non  pœnitebit  eum:  ♦ 
Tu  es  sacerdos  in  x- 
ternum  secundum  or- 
dinem  Melchisedech. 

Dominus  a  dextris 
tuis,  *  conf  régit  in  die 
irae  suae  reges. 


Judicabit  in  natio- 
nibus,  impHebit  rui- 
nas ;  *  conquassabit 
capita  in  terra  multo- 
runi. 

De  torrente  in  via 
bibet  :  ♦  propterea  ex- 
altabit  caput. 


Gloria  Patri... 


Le  Seigneur  fera  sor- 
tir de  Sion  le  sceptre 
de  votre  puissance  :  do- 
minez au  milieu  de  vos 
ennemis. 

La  principauté  écla- 
tera en  vous  au  jour  de 
votre  force,  au  milieu 
des  splendeurs  des 
saints:  je  vous  ai  en- 
gendré de  mon  sein 
avant  l'aurore. 

Le  Seigneur  l'a  juré, 
et  il  ne  se  rétractera 
point  :  Vous  êtes  prêtre 
pour  l'Eternité  selon 
l'ordre  de  Melchise- 
dech. 

Le  Seigneur  (votre 
Fils)  est  donc  à  votre 
droite;  au  jour  de  sa 
colère,  il  brisera  les 
rois  jaloux  de  sa  roy- 
auté. 

Il  jugera  les  nations, 
il  consommera  la  ruine 
de  vos  ennemis  ;  il  écra- 
sera sur  la  terre  la  tête 
d'un  grand  nombre. 

Le  Christ,  néanmoins 
boira  dans  sa  course 
de  l'eau  du  torrent  (le 
calice  de  sa  passion), 
et  c'est  isar  là  «lu'il  s'é- 
lèvera dans  la  gloire. 

Gloire  au  Père... 


,;■  -?* 
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Ant.  Le  Seigneur  a 
dit  à  mon  Seigneur  : 
Asseyez  -  vous  à  ma 
droite. 


/hit.  Dixit  Domi- 
nus  Domino  meo  :  Se- 
de  a  dextris  meis. 


PSAUME  IIO. 


Je  vous  louerai.  Sei- 
gneur, de  tout  mon 
cœur,  dans  la  société 
des  justes  et  da»"^  leurs 
assemblées. 

Les  œuvrai  du  Sei- 
gneur V;  '  grandes,  et 
parfait."!  ent  confor- 
mes à  tous  ses  desseins. 

La  magnificence  et  la 
gloire  éclatent  dans  ses 
ouvrages,  et  sa  justice 
demeure  éternellement. 

Le  Seigneur,  plein  de 
bonté  et  de  miséricor- 
de, a  perpétué  la  mé- 
moire de  ses  merveil- 
les :  il  a  donné  une 
nourriture  céleste  à 
ceux  qui  le  craignent. 

Il  se  souviendra  tou- 
jours de  l'alliance  qull 
a  faite  avec  son  peu- 
ple; et  il  lui  fera  con- 
naître le  prix  de  ses 
oeuvres. 

Il  donnera  à  son  Egli- 
se l'héritage  des  na- 
tions; tout  ce  qu'il  fait 
est  justice  et  vérité. 


Confitebor  tibi,  Do- 
mine, in  toto  corde 
meo,  *  in  conciliojus- 
torum  et  congrega- 
tione. 

Magna  opéra  Do- 
mini,  *  exquisita  in 
omnes  voluntates  e- 
jus. 

Confessio  et  ma- 
gnifîcentia  opus  ejus,* 
et  justitia  ejus  ma- 
net  in  saeculum  sae- 
culi. 

Memoriam  f  e  c  i  t 
mirabilium  suorum 
misericors  et  mi.era- 
tor  Dominus  :  *  es- 
cam  dédit  timentibus 
se. 

Memor  erit  in  sae- 
culum testamenti  sui  : 
*  virtutem  operum 
suorum  annuntiabit 
populo  suo; 

Ut  det  illis  haere- 
ditatem  gentium  :  ♦ 
opéra  manuum  ejus 
Veritas  et  judiciuni. 


iiirK'A'i?: 


.^r;iA«'*iv:. 


VEl'HES   i)(T   DIMANCHE 


147 


Fidelia  uinni?  man- 
data cjus,  confirmata 
in  saeculum  sxcuH,  * 
facta  in  veritatc  et 
sequitate. 

Redemptionem  mi- 
sit  populo  suo  ;*  man- 
davit  in  seternum  tes- 
tamentum  suum. 

Sanctum  et  tcrri- 
bilc  HO  m  en  ejus:  ini- 
tium  sapientise  timor 
Domini. 

Intellectus  bonus 
omnibus  facientibus 
eum  :  *  laudatio  ejus 
manet  in  sseculuin  s«- 
culi. 

Gloria  Patrt... 

Aiit.  Fidelia  omnia 
mandata  cjus.  confir- 
mata in  saeculum  sae- 
culi. 


Tous  ses  préceptes 
sont  immuables  et  af- 
fermis à  jamais  ;  ils 
sont  for  dés  sur  la  jus- 
tice et  la  vérité. 

Il  a  envoyé  un  ré- 
dempteur à  son  peuple, 
et  rendu  son  alliance 
éternelle. 

Son  nom  est  saint  et 
terrible  :  îa  crainte  du 
Seigneur  est  le  com- 
mencement de  la  sa- 
gesse. 

Ceux  qui  se  règlent 
sur  cette  crainte  T't  îa 
véritable  intelîiî? 'riCC  : 
la  gloire,  les  attend 
pour  les  siècles  des  siè- 
cles. 

Gloire  au  Père... 

Ant.  Tous  ses  ■  pré- 
ceptes sont  immuables 
et  affermis  à  jamais. 


PSAUME   III. 

Beatus  vir  qui  ti-  Heureux  l'homme  qui 
met  Dominum  :  *  in  craint  le  Seigneur,  et 
mandatis  ejus  volet  qui  se  complaît  dans 
nimis. 

Potens  in  terra  erit 
semen  ejus;  *  gene- 
ratio  rectorum  bene- 
dicetur. 


l'observance  de  sa  loi. 

Sa  postérité  sera 
puissante  sur  la  tei."e: 
car  la  génération  des 
justes  ost  bénie. 
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La  gloire  et  les  ri- 
chesses seront  dans  sa 
maison,  et  sa  justice  se 
conservera  éternelle- 
ment. 

Une  lumière  s'élève 
du  milieu  des  ténèbres 
pour  ceux  qui  ont  le 
cœur  droit  :  c'est  le  Sei- 
gneur compatissant,  mi- 
séricordieux et  juste. 

Heureux  l'homme  qui 
plaint  et  secourt  l'indi- 
gent, il  réglera  ses  pa- 
roles selon  la  prudence, 
il  ne  sera  jamais  ébran- 
la 

La  mémoire  du  juste 
sera  éternelle  ;  il  ne 
craindra  point  les  mau- 
vais discours. 

Son  cœur  est  tou- 
jours prêt  à  espérer 
dans  le  Seigneur,  son 
cœur  est  affermi  ;  il  ne 
craindra  point  jusqu'à 
ce  qu'il  lui  soit  donné 
de  mépriser  ses  enne- 
mis vaincus. 

Il  a  partagé  et  donné 
ses  biens  aux  pauvres  ; 
sa  justice  demeure  dans 
tous  les  siècles  ;  son 
nom  sera  couronné  de 
gloire. 


Gloria  et  divitiae 
in  domo  ejus;  ♦  et 
justitia  ejus  manet 
in  saeculum  saeculi. 

Exortum  est  in  te- 
nebris  lumen  rectis  ;  ♦ 
misericors,  et  misera- 
tor,  et  justus. 


Jucundus  homo  qui 
miseretur  et  commo- 
dat;  disponet  sermo- 
nes  suos  in  judicio  :  ♦ 
quia  in  aeternum  non 
commovebitur. 

In  memorià  seternâ 
erit  justus;  ab  audi- 
tione  malâ  non  time- 
bit. 

Paratum  cor  ejus 
sperare  in  Domino  : 
confirmatum  est  cor 
ejus:  *  non  commo- 
vebitur, donec  despi- 
ciat  inimicos  suos. 


Dispersit,  dédit  pau- 
peribus:  justitia  ejus 
manet  in  saeculum  sae- 
culi: ♦  cornu  ejus  cx- 
altabttur  in  gloriâ. 
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Peccator  videbit,  et 
îrascetur  ;  dentibus 
suis  fremet,  et  tabes- 
cet  :  *  desiderium 
peccatorum    peribit. 

Gloria  Patri... 

Ant.  In  mandatis 
ejus  cupit  nimis. 


Le  pécheur  le  verra, 
et  en  sera  irrité  ;  il  grin- 
cera des  dents  et  séche- 
ra de  rage  :  mais  le  dé- 
sir des  pécheurs  périra. 

Gloire  au  Père... 

Ant.  Il  se  complaît 
dans  l'observance  de  sa 
loi. 


PSAUME  112. 


Laudate,  pueri,  Do- 
minum  ;  *  laudate  no- 
men  Domini. 

SU  nomen  Domini 
benedictum,  *  ex  hoc 
nunc  et  usque  in  sae- 
culum. 

A  solis  ortu  usque 
ad  occasum,  *  lauda- 
bile  nomen  Domini. 

Excelsus  super  om- 
nes  gentes  Dominus,* 
et  super  cœlos  gloria 
ejus. 

Quis  sicut  Dominus 
Deus  noster,  qui  in 
altis  habitat.  *  et  hu- 
milia respicit  in  cœlo 
et  in  terra  ? 


Serviteurs  de  Dieu, 
louez  le  Seir  eur,  et 
célébrez  son  nom. 

Que  le  nom  du  Sei- 
gneur soit  béni,  main- 
tenant et  dans  tous  les 
siècles. 

De  l'orient  à  l'occi- 
dent le  nom  du  Sei- 
gneur doit  être  à  ja- 
mais loué. 

Le  Seigneur  domine 
toutes  les  nations,  et  sa 
gloire  s'élève  au-dessus 
des  cieux.      ^ 

Qui  est  semblable  au 
Seigneur  notre  Dieu, 
qui  réside  au  plus  haut 
des  cieux,  et  abaisse 
ses  regards  sur  tout  ce 
qui  est  au-dessous  de 
lui  dans  le  ciel  et  »ur 
la  terre  ? 
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II  relève  le  pauvre  de 
la  poussière,  et  l'indi- 
gent de  son  fumier. 

Pour  le  placer  avec 
les  princes,  avec  les 
princes  de  son  peuple,    j 

Il  donne  à  celle  qui 
était  stérile  la  joie  de 
se  voir,  dans  sa  maison, 
mère  de  plusieurs  en- 
fants. * 

Gloire  au  Père. . . 

Ant.  Que  le  nom  du 
Seigneur  soit  béni  dans 
tous  les  siècles. 


Suscitans  a  terra 
inopem,  ♦  et  de  ster- 
core  erigens  paupe- 
rem. 

Ut  collocet  eu  m 
cum  principibus,  ♦ 
cum  principibus  po- 
puli  sui. 

Qui  habitare  facit 
sterilem  in  domo,  ♦ 
matrem  filiorum  lae- 
tantem. 

Gloria  Patri... 

Ant.  Sit  nomen  Do- 
mini  benedictum  in 
saecula. 


PSAUME  113. 


Lorsque  Israël  sortit 
de  l'Egypte,  et  la  mai- 
son de  Jacob  du  milieu 
d'un  peuple  barbare. 

Juda  devint  le  sanc- 
tuaire de  l'Eternel  ; 
Israël  fut^e  peuple  de 
sa  puissance. 

La  mer  le  vit  et  s'en- 
fuit ;  le  Jourdain  re- 
monta vers  sa  source 

Les  montagnes  bon- 
dirent comme  des  bé- 
Ikrs,  et  les  collines 
comme  des  agneaux. 


In  exitu  Israël  de 
-^gypto,  ♦  domus  Ja- 
cob de  populo  bar- 
haro. 

Facta  est  Judaa 
sanctificat!o  ejus,  * 
Israël  potestas  ejus. 

Mare  vidit,  et  fu- 
KÎt:  ♦  Jordanis  con- 
versus  est  retrorsum. 

Montes  exsultave- 
ruiit  ut  arietes,  ♦  et 
colles,  sicut  agni  ovi- 
um. 
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Quid  est  tibi,  mare,  | 
quod  fugisti?  *  et  tu,  j 
Jordanis,  quia  con-  [ 
versus  es  retrorsum? 

Montes,  exsultastis  I 
sicut  arietes  ?  *  et  col-  i 
les,  sicut  agni  ovi-  ' 
um. 

A  facie  Domini  mo- 
ta  est  terra,  *  a  facie 
Dei  Jacob. 

Qui  convertit  pe-  j 
tram  in  stagna  aqua-  j 
ru  m,  *  et  rupem  in  i 
fontes  aquarum. 

Non  nobis,  Domi' 
ne,  non  nobis:  *  sed 
nomini  tuo  da  glori- 
am. 

Super   misericordiâ 
tuâ   et   veritate   tuâ  ; 
nequando  dicant  gen-  ■ 
tes  :   *  Ubi  est   Deus 
eorum  ? 

i 

Deus  autem  noster  1 
in  cœlo  :  ♦  omnia  quae- 
cumque  voluft  fecit. 

Simulacra   gentium  I 
argentum  et  aurum,  ♦ 
opéra  manuum  homi- 1 
num. 


Pourquoi  donc,  ô 
mer,  as-tu  fui?  et  toi, 
Jourdain,  pourquoi  es- 
tu  retourné  en  arrière? 

Montagnes,  pourquoi 
bondissiez-vous  comme 
des  béliers?  et  vous, 
collines,  comme  des 
agneaux  ? 

C'est  que  la  terre  a 
tremblé  devant  la  face 
du  Seigneur,  à  l'aspect 
du  Dieu  de  Jacob. 

Qui  a  changé  la  pier- 
re en  des  torrents  d'eau 
et  le  rocher  en  sources 
d'eaux  vives. 

Faites  éclater  votre 
gloire,  non  point  pour 
nous.  Seigneur,  mais 
uniquement  pour  votre 
nom, 

Afin  de  manifester 
otre  miséricorde  et  la 
-id  élite  de  vos  promes- 
ses, de  peur  que  les  na- 
tions ne  disent  :  Où  est 
leur  Dieu  ? 

Notre  Dieu  est  dans 
le  ciel,  il  a  fait  tout  ce 
qu'il  a  voulu. 

Les  idoles  des  na- 
tions ne  sont  que  de 
l'or  et  de  l'argent,  ou- 
vrage de  la  mâtn  des 
hommes. 
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Elles  ont  une  bouche 
et  ne  parlent  point;  el- 
les ont  des  yeux,  et  ne 
voient  point. 

Elles  ont  des  oreilles, 
et  n'entendent  point  ; 
elles  ont  des  narines,  et 
ne  sentent  point. 

Elles  ont  des  mains, 
et  ne  peufrent  toucher; 
des  pieds,  et  ne  peuvent 
marcher  ;  leur  gosier 
ne  produit  aucun  son. 

Que  ceux  qui  les 
font  leur  deviennent 
semblables,  comme  tous 
ceux  qui  mettent  en  el- 
les leur  confiance. 

La  maison  d'Israël  a 
espéré  dans  le  Sei- 
gneur; il  est  son  pro- 
tecteur et  son  soutien. 

La  maison  d'Aaron  a 
espéré  dans  le  Seigneur, 
il  est  son  protecteur  et 
son  soutien. 

Ceux  qui  craignent  le 
Seigneur  ont  mis  en 
lui  leur  espérance  ;  il 
est  leur  protecteur  et 
leur  soutien. 

Le  Seigneur  s'est 
souvenu  de  nous,  et  il 
nous  a  bénis. 


Os  habent,  et  non 
loquentur  ;  *  oculos 
habent,  et  non  vide- 
bunt. 

Aures  habent,  et 
non  audient;  *  nares 
habent,  et  non  odot?  - 
bunt. 

Manus  habent,  et 
non  palpabunt;  pedes 
habent,  et  non  ambu- 
labunt:  *  non  clama- 
bunt  in  gutture  suo. 

Similes  illis  fiant 
qui  faciunt  ea,  *  et 
omnes  qui  confidunt 
in  eis. 

Domus  Israël  spe- 
ravit  in  Domino  ;  * 
adjutor  eorum  et  pro- 
tector  eorum  est. 

Domus  Aaron  spe- 
ravit  in  Domino  ;  * 
adjutor  eorum  etpro- 
tector  eorum  est. 

Qui  timent  Domi- 
num,  speraverunt  in 
Domino;  *  adjutor 
eorum  et  protector 
eorum  est. 

Dominus  mctnor 
fuit  nostri,  ♦  et  bcne- 
dixit  nobis. 
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Bencdixit  do'mui 
Israël,  ♦  benedixit  do- 
mui  Àaron. 

Benedixit  omnibus 
qui  timent  Dominum, 
♦pusillis  cum  majori- 
bus. 

Adjiciat  Dominus 
super  vos,  ♦  super  vos 
et  super  filios  vestros. 

Benedicti  vos  a  Do- 
mino, *  qui  fecit  cœ- 
lum  et  terram. 

Cœlum  cœli  Domi- 
no, *  terram  autem 
dédit  filiis  hominum. 

Non  raortui  lauda-  j 
bunt  te,  Domine,  *  i 
neque  omnes  qui  des-  j 
cendunt  in  infernum.  \ 

Sed  nos  qui  vivi- 
mws.  benedicimus  Do- 
mino. ♦  ex  hoc  nunc 
et  usque  in  sxculum. 

Gloria  Patri... 

/tut.  Nos  qui  vivj- 
mus,  benedicimus  Do- 
mine. 


Il  a  béni  la  maison 
d'Israël,  il  a  béni  la 
maison  d'Aaron. 

Il  a  béni  tous  ceux 
qui  le  craignent,  les  pe- 
tits comme  les  grands. 

Que  le  Seigneur  mul- 
tiplie ses  bénédictions 
sur  vous,  sur  vous  et 
sur  vos  enfants. 

Soyez  bénis  du  Sei- 
gneur, qui  a  fait  le  ciel 
et  la  terre. 

Le  ciel  des  cieux  est 
au  Seigneur,  mais  il  a 
donné  la  terre  aux  en- 
tants des  hommes. 

Les  morts  (dans  le 
péché)  ne  vous  loue- 
ront point.  Seigneur,  ni 
tous  ceux  qui  descen- 
dent dans  l'enfer. 

Mais  nous  qui  vivons 
(dans  la  grâce),  nous 
bénissons  le  Seigneur, 
maintenant  et  à  jamais. 

Gloire  au  ï*ère...' 

/Int.  Nous  qui  vi- 
vons, nous  béniscons  le 
Seigneur.  "^ 
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CAPITULE. 


V.  Béni  soit  Dieu,  le 
Père  de  Notre  -  Sei- 
gneur Jés  is-Christ,  le 
père  des  miséricordes 
et  le  Dieu  de  toute  con- 
solation, qui  daigne 
nous  consoler  dans  tou- 
tes nos  afflictions  et 
nos  épreuves, 

R.  Rendons  grâces  à 
Dieu. 


V.  Benedictus  Deus, 
et  Pater  Domini  nos- 
tri  Jesu  Christi,  Pater 
misericordiarum,  et 
Deus  totius  consola- 
tionis,  qui  consolatur 
nos  in  omni  tribula- 
tione  nostra. 

R.  Deo  gratias. 


HYMNE. 


O  Dieu  souveraine- 
ment bon,  créateur  de 
la  lumière,  qui  la  fai- 
tes luire  pour  régler  la 
durée  des  jours,  et  qui 
avez  commencé  par 
elle  la  création  du 
monde. 

Vous  qui  avez  voulu 
qu'on  appelât  jour  le 
temps  qui  s'écoule  du 
matin  au  soir,  écoutez, 
au  moment  où  les  té- 
nèbres de  la  nuit  s'ap- 
prochent, les  prières 
que  nous  accompa- 
gnons de  noh  larmes. 

Ne  permettez  pas  que 
notre  âme  se  laisse  ap- 
pesantir par  ses  fautes, 
ne  pçnse  point  aux  cho- 


Lucis  Creator  opti- 
me, 
Lucem  dierum  profe- 

rens, 
;  Primordiis  lucis  novae 
I  Mundi   parans  origi- 
nem; 

!     Qui  mane  junctum 

j         vesperi 
Diem  vocari  praecipis, 
I]lal)itur  tetrum  cha- 

j         os  ; 

I  Audi  preces  cum  flc- 

!         tibus. 


Ne    mens    gravata 
crimine 
Vitae  sit  exsul  mune- 
re, 
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Dum  nil  perenne  co- 
gitât, 
Seseque  culpis  illigat. 

Cœleste   pulset  os- 

tium: 
Vitale    tollat   praemi- 

um: 
Vitemus  omne  noxi- 

um: 
Purgemus  omne  nes- 

simutn. 

Praesta,  Pater  piis- 
sime. 

Patrique  compar  Uni- 
ce, 

Cum  Spiritu  Paracli- 
to, 

Regnans  per  omne 
saeculum. 

Amen. 

V.  Dirigatur,  Domi- 
ne, oratio  mea. 

R.    Sicut    incensum 
in  conspectu  tuo. 


ses  éternelles,  s'engage 
dans  les  liens  du  pé- 
ché, et  soit  exilée  du 
séjour  de  la  vie. 

Mais  faites  que  nos 
prières  frappent  à  la 
porte  du  ciel  ;  que  nous 
remportions  le  prix  de 
la  vie  éternelle  ;  que 
nous  évitions  tout  ce 
qui  peut  nous  nuire,  et 
que  nous  expiions  nos 
iniquités. 

Accordez  -  nous  cette 
grâce,  ô  Père  miséri- 
cordieux, et  vous,  Fils 
unique  égal  au  Père, 
qui,  avec  l'Esprit  con- 
solateur, régnez  dans 
les  siècles  des  siècles.- 

Ainsi  soit-il. 

y.  Seigneur,  que  ma 
prière  monte  vers  vous. 

R.  Comme  l'encens. 
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Magnificat  *  anima 
mea  Dominum. 

Et  exsultavit  spiri- 
tt«s  meus  in  Deo  sa- 
lutari  mec, 


Mon  âme  glorifie  le 
Seigneur. 

Et  mon  esprit  est  ra- 
vi de  joie  en  Dieu,  mon 
Sauveur. 
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Parce  qu'il  a  regardé 
l'humilité  de  sa  servan- 
te; et  désormais  toutes 
les  générations  m'ap- 
pelleront bienheureuse. 

Car  le  Tout- Puissant 
a  fait  en  moi  de  gran- 
des choses,  et  son  nom 
est  saint. 

Sa  niiséricorde  se  ré- 
pand d'âge  en  âge  sur 
cctpc  qui  le  craignent. 

Il  a  déployé  la  force 
de  son  bras,  et  confon- 
du les  pensées  des  su- 
perbes. 

Il  a  renversé  de  leurs 
trônes  les  puissants,  et 
-  ir  a  élevé  les  humbles. 
Il  a  comblé  de  biens 
les  pauvres,  et  il  a  ré- 
duit les  riches  à  l'indi- 
gence. 

Il  a  pris  en  sa  pro- 
tection Israël  son  ser- 
viteur, se  souvenant  de 
sa  miséricorde.  ^ 

Comme  il  l'avait  pro- 
mis à  nos  pères,  à 
Abraham  et  à  sa  posté- 
rité dans  tous  les  siè- 
cles. 
Gloire  au  Pérç.^ 


Quia  respexit  hu- 
militatem  ancillse  su- 
ae  ;  *  ecce  enim  ex  hoc 
beatam  me  dicent  om- 
nes  generationes. 

Quia  fecit  mihi  ma- 
gna qui  potens  est,  * 
et  sanctum  nomen 
ejus. 

Et  misericordia  e- 
jus  a  progenie  in  pro- 
genies  *  timentibus 
eum. 

Fecit  potentiam  in 
brachio  suo  :  *  disper- 
sit  superbos  mente 
cordis  sui. 

Deposuit  potentes 
de  sede,  *  et  exalta- 
vit  humiles. 

Esurientes  implevit 
bonis,  ♦  et  divites  di- 
misit  inanes. 

Suscepit  Israël  pue- 
rum  suum,  *  recorda- 
tus   misericordiae   su- 

X. 

Sicut  locutus  est  ad 
patres  nostros,  *  A- 
braham  et  semini  e- 
jus  in  saecula. 

Gloria  Patri.« 
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Pendant  l'Avent. 


e- 
a- 

u- 


Alma  Redemptoris 
Mater,  quae  per- 
via  cœli 

Porta  mânes,  et  Stella 
maris,  succurre 
cadenti, 

Surgere  qui  curât,  po- 
pulo: tu  quae  ge- 
nuisti, 

Natura  •  mirante,  tu-  \ 
um  sanctum  Ge-  | 
nitorem  ; 

Virgo  prius  ac  pos- 
terius,  Gabrielis 
ab  ore. 

Sumens     illud     Ave,  i 

peccatorum  mise-  { 

rere.  ! 

V.  Angélus    Domini  i 

nuntiavit  Mariae. 


Mère  auguste  du  Ré- 
dempteur, porte  du  ciel 
toujours  ouverte,  étoi- 
le de  la  mer,  venez  au 
secours  de  votre  peuple 
qui  succombe  et  veut  se 
relever.  Vous  qui,  par 
un  prodige  dont  s'éton- 
ne la  nature,  avez  en- 
fanté votre  Créateur 
sans  cesser  d'être  vier- 
ge; vous  qui  avez  reçu 
la  glorieuse  salutation 
de  l'ange  Gabriel,  ayez 
pitié  des  pécheurs. 


R.   Et    concepit    de 
'niritu  sancto. 


OSEMUS. 

Gratiam  tuam  quae- 
sumus,  Domine,  men- 
tibus  nostris  infunde, 
ut  qui  angelo  nun- 
tiante  Christi  filii  tui 


v.  I/ange  du  Sei- 
gneur a  annoncé  à  Ma- 
rie. 

^  R.  Et  elle  a  conî,u  par 
l'opération  du  Saint- 
Esprit. 

ORAISOM. 

Seigneur,  nous  voui 
en  supplions,  répandez 
votre  grâce  dans  nos» 
âmci,  «fin  qu'ayant  con- 
nu,  par   la  parole   de 
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l'Ange,  l'incarnation  de 
Jésus-Christ  votre  Fils, 
nous  arrivions  par  les 
mérites  de  sa  passion 
et  de  sa  mort  sur  la 
croix,  à  la  résurrection 
glorieuse;  par  le  même 
Jésus  -  Christ  Notre  - 
Seigneur.   Ainsi  soit-il. 


nicarnationem  cogno- 
vimus,  per  passionem 
ejus  et  crucem  ad  re- 
surrectionis  gloriam 
perducamur.Per  eum- 
dem  Christum  Domi- 
num  nostrum. 
R.  Amen. 


\      \  De  l'Avent  à  la  Purification  inclusivement, 

on  dit  la  même  antienne  avec  le 


V.  Après  votre  enfan- 
tement, ô  Vierge,  vous 
êtes  demeurée  sans  ta- 
che. R.  Mère  de  Dieu, 
intercédez  pour  nous. 

ORAISON. 

O  Dieu,  qui,  en  ren- 
dant féconde  la  virgi- 
nité de  la  bienheureuse 
Marie,  avez  assuré  au 
genre  humain  le  salut 
étemel,  faites-nous  é- 
prouver,  s'il  vous  plaît, 
combien  est  puissante 
auprès  de  vous  l'inter- 
cession de  celle  par  la- 
quelle nous  avons  reçu 
l'auteur  de  la  vie, 
Notre-Seigneur  Jésus- 
Christ,  votre  Fils. 

R.  Ainsi  soit-il. 


v.  Post  partum.Vir- 
go,  inviolata  perman- 
sisti.  R.  Dei  Genitrix, 
intercède  pro  nobis. 


ORKMUS. 

Deus,  qui  salutis  ae- 
ternœ  beatse  Mariae 
virginitate  fœcunda, 
humano  generi  prae- 
mia  praestitisti  :  tribue, 
qusesumus,  ut  ipsam 
pro  nobis  intercedere 
sentiamus,  per  quam 
meruimus  Auctorem 
vitae  suscipere,  Domi- 
num  nostrum  Jesum 
Christum  Filium  tu- 
um.   R.  Amen. 
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Ave,  regina  cœlorum, 
Ave,  domina  angelo- 

rum: 
Salve,    radix,    salve, 

porta. 
Ex   quâ    mundo    lux 

est  orta. 

Gaude,   Virgo  glo- 
riosa, 
Super  omnes  specio- 

sa: 
Vale,  ô  valde  décora  : 
Et  pro  nobis   Chris- 
tum  exora. 

V.  Dignare  me  lau- 
dare  te,  Virgo  sacra- 
ta,  R.  Da  mihi  virtu- 
tem  contra  hostes 
tuos 


OREMUS. 

Concède,  misericors 
Deus,  fragilitati  nos- 
trae  praesidium  :  ut  qui 
sanctae  Dei  Genitricis 
memoriam  agimus.in- 
tercessionis   ejus  au- 
xilio  a  nostris  iniqui- 
tatibus      resurgamus. 
Per  Christum  Domi- 
num  nostrum. 
K.  Amen. 


Je  vous  salue,  reine 
des  cieux;  je  vous  sa- 
lue, souveraine  des  an- 
ges; salut,  tige  sacrée, 
porte  sainte  d'où  la  lu- 
mière est  venue  dans  le 
monde. 

Réjouissez-vous,  Vier- 
ge glorieuse,  belle  par- 
dessus tous  et  vraiment 
ravissante  I  Je  vous  sa- 
lue, et  priez  pour  nous 
Jesus-Christ. 

V.  Rendez-moi  digne 
de  vous  louer,  ô  Vierge 
très-pure.  r.  Donnez- 
moi  la  force  de  triom- 
pher de  vos  ennemis. 

ORAISON. 


Dieu  de  bonté,  accor- 
dez   à   notre    faiblesse 
1  '  secours  de  votre  grâ- 
ce, et  comme  nous  ho- 
norons la   mémoire  de 
la  sainte  Mère  de  Dieu, 
faites   que,  par  le   se- 
cours de  son  interces- 
sion,    nous     puissions 
nous  re'ever  de  nos  pé- 
chés. Par  le  même  N.- 
S.  J.-C.  s.  Ainsi  soit-il. 


lA'.- 
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Reine  du  ciel,  réjouis- 
sez-vous, alléluia,  parce 
que  celui  que  vous  avez 
mérité  de  porter  dans 
votre  sein,  alléluia,  est 
ressuscité  comme  il  l'a- 
vait dit.  alléluia.  Priez 
Dieu  pour  nous,  allé- 
luia.    \ 

v.  Réjouissez- vous  et 
tressaillez  de  joie,  ô 
Vierge  Marie,  alléluia. 
R.  Parce  que  le  Sei- 
gneur est  véritablement 
ressuscité,  alléluia. 

ORAISON. 

O  Dieu,  qui,  par  la 
résurrection  de  votre 
Fils,  Notre  -  Seigneur 
Jésus-Chiist,  avez  dai- 
gné réjouir  le  monde, 
faites,  nous  vous  en 
prions,  que,  par  sa 
sainte  mère  le  Vierge 
Marie,  nous  partici- 
pions aux  joies  de  la 
vie  éternelle  :  Nous 
vous  le  demandons  par 
le  même  N.-S.  J-C. 

R.  Ainsi  soit-il. 


Regina  cœli,  laetare, 

alléluia. 
Quia    quem    meruisti 

portare,  alléluia, 
Resurrexit  sicut  dixit, 

alléluia, 
Ora  pro  nobis  Deum, 

alléluia. 

v.  Gaude  et  laetare, 
Virgo  Maria,  alléluia. 
R,  Quia  surrexit  Do- 
minus  vere,  alléluia. 


OREMUS. 

Deus,  qui  per  re- 
surrectionem  Filii  tui 
Domini  nostri  Jesu 
Christi  mundum  laeti- 
ficare  dignatus  es  : 
praesta,  qua^sumus,  ut 
per  ejus  genitricem 
Virginem  Mariam, 
perpetuae  capiamus 
gaudiavitae.  Pereum- 
dem  Christum  Domi- 
num  nostrum. 

R.  Amen. 
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baîve,  Regina,  ma- 
ter misericordiae  ;   vi- 
ta,    dulcedo    et    spes 
nostra,  salve.    Ad  te 
clamamus,  exsuies  fi- 
lii  Evae  ;  ad  te  suspira- 
mus,  gementes  et  fien- 
tes   in    hac    lacryma- 
rum  valle.    Eia  ergo, 
advocata  nostra,  illos 
t  u  o  s       miséricordes 
oculos  ad  nos  conver- 
te,  et  Jesum  benedic- 
tum   fructum   ventris 
tui,   nobis    post    hoc 
exilium     ostende,     o 
clemens,  o  pia,  o  dul- 
cis  Virgo  Maria! 


V.  Ora  pro  nobis, 
sancta  Dei  Genitrix. 

R.  Ut  digni  efficia- 
mur  promissionibus 
Christi. 

OREMUS. 


Omnipotens  sempi- 
terne  De'js.  qui  glori- 
osae  Virginis  matris 
Mariée  corpus  et  ani- 
mam  ut  dignum  Filii 
tui  habitaculum  cffici 


[      Salut,  ô  reine,  nx  ic 
I  de  miséricorde  ;    notre 
vie,    notre    douceur    et 
notre  espérance,   salut. 
Nous  élevons  p  >_s  cris 
verr  vous,  pauves  evj. 
'es    que    nous    ^om^,p^ 
et  malheureux  enfants 
d'Eve;   nous  soupirons 
vers  vous,  gémissant  et 
pleurant  dans  cette  vaî 
lée    de    larmes.     Soyez 
donc     notre      avocate, 
tournez  vers  nous  vos 
regards  miséricordieux, 
et    faites    qu'après    cet 
exil,  nous   voyions  Jé- 
sus, le  fruit  béni  de  vos 
entrailles,  ô  clémente,  ô 
charitable,  ô  douce  Vier- 
ge Marie! 

V.  Priez  pour  nous, 
sainte  Mère  de  Dieu. 
R.  Afin  que  nous  deve- 
nions dignes  des  pro- 
messes de  Jésus-Christ. 

ORAI30N. 


n-'eu  tout-puissant  et 
éternel,  qui  par  la  coo- 
pération du  vSaint-Es- 
prit,  avez  préparé  le 
corps  et  l'âme  de  la 
glorieuse  Vierge  Marie 
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pour  en  faire  une  de- 
meure digne  de  votre 
Fils,  accordez-nous  d'ê- 
tre délivrés  des  maux 
présents  et  de  la  mort 
éternelle  par  l'interces- 
sion de  celle  dont  nous 
célébrons  la  mémoire 
avec  joie  :  Nous  vous 
en  supplions  par  le  mê- 
me J.-C.  N.-S. 

B.  Ainsi  soit-il. 

V.  Que  le  secours  du 
Seigneur  demeure  tou- 
jours avec  nous. 

».  Ainsi  soit-iL 


mereretur,  Spintu 
sancto  coopérante , 
praparasti;  da  ut  cu- 
jus  commemoratione 
latamur,  ejus  pia  in- 
tercessione  ab  instan- 
tibus  malis  et  a  morte 
perpétua  libereraur. 
Per  eumdem  Chris- 
tum  Dominum  nos- 
trum. 

R.  Amen. 

v.  Divinum  auxili- 
um  maneat  semper 
vobiscum.   R.  Amen. 


II.  —  DEVOTION    ENVERS 
JESUS-CHRIST. 


VISITE  AU   SAINT-SACREMENT. 

]|[0N    Seigneur    Jésus-Christ    qui, 
pour  l'amour   que   vous   portez 
aux  hommes,  demeurez  nuit  et  jour 
dans  ce  Sacrement,  tout  plein  d'a- 
mour et  de  miséricorde,  attendant, 
appelant  et  recevant  tous  ceux  qui 
viennent  vous  visiter;  je  crois  que 
vous  êtes  réellement  présent  au  très 
saint  Sacrement;  je  vous  adore  en 
reconnaissant  devant  vous  l'abîme  de 
mon  néant,  je  vous  remercie  de  tou- 
tes les  grfices  que  vous  m'avez  faites, 
et  spécialenjeut  de  vous  être  donné 
vous-même  ù  moi  dans  ce  Sacrement, 
de  m 'avoir  donné  pour  avocate  votre 
très  sainte  Mère,  la  divine  Marie,  et 
de  m 'avoir  appelée  et  inspirée  de  ve- 
nir vous  visiter  dans  cette  église;  je 
«alue  aujourd'hui  votre  sacré  Cœur 
plein  d'amour,  et  j'ai  l'intention  d» 
le  faire  (pour  trois  fins  principales  : 
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1°  En  action  de  grâces  d'iin  si  grand 
don;  2°  En  réparation  des  outragea 
que  vous  avez  reçus  dans  ce  Sacre- 
ment de  la  part  de  tous  vos  ennemie  : 
3°  J'ai  l'intention  de  vous  adorer  par 
cette  visite,  en  tous  k-s  lieux  de  la 
terre  où  vous  ête*s  moin^  honoré  et 
plus  abandonné  dans  votre   Saire- 
ment.  O  mon  divin  Jésus  î  je  vow 
aime  de  tout  mon  cœur,  je  me  repe?^ 
d'avoir  tant  de  fois  offensé  votre  in- 
ftnie  bont^,  je  me  propose  de  ne  plus 
vous  offenser  jamais  h  l'avenir.   Dès 
à  pî^seut,  tout  misérable  (jue  je  suis, 
je  me  consacre  tout  à  vous,  je  vous 
donne  et  vou«  livre  toute  ma  volonté, 
toutes  mes  atfe<'tion8,  tous  mes  dé- 
sirs, tout  ce  que  j'ai.  Désormais,  fai- 
tes de  moi  et  de  tout  ce  qui  est  à  moi, 
tout  ce  qu'il  vous  plaira  ;  je  ne  veux 
et  ne  vous  demande  que  votre  saint 
amour,  la  persévérance  finale  et  l'ac- 
comiplissement  parfait  de  votre  sain- 
te volonté.  Je  vous  i*ecomnu»nde  les 
âmee   du    Purgatoire,    spécialement 
les  plus  dévotes  au  saint  Sacrement 
et  à  la  sainte  Vierge;  je  vous  recoin- 
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ittand('  enmre  tons  les  pauvres  pé- 
cheurs. J'unis  entin,  adorable  et  ai- 
mable Sauveur,  tous  mes  sentiments 
et  toutes  les  affeetions  de  mon  cœur 
aux  affections  de  votre  ccpur  si  plein 
de  tendresse  et  d'amour  ;  et  ainsi 
nnw^s.  je  les  offre  à  votre  Père  éter- 
nel, et  je  le  prie  en  votre  nom  de  dai- 
^^ner  les  aecei)ter  et  les  exaueer  pour 
a  amour  de  vous. 


CONSIDERATION. 

oin  la  source  de  tous  les  biens 
J^us  dans  le  saint  Sax-ivment' 
qwi  nous  dit  :  Que  velui  qui  a  soif 
vtemir  à  moi.  Oh  î  combien  de  ^-Aees 
les  saints  ont  toujours  puisées  -t  cet- 
t«  font^iiiie  du  ti-t>s  saint  Sacrement, 
où  Jésus  nous  di«î)ense  tous  les  mé- 
rites de  sa  passion!  comme  la  pré- 
dit le  prophète  :  Vous  irez  puiser  aux 
sources  du  Seiffneur.  La  comtesse  de 
Feria,  cette  disciple  distinguée  du 
Vén.Je>an  d'AviJa,  devenue  religieuse 
de  sainte  Claire,  fut  surnmnmée  l'é- 
pouse  (lu  saint  Sacrement,  à  cause 
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de  ses  entretiens  longs  et  fréquents 
avec  Jésus  dans  l'Eucharistie.     Un 
jour  qu'on  lui  demandait  ce  qu'elle 
faisait  pendant  les  heures  nombreu- 
ses qu'elle  passait  en  présence  de 
son  Seigneur:  "Jy  resterais  toute 
l'éternité,  répondit-elle.  N'y  a-t-il  pas 
là  l'eseence  de  Dieu,  qui  sera  Vali- 
ment  des  bienheureux  ?   Bon  Dieu  ! 
que  fait-on  devant  lui!  ah!  plutôt, 
que  n'y  fait-on  pas?  on  aime,  on  loue, 
on  rend  grâce,  on  demande.  Eh  !  que 
fait  un  pauvre  devant  un  riche?  que 
fait  un  malade  devant  son  médecin? 
que  fait  un  homme  altéré  devant  une 
source  d'eau  pure?  que  fait  un  affa- 
mé devant  une  table  bien  servie?  ' 

O  mon  très  aimable,  mon  très 
doux,  mon  très  cher  Jésus,  vie,  espé 
rance,  trésor,  unique  amour  de  mon 
ôane,  oh  !  combien  il  vous  en  a  coûté 
pour  rester  avec  nous  dans  ce  Sacre- 
ment! Vous  avez  dû  mourir  pour 
pouvoir  rester  ensuite  sur  nos  au- 
tels! et  cette  pin^nce  parmi  nous, 
à  combien  d'injures  ne  vous  a-t-elle 
pas  exposé!  Votre  amour  et  le  désir 
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que  vous  avez  d'être  aimé  de  nous, 
ont  tout  sunnonté.  Venez  donc,  Sei- 
jçneur,    venez    et   plaeez-vous    dans 
mon  cœur;  fermez-en  pour  tx)ujour8 
la  porte,  afin  qu'aueune  créature  n'y 
(MitiM?  plus  pour  partager  cet  amour, 
qui  vous  est  dû  tout  entier,  et  que 
je  ne  veux  donner  qu'à  vous.    Voua 
seul,  mon  cher  Rédemipteur,  régnez 
sur    moi;    vous    seul,    possédez-moi 
tout  entier,  et  si  quelquefois  je  ne 
vous  ohéis  point  parfaitement,  punis- 
sex-moi  avec  rij^ueur,  afin  qu'à  l'ave- 
nir je  sois  attentif  à  vous  plaii-e, 
comme  vous  le  voulez;  faites  que  je 
ne  désire  plus  ni  ne  cherche  d'autre 
plaisir  que  de  vous  être  agréable,  de 
vous  visit^'v  s  >uvent  sur  les  autels, 
de  m 'entretenir  avec  vous,  de  vous 
i-ecevoir  dans  la  sainte  communion. 
Cherche   qui    veut   d'autres   biens  ; 
pour  moi,  je  n'ai,  je  ne  désire  que  le 
trésor  de  votre  amour.  C'est  la  seule 
chose  que  je  veux  demander  au  pied 
de  l'autel  ;  fait<^  que  je  m'oublie  moi- 
même  pour  ne  plus  me  souvenir  que 
de  votre  bonté.    Bienheureux  Sera- 
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phine,  je  n'envie  point  votre  gloire; 
mais  seulement  l'amour  que  vous 
portez  à  votre  Dieu  et  au  mien.  En- 
seignez-moi ce  que  je  dois  faire  i>our 
Taimer  et  lui  faire  plaisir. 

COMMUNION   SPIRITUELLE. 

Mon  Jésus,  je  crois  que  vous  êtes 
présent  dans  le  saint  Sacrement. 
Je  vous  aime  par-ilessus  toute  chose, 
et  je  vous  désire  de  toute  mon  âme. 
Puisque  je  ne  puis  maintenant  vous 
recevoir  sacramentellement,  venez 
au  moins  f  irituellement  dans  mon 
cœur.  3^  vo  s  embrasse,  comme  si 
déjà  vous  y  étiez  venu,  je  m'unis  en- 
tièivment  à  vous.  Ne  permettez  pus 
que  je  me  sépare  jamais  de  vous. 

AMENDE   HONORABLE  AU  TRÈS  SAINT 
SACREMENT. 


A  la  vue  de  Texcw  d'amour  que  vous 

avez   pour   les  hommes,  ô  mon 

divin  Réilempteur  !  je  suis  tout  hors 

de  moi-même^  et  je  ne  sais  plus  qu'a- 
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dorer  et  admirer  en  silence.     Vous 
venez  dans  ce  sacrement  pour  nous 
y  combler  de  voe'bienfaits,  et  il  me 
semble  que  vous  n'y  ayez  d'autre  em- 
ploi que  de  faire  éclater  votre  ten- 
dresse. Mais  les  hommes,  ô  Dieu  d'a- 
mour! quelle  reconnaissance  vous  en 
témoignent-ils?  O  Jésus,  souffrez  que 
je  le  dise,  vous  êtes  passionné  en  fa- 
veur de  ces  ingrats,  puisque  vous 
préférez  -leur  avantage  à  votre  gloire. 
Ah  !  pouviez-vous  ignorer  à  quels  mé- 
pris vous  exposerait  l'excès  de  votre 
amour  I 

Hélas!  non  seulement  la  pluipart 
des  hommes  négligent  de  vous  adorer 
et  de  vous  aimer  dans  ce  sacrement, 
mais  combien  de  fois  les  impies  ont- 
ils  porté  la  fureur  jusqu'à  fouler  aux 
pieds  les  hosties  sacrées,  et  à  les  pro- 
faner de  la  manière  la  plus  crimi- 
nelle !  Si  du  moins  ceux  qui  se  disent 
fidèles  avaient  soin,  par  leur  respect, 
leur  amour,  de  l'épai-er  l'indignité  de' 
ces  outrages;  mais  combien,  parmi 
ceux-là  même,  ne  «ciblent  venir  au- 
tour de  vos  autels,  que  pour  vous  ou- 
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trager  par  Ieui*s  irrévérences!  com- 
bien qui  vous  néglig  it  et  vous  lais- 
sent tout  seul,  dans  vos  temples  de- 
venus déserts! 

Ah  !  que  ne  ipuissé-je,  ô  divin  Sau- 
veur !  que  ne  puissé-je  laver,  de  mee 
larmes  et  de  mon  sang,  tous  les  lieux 
où  votre  amour  a  été  si  indignement 
outragé!  Mais,- si  je  ne  le  puis,  du 
moins  suis- je  résolu  de  venir  vous 
visiter  souvent  aux  pie<ls  de  vos  au- 
tels, pour  vous  y  adorer,  comme  je 
le  fais  en  ce  moment,  et  pour  vous 
dédommager,  autant  qu'il  est  en  moi, 
de  tous  les  outrages  que  vous  essuyez 
dans  cet  auguste  mystère. 

Daignez  agréer,  ô  Père  éternel,  en 
réparation  de  ces  outragt^s  faits  h 
votre  divin  Fils,  le  faible  hommage 
que  vous  rend  aujourd'hui  la  plus 
misérable  des  créatures;  recevez-le 
en  union  de  cet  honneur  infini  que 
Jésus-Christ  vous  rend  chaque  jour 
dans  ce  Sacrement.  Ah  !  que  ne  puis- 
je  faire,  en  sorte  que  tous  les  hommes 
soient  embrasés  d'aniour,  pour  ce  Sa- 
crement adorable!  {S.  Liguori.) 


Jïiii*-: 
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LITANIES  DU  SACHE  CŒUR  DE  JESUS 


300  jours  d'indulycnce    (Léon  xiii,  1899.) 

<Xî)0 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ,  écoutez-nous. 

Jésui-Christ,  exaucez-nous. 

Père  céleste,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous 

Fils,  Rédempteur  du  monde  qui  êtes  Dieu, 

Esprit-Saint,  qui  êtes  Dieu, 

Sainte  Trinité,  un  seul  Dieu, 

Cœur  de  Jésus,  Fils  du  Père  éternel. 

Cœur  de  Jésus,  formé  par  le  Saint-Esprit 

dans  le  sein  de  la  Vierge  Marie, 
Cœur  de  Jésus,    uni    substantiellement    au 

Verbe  de  Dieu, 
Cœur  de  Jésus,  d'une  souveraine  Majesté, 
Cœur  de  Jésus,  temple  saint  de  Dieu, 
Cœur  de  Jésus,  Ubernacle  du  Très-Haut, 
Cœur  de  Jésus,  maison  de  Dieu  et  Porte 

du  ciel. 

Cœur  de  Jésus,  fournaise  ardente  de  cha- 
rité, 

Cœur  de  Jésus,  sanctuaire  de  justice  et  d'a- 
mour, 
Cœur  de  Jésus,  plein  de  bonté  et  d'amour, 
Cœur  de  Jésus,  abîme  r'e  toutes  les  vertus, 
Cœur  de  Jésus,  très  digne  de  toutes  louan- 
te*. 
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Cœur  de  Jésus,  roi  et  centre  de  tous  les 

cœurs, 
Cœur  de  Jésus,  dans  lequel  sont  tous  les 

trésors  de  la  sagesse  et  de  la  science. 
Cœur  de  Jésus,  dans  lequel  réside  toute  la 

plénitude  de  la  Divinité, 
Cœur  de  Jésus,  en  qui  le  Père  trouve  sa 

complaisance, 
Cœur  de  J^sus.  dont  la  plénitude  se  répand 

sur  nous  tous, 
Cœur  de  Jésus,  désiré  des  collines  éternel- 

les 
Cœur  de  Jésus,  patient  et  très  miséricor-   ^ 

dieux,  \  '^ 

Cœur  de  Jésus,  libéral  pour  tous  ceux  qui   n 

vous  invoquent,  ^• 

Cœur  de  Jésus,  source  de  vie  et  de  sainteté.   S: 
Cœur  de  Jésus,  propitiation  pour  nos  pé-  g. 

chés,  s 

Cœur  de  jésus,  rassasié  d'opprobes,  g 

Cœur  de  Jésus,  broyé  à  cause  de  nos  péchés,  !" 
Cœur  de  Jésus,  obéissant  jusqu'à  la  mort, 
Cœur  de  Jésus,  percé  par  la  lance, 
Cœur  de  Jésus,  source  de  toute  consolation, 
Cœur  de  Jésus,  notre  vie  e^  notre  résurrec- 

tioB. 
Cœur  de  Jésus,  r  'tre  .aix  et  notre  récon- 

ciitation. 
Cœur  dt  j<  hh»>.  victime  des  pécheurs, 
Omr  de  JI^uîi,  --alut  de  ceux  qui  espèrent 

en  vous, 
C«p«r  de  Jésus,  espérance   we  ceux  qui  meu- 

«tnt  en  vous. 
Caear  de  Jésus,  délices  de  tous  les  Saints, 
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Agneau   de   Dieu,  qui   effacez   les  péchés   du 
monde,  pardonnez-nous,  Seigneur. 

Agneau   de   Dieu,  qui   effacez   les  péchés   du 
monde,  exaucez-nous.  Seigneur. 

Agneau   de   Dieu,  qui   effacez   les  péchés  du 
monde,  ayez  pitié  de  nous,  Seigneur. 

V.  Jésus,  doux  et  humble  de  coeur. 

R.  Rendez  notre  cœur  semblable  au  vôtre. 


PRIONS 

Dieu  tout-puissant  et  éternel,  regardez  le 
Cœur  de  votre  Fils  bien-aimé;  soyez  attentif 
aux  louanges  et  aux  satisfactions  qu'il  vous 
rend  au  nom  des  pécheurs.  Apaisé  par  ces 
divins  hommages,  accordez  à  ceux  qui  implo- 
rend  au  nom  des  pécheurs.  Apaisé  par  ces 
ce  même  Jésus-Christ,  votre  Fils,  qui  vit  ei 
règne  avec  vous  en  l'unité  du  Saint-Espfit, 
dans  les  siècles  des  siècles.    Ainsi  soit-il. 

CONSÉCRATION  AU  SACRÉ-COEUR. 

prescrite  par  Sa  Sainteté  Léon  XIII. 

Q  très  doux  Jt'vsus,  Réileinpteur  du 
genre  humain,  laissez  tomber  vos 
regaiMÎs  sur  nous,  qui  sommes  très 
humblement  prosternés  devant  votre 
aut^L   Noua  sommes  à  vous,  à  vous 
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nous  voulons  être,  et  pour  nous  unir 
fortement  à  vous,  aujourd'hui,  cha- 
cun de  nous  se  consacre  de  plein  gré 
à  votre  Cœur  sacré. 

Il  est  un  grand  nombre  d'hommes 
qui  ne  vous  ont  jamais  connu;  un 
grand  nombre  qui,  méprisant  vos 
commandements,  vous  ont  rejeté. 
Ayez  pitié  des  uns  et  des  autres,  ô 
très  miséricordieux  Jésus,  et  attir*^z- 
les  à  votre  divin  Cœur. 

Sei'gneur,  soyez  le  Roi  non  seule- 
ment des  fidèles,  qui  ne  se  sont  ja- 
mais séparés  de  vous,  mais  aussi  des 
fils  prodigues  qui  vous  ont  abandon- 
né ;  faites  que  ceux-ci  reviennent 
bientôt  à  la  maison  paternelle,  de 
peur  qu'ils  ne  périssent  de  misère  et 
de  faim. 

Soyez  le  Roi  de  ceux  que  l'erreur 
a  séduits  ou  que  la  discorde  a  sépa- 
rés; ramenez-les  au  port  de  la  vérité 
et  à  l'unité  de  la  foi,  afin  qu'il  n'y  ait 
plus  bientôt  qu'un  "seul  bercail  et 
un  seul  pasteur." 

Soyez  enfin  le  Roi  de  tous  ceux  qui 
sont  plongés  dans  l'antique  supersti- 
tk>ii  du  paganisme  et  daignez  les  ap- 
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peler  des  ténèbres  à  la  lumière  du 
royaume  de  Dieu. 

Accordez,  Seigneur,  à  votre  Eglise, 
le  salut,  le  calme  et  la  liberté;  accor 
dez  à  tous  les  peuples  l'ordre  et  la 
paix;  faites  que  d'une  extrémité  de 
la  terre  à  l'autre,  un  même  cri  reten- 
tisse :  Louange  au  divin  Cœur,  par 
qui  nous  a  été  procuré  le  salut  !  A  lui, 
gloire  et  honneur  dans  tous  les  siè- 
cles des  siècles.  Ainsi  soit-il. 


III. -DEVOTION  ENVERS  LA  VIERGE 
MARIE 
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VISI,TIÎ  A  LA  SAINTE  VIKRCIC. 


J^  PRÈS  Jésus-Christ,  une  autre  sour- 
ce àe  grâ<«es,  que  nous  sommes  très 
heureux  de  posséder,  c'est  la  Vier«ro 
Marie.    Elle  est  si  riche  de  grAc^, 
dit  «aint  Bernard,  qu'il  n'est  pas  au 
monde  un  seul  homme  qui  n'v  parti- 
cipe. Nous  reaevom  tout  de  sa  pléni- 
tude.   Dieu  même  a  rempli  la  très 
sainte»  Viero;(.  Marie  de  grâee,  comme 
1  ange  le  lui  dit  :  Je  vous  salue,  plriur 
de  grâce.    Ce   n'est   pas   seulement 
pour  elle,  mais  aussi  pour  nous,  ajou- 
te saint  Pierre  Chrysologue,  qu'elle 
reçut  ce  grand  trésor  de  grâce,  et 
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pour  jyrocurrr  le  salut  à  ses  dévots 
(le  tous  les  siècles. 

Oraison  jaculatoire.  —  Cause  de 
notre  joie,  priez  pour  nous. 

PRIÈRE  DE  SAINT  ALPHONSE  A  MARIE. 

Q  Vierge  Immaculi^e,  ma  très  sainte 
Mère  Marie,  c'est  à  vous  qui  êtes 
Ja  Mère  de  mon  Seigneur,  la  reine  du 
monde,  l'avocate,  l'espérance  et  le  re- 
fuge des  ipécheurs,  que  je  recours  au- 
jourd'hui, moi  qui  suis  le  plus  misé- 
rable de  tous.  Je  me  prosterne  à  vos 
pieils,  ô  grande  reine!  je  vous  remer- 
cie de  toutes  les  grâces  que  vous  m'a- 
vez faites  jusqu'ici,  spécialement  de 
m'avoir  délivré  de  l'enfer  que  j'ai 
tajit  de  fois  mérité.    Je  vous  aiine, 
très  aimable  souveraine!  et  pressé 
par  l'amour  que  "    ^^ous  porte,  je  pro- 
teste que  je  veux  toujoui-s  vous  ser- 
vir,  et  faii-e  tout  ce  que  je  puis  pour 
que  vous  soyez  ainM'«  et  servie  aussi 
des  autres.  Je  remets  en  vous  toutes 
mes   eifip<^rances,    tout   mon   salut  : 
agréez-moi  pour  votre  serviteur  et  re- 
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^tcs  SI  puissante  uui).è«  de  Dieu,  ,U- 

OH  du  inoiHs  ohteneziHo.  la  foire  dé 
'•"  ^"'■"■■■e  J"sqi>'i1  la  mort.  C'est  il 
vous  que  je  demande  le  réi-iUMe 
a.nour  env.^vs  Jésus-Christ;  e'est  de 
vou«  que  j-„père  la  RrAce'dela.t 
■ne  bonne  mort.  Ma  tendre  Mère  ' 
par  1  arfionr  que  vous  portez  ,>  Dieu" 
je  yous  prie  de  n. 'assister  touicurs' 
•mais  principalement  au  dernier  S 
tant  de  ma  vie:  ne  m'aban.lonne/,  pas 
que  vous  ne  me  voyiez,  eu  sftreté  dans 
le  ciel  pour  vous  bénir  et  chanter  v"s 

«..«encordes  pendant  tout^I'éternW 
Amen!  Aiiwi  j'espère,  ainsi  soit-il. 

INVOCATIONS  A  NOTRE-DAME  DU 
PERPETUEL  SECOURS. 

0  "^'E  'lu  Perpétuel  Secours,  mon 
cœur  surabonde  de  eonHance  en 

tez.    Me  VOICI  à  vos  pieds;  je  viens 
vou«  exposer  toutes  les  néckiitS  de 
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ma  vie  et  de  ma  mort;  je  viens  in 
pel<3r  sur  toutes  mes  iVLè,4  voîi^ 

rï.n,V  /^"-"r^  '^'''^'''''  ^'^^•<>"ter 
d^u  Jmut  du  ciel,  et  m'exau.er,  ô  n^a 

m«|ej-es.  venez  a  mon  secours,  ô  charitable 

'^ïe'^résTsTc'  Sl7"'""  ^'  '^  *^"t^^'«".  pour  que 
Mère        '  '  ^  '""'^  '"'^"""'  ô  charitable 

^ïe'mJ'r"r"'  '"  '""'^^^î^'"  ^^  Pécher,  pour  (,ue 
Hta'bTe  M^^;r'  ^'"^^  '  "°"  — '  ^  clla! 

Si  quelque  lien  funeste  m'enchaine  au  sei  <? 

vice  du  démon,  pour  que  je  le  brise  ? 

S.  je  SUIS  l'esclave  d'une  passion  tl;anni  « 

que.  pour  qu'enfin  j'en  trio.nph"  " 

Chr"\'  ^'"'  '"  '•^^^"'•'  pour  que  Jésus-    "' 
Çhnst  ne  me  vomisse  pas  de  sa  bouche      1 

S.  jamais  je  me  relâche  dans  votre  service  § 
pour  que  bientôt  je  me  ranime  '   - 

Dans  le  devoir  difficile  de  la  confession  S 
pour  que  je  le  remplisse  toujours  sa"'  = 
tarder  et  avec  sincérité.  ^   3 

Dans  le  devoir  sacré  de  la  communion  pour   c 

fe rle^ur.'    '"  ''""'"'  ^'^'"'^"^^"^  -"'  'vë : 
Pour^que  je  conserve  o  ,  recouvre  la  chas- 

Pour  que  j'acquière  l'humilité. 
Pour  que  je  parvienne  à  aimer   Dieu   de 
tout  mon  cœur, 
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Peur  que,  par  amour  pour  Dieu,  je  me  con- 
forme en  tout  à  sa  sainte  volonté, 

Dans  mes  actes,  mes  pensées  et  mes  entre- 
prises, 

Pour  que  j'accomplisse  fidèlement  mes  de- 
voirs d  état, 

Quand  la  maladie  fera  souffrir  mon  corps 
et  abattra  mon  âme, 

Quand  le  chagrin  et  la  tristesse  s'empare- 
ront de  moi. 

Si  la   Providence   m'éprouve  par  la   pau- 
vreté ou  les  revers  de  fortune. 
Quand  >e  serai  humilié,  contrarié,  maltraité 
Pour  que  j'obtienne  la  conversion  ou  le  sou- 
lagement de  ceux  qui  me  sont  chers 
Pour  que  je  procure  la  délivrance  des  âmes 

du  purgatoire, 
Pour  que  je  coopère  au  salut  des  pécheurs 
Pour  que  j'obtienne  la  grâce  de  la  persévé- 
rance finale. 

Quand  viendra  ma  dernière  maladie. 
Aux  approches  de  la  mort. 
Dans  les  dernières  tentations  qui  précéde- 
ront et  accompagneront  mon  agonie, 
A  mon  dernier  soupir. 

Quand  j'apparaîtrai  devant  votre  Fils  qui 

sera  mon  juge, 
Quand  je  serai  en  purgatoire, 


Soyez  louée,  soyez  aimée,  soyez  invoquée, 
soyez  éternellement  bénie,  ô  Notre-Dame  diî 
Perpétuel  Secours,  mon  espérance,  mon  amour, 
ma  mère,  mon  bonheur  et  ma  vie  !  Ainsi 
soit-il. 
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PRIERE   DANS   LES    BESOINS   SPIRITUELS. 

Q  Sainte  Vierge  Marie!  qui  pour 
nous  inspirer  une  confiance  sans 
bornes,  avez  voulu  prendre  le  nom  si 
doux  de  Notre-Dame  du  Perpétuel- 
Secours,  je  vous  supplie  de  me  se- 
courir en  tout  tenups  et  en  tout  lieu, 
dans  mes  tentations,  après  mes  chu- 
tes, dans  mes  difficultés,  dans  toutes 
les  misères  de  la  vie  t  surtout  au 
moment  de  la  mort.  Donnez-moi,  ô 
charitable  Mère  !  la  pensée  et  l'habi- 
tude de  recourir  toujours  h  vous  ; 
car  je  suis  sûr  que  si  je  vous  invoque 
fidèlement,  vous  serez  fidèle  à  me  se- 
courir. Procurez-moi  donc  cette  grâ- 
ce des  grâces,  la  grâce  de  vous  pri(*r 
sans  cesse  et  avec  la  confiance  d'un 
enfant;  afin  que,  par  la  vertu  de 
cette  prière  fidèle,  j'obtienne  votre 
perpétuel  secours,  et  la  persévérance 
finale. 

liénîssez^moi,  ô  tendre  et  secoura- 
ble  Mère  î  et  priez  pour  moi  mainte- 
nant et  à  l'heure  de  la  mort. 

Ainsi  soit-il. 
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PRIÈRE  DANS   I,ES   BESOINS   TEMPORELS. 

Q  Vierge  du  Perpétuel  Secours, 
votre  sainte  Image  est  environ- 
née sans  cesse  d'un  grand  nombre  de 
vos  serviteurs,  qui  implorent  votre 
miséricorov;.  Tous  vous  bénissent 
comme  le  Secours  assuré  des  malheu- 
reux, tous  ressentent  votre  mater- 
nelle protection.  C'est  pourquoi,  moi 
aussi,  tout  misérable  que  je  suis,  je 
me  présente  à  vous  avec  confiance. 
Bonne  Mère,  voyez  à  combien  de 
maux  nous  sommes  exposés,  combien 
nombreux  sont  nos  besoins  :  les  souf- 
frances et  les  peines  souvent  nous 
accablent;  d«s  revers  de  fortune  et 
des- privations,  parfois  bien  cruelles, 
viennent  porter  la  d  solation  dans 
nos  familles  :  partout  sur  E'>tre  route 
nous  rencontrons  la  croix.  O  Mère 
compatissante,  ayez  donc  pitié  de 
nous  et  de  nos  familles  ;  prêtez-nous 
votre  assistiince.  Je  la  réclame  tout 
spécialement  dans  ce  besoin . . .  dans 
cette  infirmité . . .  dans  cette  adver- 
sité..,  que  j'endure  présentement. 
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Assi»stez-moi  djuits  mes  beso  as  ô  ma 
Mère!  délivrez-moi  do  mes  nituix,  ou 
si  je  dois  les  souffrir  ipour  plaire  à 
Dieu,  faites  que  je  les  souffre  avec 
patience  et  amour.  Cette  grâce,  je 
l'attends  de  vous  avec  la  plus  ferme 
confiance,  parce  que  vous  êtes  notre 
Perpétuel  Secours.    Ainsi  soit-il. 

PRIÈRE    A    N.-D.    DU    PERPÉTUEL    SECOURS 
DANS    TOUTES    NOS    NÉCESSITÉS. 

Q  Mèwi  du  Perpétuel  Secours  !  voici 
à  vos  piedf  un  pauvre  pécheur, 
qui  recourt  à  vous  et  met  en  vous  sa 
^  nfiance.  O  Mère  de  miséricorde! 
ayez  pitié  de  moi.  J'entends  que  tous 
vous  appellent  le  refuge  et  l'espé- 
rance des  pécheurs  ;  soye".  donc  aussi 
mon  ref  kige  et  mon  espérance.  Secou- 
rez-moi, pour,  l'amour  de  Jésus- 
Christ.  Tendez  la  main  à  un  pauvre 
pécheur,  qui  se  recommande  à  vaus 
et  se  consacre  pour  toujoai«  à  votre 
service.  Je  bénis  et  je  romercif  Dieu, 
qui,  dans  sa  miséricorde,  m'a  inspiré 
une  grande  onfiance  comme  le  gage 
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d«  n\m\  salut  <^hîi'iH»l.  Je  confesse  que 
si,  par  le  i)ass^\  je  ne  suis  tomW  q\w 
trop  souvent,  cVst  que  je  n'ai  pas  eu 
recours  à  vous  ;  mais,  avec  votre  se- 
cours, je  serai  toujours  victorieux. 
Je  sais  que  vous  m'aiderez,  si  je  me 
recommande  à  vous;  mais,  dans  les 
occasions  dangereuses,  je  crains  de 
cesser  de  vous  invoquer,  et  d'être 
ainsi  la  <cause  de  ma  perte.  Je  vous 
prie  done  et  je  vous  conjure  instam- 
ment de  m'aceorder  la  grâce,  dans 
tous  -les  assauts  de  l'enfer,  de  recou- 
rir toujours  à  vous,  en  répétant  : 
O  Marie!  secourez-moi;  O  Mère  du 
Perpétuel  Secours!  ne  |)ermettez  pas 
que  je  perde  mon  Dieu. 

(loo  j.  d'ind.,  une  fois  le  jour,  pour  cette 
prière,  composée  par  saint  Alphonse.— Rescrit 
du  17  mai  1866.) 

Antienne.  Sainte  Marie;  secourez  les  mal- 
heureux, aidez  les  faibles,  consolez  les  affligés, 
priez  pour  le  peuple,  assistez  le  clergé,  inter- 
cédez pour  les  femmes  consacrées  à  Dieu  :  que 
tous  ceux  qui  célèbrent  votre  sainte  mémoire 
éprouvent  les  effets  de  votre  secours. 

t,  Vous  êtes  devenue,  ô  Reine,  notre  refuge. 

R.  Notre  aide  dans  nos  nécessités  et  nos  tri- 
bulations. 
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PUIONS. 

O  Dieu  tout-puissant  et  miséricordieux  !  qui 
nous  avez  donné  de  pouvoir  vénérer  l'Image 
de  votre  Bienheureuse  Mère  sous  le  titre  spé 
cial  de  Secours  Perpétuel  ;  faites  dans  votre 
bienveillance,  que  dans  toutes  les  vicissitudes 
de  cette  vie,  la  protection  constante  de  l'Im- 
maculée et  toujours  Vierge  Marie,  m  <  s  couvre 
de  manière  à  nous  faire  mériter  le.,  truits  de 
votre  Rédemption  éternelle.  Vous  qui  vivez  et 
régnez  dans  les  siècles  d^s  siècles.  Ainsi  soit-il. 


IV.  DEVOTION  A  SAINT- TOSEPH 


LITANIES  DE  SAINT-JOSEPH. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ  ayez  pitié  de  nous. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ,  écoutez-nous. 

Jésus-CHrist,  exaucez-nous. 

Père  céleste  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 

l^ils,   Rédempteur  du   monde,   qui  êtes  Dieu 

ayez  pitié  de  nous. 
Esprit-Saint,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 
Irinité   Samte,  qui  êtes  un   seul   Dieu,  ayez 

pitie  de  nous. 
Sainte  Marie,  priez  pour  nous. 
Saint  Joseph,  priez  pour  nous. 
Illustre  descendant  de  David,  priez  pour  nous 
Lumière  des  Patriarches,  priez  pour  nous. 
Epoux  de  la  Mère  de  Dieu,  priez  pour  nous. 
Lhaste  gardier.  de  la  Vierge,  priez  pour  nous. 
Nourricier  du  Fils  de  Dieu,  priez  pour  nous. 
Zélé  défenseur  de  Jésus,  priez  pour  nous. 
Lhef  de  la  sainte  Famille,  priez  pour  nous 
Joseph  très  juste,  priez  pour  nous. 
Joseph  très  chaste,  priez  pour  nous. 
Joseph  très  prudent,  priez  pour  nous. 
Joseph  très  courageux,  priez  pour  nous. 
Joseph  très  obéis.sant,  priez  pour  nous. 
Joseph  très  fidèle,  priez  pour  noui. 
Miroir  de  patience,  priez  pour  nous. 
Amant  de  la  pauvreté,  priez  pour  noui. 
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Modèle  des  travailleurs,  priez  pour  nous. 

i'/i  M  ^^  ^*  ""'^  ^^  famille,  priez  pour  nous. 
Modèle  des  travailleurs,  priez  pour  nous. 
Uoire  de  la  vie  de  famille,  priez  pour  nous. 
Uardien  des  vierges,  priez  pour  nous, 
boutien  des  familles,  priez  pour  nous 
Consolation  des  malheureux,  priez  pour  nous, 
ijsperance  des  malades,  priez  pour  nous. 
l'atron  des  mourants,  priez  pour  nous. 
Terreur  des  démons,  priez  pour  nous 
Protecteur  de  la  sainte  Eglise,  priez  pour  nous. 

Agneau  de  Dieu,  qui  eflFacez  les  péchés  du 
monde,  pardonnez-nous,  Seigneur 

Agneau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde,  exaucez-nous,  Seigneur. 

Aimeau  de  Dieu,  qui  effacez  les  péchés  du 
monde,  ayez  pitié  de  nous. 

V.  Il  l'a  établi  maître  de  sa  maison. 
E.  Et  le  prince  de  tous  ses  biens. 


PRIONS. 

Dieu,  qui  dans  votre  providence  ineffable 
avez  daigne  choisir  le  bienheureux  Joseph  pour 
être  1  Epoux  de  votre  très  sainte  Mère,  faites 
nous  vous  en  prions,  que,  le  vénérant  ici-bas' 
comme  protecteur,  nous  méritions  de  l'avoir 
pour  intercesseur  dans  le  ciel  :  Vous  qui  vivez 
et  régnez  dans  les  siècles  des  siècles 

Ainsi  soit-il. 

^'oTE--  Comme  il  appert  d'après  un  décret 
de  la  S.  Consf.  des  Rit-s,  i8  mars  1909.  Sa 
ùaintete  Pie  X  a  daign/.  approuver  ces  litanies 
pour  être  récitées  privéracnt  ou  publiquement 
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OU  même  chantées  à  l'église.  Pour  ce  chant 
ou  cette  récitation,  le  Saint  Père  a  accordé 
une  indulgence  de  300  jours,  à  gagner  une  fois 
par  jour,  indulgence  applicable  aux  défunts. 


PRIERE  A  SAINT  JOSEPH. 
à  réciter  chaque  jour  du  mois  d'octobre. 

V  ous  recourons  à  vous  dans  nos 
tribulations,  bienheureux  Joseph, 
et,  après  avoir  imploré  le  secours  de 
votre  très  8aint.e  Eipouse,  nous  solli- 
citons aussi  avec  confiance  votre  pa- 
tronage. 

Nous  vous  supplions  ardemment, 
par  ce  lien  sacré  de  charité  qui  vous 
unit  à  la  Vierge  immaculée  Mère  de 
Dieu  et  par  l'amour  paternel  que 
vous  avez  porté  à  PEnfant-Jésus,  de 
regarder  d'un  œil  propice  l'héritage 
que  Jésus-Christ  a  acquis  au  prix  de 
son  sang,  et  de  subvenir  à  nos  be- 
soins avec  votre  aide  et  votre  pou- 
voir. 

Protégez,  ô  gardien  vigilant  de  la 
sainte  Famille,  la  race  élue  de  Jésus- 
Chriat  ;  écartez  de  nous^  ô  Père  très 
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aiman,t,  la  ^H-ste  de  l'erreur  et  du 

liaut  du  ciel,  ô  notre  très  .ort  sou- 
tien daus  la  lutte  contre  le  pouC 
des  ténèbres;  et,  de  même  qS^ntre 
fois,  vous  ave/,  sauvé  de  la  mort  la 
vie  menacée  de  l'Enfant-jC    de 

S  F  r''  ''f 'H*?^  maintenant  îa 
sainte  I^ghse  de  Dieu  contre  les  em- 

advereite.  Couvrez  chacun  de  nous 
de  votre  constiint  patronage,  afin 
que,  à  votre  exemple  et  soutenus  Z 
votre  secours,  nous  puissions  viVÎ^ 
Tertiieusemeut.  mourir  pieuseme^ 
et  obtenir  dans  le  ciel  la  WaTunde 
éternelle.  Ainsi  soit-il         '^'»*'*n'le 


"IÈ1.6  POU»  HO.VORRR  ,.Ks  SEIT  DOU,.El.,s  ET  I.ES 
SEPT  A1.I.ÉCRESSES  DE  SAINT  JOSEPH. 

indulgences  allachfes  à  cet  exercice. 
joJr.  '"•'•''«™«  'l'  «■"  jour,  une  fois  par 

"•>->  ae  i  atince,  et  chacun  des  neuf  jour» 
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nui  nrécèdent  le  19  mars  et  le  3e  dimanche 
aprèrPâques:  qui  sont  les  deux  fêtes  de  samt 

^°3?^ndulgence  plénière  le  19  mars  et  le  je 
dimanche  après  Pâques;  aussi  une  fois  par 
mïïsfceuxVi  réciteront  cet  exerace  chaqu^^ 
jour  pendant  le  mois;  le  jour  a  ^^ur  choix  ou. 
.'étant  confessés  et  ayant  Communie  ils  prie- 
ront pour  les  besoins  de  l'Eglise.  (Pie  VII, 
Q  décembre.)  .      «  ^^       .,  ^ 

4»  Tous  les  fidèles  qui  réciteront  cette  Priere 
peîdant  sept  dimanches  consécutifs  de  l  année 
à  leur  choix,  une  indulgence  de  trois  cents 
jourrchaque'  dimanche,  et,  pour  le  septième, 
une  indulgence  plénière,  pourvu  Q"  >ly«  ^^î"" 
fessent,  (Qu'ils  commument  ce  jour-la  et  prient 
aux  intentions  du  souver^m  Pontife.  (Gré- 
goire XVI,  22  janvier  1830.) 

S°  Indulgence  plénière  pour  chacun  de  ces 
sept  dimanches  consécutifs,  aux  conditions  a- 
dessus,  et  aussi  qu'ils  visitent  une  église  ou  un 
oratoire  public.  (Pie  IX,  22  mars  i847-) 

Toites  ces  indulgences  sont  applicables  aux 
âmes  du  Purgatoire. 

I  O  époux  trè«  chaste  de  Marie  ! 
glorieux  saint  Joseph,  si  la  douleur 
et  rangoisse  de  votre  cœur  furent  vi- 
ves, dans  la  perplexité  où  vous  vous 
trouvî\tes  de  quitter  votre  épouse 
sans  tache,  combien  plua  inexplica- 
ble fut  votre  allégresse,  loi-sque  1  an- 
ee  du  Seigneur  vint  vous  révéler  lo 
gublime  mystère  de  rincarnatiou  ! 
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Par  cett(«  douleur  que  vous  éprou- 
vâtes et  cette  allégresse  dont  vous 
fûtes  transporté,  nous  vous  prions  de 
consoler  notre  âme,  maintenant  et  à 
notre  heure  dernière,  par  la  joie 
d'une  bonne  vie  et  d'une  sainte  mort, 
semblable  à  la  vôtre,  entre  les  bras 
de  Jésus  et  de  Marie.  Ainsi  soit-il. 

Pater,  etc.,  Ave,  etc.,  Gloria,  etc.- 

II.  O  très  heureux  patriarche  !  glo- 
rieux  saint  Joseph,  qui,  élevé  à  la 
noble  fonction  de  père  putatif  du 
Verbe  incarné,  avez  ressenti  une  si 
sensible  douleur  en  voyant  naître 
l'enfant  Jésus  au  sein  d'une  extrême 
pauvreté,  mais  dont  la  peine  se  chan- 
gea tout  à  couip  en  une  joie  céleste, 
quand  vous  entendîtes  l'harmonie 
des  Anges,  et  que  vous  vîtes  la  gloii-e 
de  cette  brillante  nuit. 

Par  cette  douleur  que  vous  éprou- 
vâtes, et  par  cette  allégresse  dont 
vous  fûtes  transporté,  nous  vous  sup- 
plions de  nous  obtenir,  qu'après  le 
pèlerinage  de  cette  vie,  nous  ayona 
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le  bonhcui*  d'ôtiH»  admis  à  eiitemlre 
le  cantique  imniortol  des  Anges,  et  à 
jouir  des  splendeui^  de  la  gloire  cé- 
leste.   Ain.si  soit-il. 

Pater,  etc.,  Ave,  etc.,  Gloria,  etc. 

ÏII.  O  très  ol>{'»iî!îsant  observateur 
des  lois  divines,  glorieux  saint  .Jo- 
seph, la  vue  du  sang  précieux  que 
l'enfant  Sauveur  répandit  au  jour  de 
la  Circoncision,  vous  perça  profon- 
dément le' cœur;  mais  le  nom  de  »Jé- 
sus,  qui  lui  fut  donné,  soudain  vous 
réjouit  l'ûme  et  la  remplit  dMnelTa- 
hles  consolations. 

Par  cette  douleu.  que  vous  éprou- 
vâtes, et  par  cette  allégresse  dopt 
vous  fûtes  transporté,  obtenez-nous 
qu'exempts  de  tout  vice  pendant  la 
vie,  nous  expirions  pleins  de  joi<', 
avec  le  «îiint  nom  de  Jésus  dans  le 
cœur  et  sur  les  lèvres.    Ainsi  soit-il. 

Pater,  etc.,  Ave,  etc.,  (Uoria,  etc. 

IV.  O  juste  très  fidèle,  qui  avez 
participé  au  mystère  de  notre  Ré- 
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jlemption,  fçloiieux  saint  Joseph,  si 
la  prophétie  <lu  vieillapd  Siméon,  au 
sujet  des  souffrances  dont  devait  être 
traversée  la  vie  de  Jésus  et  de  Marie, 
vous  occîisionna  un  saisissement 
niortel,  vous  fûtes  bientôt  rempli 
d'une  joie  délicieuse  par  le  salut  de 
tant  d'A.m<>s  et  par  la  w^urrection 
j,dorieuse  qui  vous  furent  annoncés 
devoir  en  être  le  résultat  heureux. 

Par  cette  douleur  que  vous  éprou- 
vât(>s,  et  par  cette  allén^resse  dont 
vous  f fîtes  transporté,  obteuex-nous 
d'être  du  nombre  de  ceux  ^ui,  par  les 
mérites  ûe  Jésus,  et  grâce  à  la  puis- 
sante intercession  de  la  Vierge  sa 
mère,  ressusciteront  un  jour  triom- 
phants.   Ainsi  soit-il. 

Pater,  etc.,  Ave,  etc.,  Gloria,  etc. 

V.  O  gardien  trùs  vigilant  et  ami 
intime  de  Dieu  fait  homme!  glorieux 
saint  Joseph,  combien  vous  fûtes 
I)einé  de  voir  le  fils  du  Très-Haut 
nourri  à  la  sueur  de  votre  front, 
borné  aux  services  d'un  simple  arti- 
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San,  et.  oe  qui  iH^iit  plus  fAclicMix  en- 
core,  oblif?^'  de  fuir  en  Eftvpte!  Mai» 
îUMwi  quelle  fut  votre  joie  de  poss^^- 
der  toujours  votre  Dieu,  de  le  voir 
hor«  de  toute  atteinte  des  eoups  q  le 
voulait  lui  porter  la  jalousie  d'Hê- 
rode,  et  renversant  l€«  idoles  d'E- 
gypte. 

Par  la  douleur  que  vous  (^prouvil- 
tes,  et  J'aJU'»^ rosse  dont  vous  fûtes 
transp(vt»^\  daignez  nous  obtenir, 
qu'éloigm^s  de  toutes  les  sujiffçestions 
tyranniques  du  démon,  par  la  fuite 
des  ocoisions  danj^ereuses,  nos  cœurs 
soient  dégîijrés  de  l'idolAtrl  des  af- 
fections tem^stres,  et  qu'emplovés 
uniquement  au  service  de  Jésus  et  de 
^f  arie,  ils  n'aient  plus  désormais  de 
vie  ou  de  mouvement  que  pour  leur 
plaire.    Ainsi  soit-il. 

Pater,  etc.,  Ave,  etc.,  Gloria,  etc. 

yi.  Anoie  de  la  teri^,  j^loneux 
saint  Joseph,  qui  admiriez  commeul; 
le  Roi  du  ciel  voulait  bien  se  soumet- 
tre à  votre  volonté,  si  la  consola tion 


A   BATNT  JOSEPH 


195 


par  k  miinte  <rAr.W.|aii«,  „ue||e 
Jo.e  «mxVMla  son.Inin  ^  votre  innn  i 
tude,    lorsque,    ruH«iiré  ,par    l'm    p 
vous  prtteg  ,|™ne„rer  en  mix  à  Na' 
!îar<.(  h  avec  .U-sm  et  Marie  ! 

vous  fûtes  transporta-,  obtenez-nous 

nuisible  à  notre  salut,  nous  ioiiis- 
s;<>ns  <Ie  la  paix  au  fond  <le  ncmZnt 

aviee  «icunté  en  compagnie  de  Jésus 
et  <le  ?.farie.  Ainsi  goit-il. 

/•oter,  etc.,  Ave,  etc.,  Ofono,  etc. 

«lomeux  samt  Joseph,  qui  fûtes  pen- 

inquiétude  en  cherchant  l'enfan7j^ 
sus,  que  vous  perdîtes  sons  qn'il  v 

tâ^  T"^  '^"**'  «t  «ï»'  rtt^  ravi 
de  joie  de  retrouver  dans  le  temnll 

^"ttr.'r""'*'"'*'-'"'^?'^' 

sait  tout  le  charme  de  votre  vie. 
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Par  cette  douleur  que  vous  éprou- 
vAtes,  et  par  cette  alléjjjreisse  dont 
vous  fûtes  transporté,  nous  vous  sup- 
plions, du  fond  de  notre  cœur  et  d<* 
toute  la  force  de  nos  paroles,  d'inter- 
poser votre  médiation  auprès  de  Jé- 
sus, afin  que  nous  ne  le  perdions  ja- 
mais p^r  le  péché  mortel,  ou  que,  si 
nous  avions  le  malheur  de  le  perdre, 
nous  le  recherchions  aussitôt  avec 
une  douleur  si  vive,  que  nous  le  re- 
trouvions de  nouveau  toujours  favo- 
rable pour  nou&,  surtout  au  moment 
de  notre  mort,  pour  parvenir  au  bon- 
heur du  ciel,  et  y  chanter  éternelle- 
ment avec  vous  ses  divines  miséri- 
cordes.   Ainsi  soit-il. 

Pater,  etc.,  Ave,  etc.,  Gloria,  etc. 

A^T.  Jési^s  était  Agé  d'environ 
trente  ans,  et  passait  pour  le  fils  de 
Joseph. 

V.  Saint  Joseph,  priez  pour  nous; 

R.  Afin  que  nous  devenions  dignes 
des  biens  que  Jésus-Christ  nous  a 
promis. 


f  ' 
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PRIONS. 

•  ^.  ^^"'  ^"^'  P*^^  ""^  providence 
meflable,  avez  daigné  choisir  le  bien- 
lieuieux  Joseph  pour  époux  de  votre 
tre^  sainte  Mère;  faites  que  nous  mé- 
ritions d'avoir  au  ciel,  pour  Inter- 
cesseur, celui  que  nous  vénérons  sur 
ia  terre  comme  notre  protecteur  • 
nous  vous  en  supplions,  Seigneur! 
qui  vivez  et  régnez  dans  les  siècles 
des  siècles.    Ainsi  soit-il. 


VI.  DEVOTION  A  SAINTE-ANNii 


.    M£SSE    SPECIALE 

EN   L'H^ONNEUE  DE   SAINTE   ANNE 


COMMENCEMENT   DE   LA    MESSE. 

Au  nom  du  Père,  et  du  Fils,  et  du 
Saint-Esprit.     Ainsi  soit-il. 

^  'est  en  votre  nom,  adorable  Tri 
nité,  et  pour  vous  rendre  mes 
plus  profondes  adorations,  que  j'as- 
siste au  trt-s  auguste  saciifice  die  la 
Messe. 

Permettez,  divin  Sauveur,  que  je 
m'unisse  au  ministère  de  vos  sain^s 
autels,  pour  vous  offrir  la  précieuse 
victLne  de  mon  salut,  et  donnez-moi 
les  sentiments  que  j'aurais  eus,  si 
j'avais  été  présent  au  sacrifice  san- 
glant du  Calvaire. 
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plissement  de  sa  sainte  loi.     Ainsi 
soit-iJ, 

(S.  François  Xavier.) 

PRIÈRE  A   l'ange   gardien. 

Ange  de  Dieu,  qui  êtes  mon  gar- 
dien  et  aux  soins  duquel  j'ai  été  con- 
fie par  la  bonté  suprême,  daignez  me 
pi'o^  o:er,  me  conduire  et  me  ffouver- 
nav.     Ainsi  soit'il. 

n^'fp^n^*"  Dieu    mon  bon  gardien. 
Uefendez-moi  des  ennemis; 
Lonseillez-moi  toujours  le  bien 
Menez  mon  âme  en  paradis.     * 

PRIÈRE   D^UNE    MÈRE  AUX   SAINTS   ANGES 
GARDIENS. 

Saints  anges  gardiens,  célestes 
amis  de  mes  enfants,  je  m'adresse  h 
vous  avec  une  pleine  confiance.  Ceux 
que  le  Seigneur  m'a  confiés  sont 
au^i,  je  le  sais,  l'objet  de  vos  soins 
€t  de  votre  amour.  Obtenez-moi  donc 
la  grâce  d'être  toujours  pour  eux 
<lans  les  mêmes  dispositions  où  vous 
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êtes  vous-mêmes,  de  n'avoir  comme 
vous,  de  plus  grand  désir  que  de  les 
élever  uniquement  pour  Dieu  et  pour 
le  ciel.  Ah  !  puissé-je  ne  me  montrer 
jamais  indigne  de  votre  bienveil- 
lance et  de  votre  amour.  Obtenez- 
moi  cette  grâce.  Ainsi  soit-il. 


V.   DEVOTION  AUX  SAINTS 
ANGES. 


PRIERE. 

Seigneur,  qui  ilistiibuez  avec  un 
ordi-e  uflmirahle  les  divers  minis- 
tères des  anges  et  de«  bonimes,  ac- 
cordez-nous, par  votre  grâce,  que 
cçnx  qui  sont  toujoui^  dans  le  ciel 
en  votre  présence,  pour  vous  servir! 
défendent  aussi  notre  vie  sur  la 
terre  Nous  vous  en  prions  par  Jésus-  " 
Christ  Notre-Seigneur. 

PRIÈRE  A  SAINT  MICHEL  ARCHANGE. 

O  puisHiint  Protecteur  de  ceux  qui 
vous  invcxHient,  archange  saint  Mi- 
chel, défendez-moi  contre  les  atta- 
ques du  démon,  à  tous  les  instants 
de  ma  vie,  et  surtout  au  moment  où 
e  Juge  suprême  m'appellera  ptmr 
lui  rendre  ci/mpte  de  tout««  mes  ac- 
tion«  et  de  ma  fidélité  dans  l'accom- 
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O  bienheureux  Epoux,  Joachim  et 
Anne,  toute  la  nature  vous  doit  de 
la  reconnaissance,  parce  que  c'est 
grâce  à  vous  comme  le  dit  saint  Jean 
Damascène,  qu'il  lui  a  ^té  donné 
d'offrir  à  son  Dieu  le  plui  précieux 
de  tous  les  présents ,  l'Immacul<'^ 
Vierge  Marie,  qui  seule  était  digne 
di  Créateur.  Plein  de  confiance  dans 
votre  bonté,  je  vous  conjure  d'écou- 
ter favorablement  les  prières  que  je 
vais  vous  adresser  pendant  le  saint 
siicrifice  de  la  Messe,  que  j'ai  l'inten- 
tion d'offrir  en  votre  honneur  à 
votre  petit-fils  Jésus,  et  alors  je  suis 
assuré  d'obtenir  la  grâce...  que  je 
viens  vous  demander. 

CONFITEOR. 


I Ë  m^accuse  devant  vous,  ô  mon 
Dieu,  en  pi^ence  de  Marie,  la 
t)lus  pure  des  vierges  et  de  tous  les 
fidèles,  d'avoir  be>aucoup  péché  par 
pensées,  paroles  et  actions,  par  ma 
faute,  par  ma  faute,  par  ma  très 
gramle  faute.  C'est  poui'quoi  je  prie 
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la  bienheureuse  Vierge  Marie  et  tous 
les  Saints  de  vouloir  intercéder  pour 
moi.  Exaueez,  Seigneur,  mon  hum- 
ble prière,  et  daignez  m'aceorder  la 
rémission  entiVe  de  tous  mes  pé- 
chés et  des  peines  qu'ils  m'ont  méri- 
tées. 


AU  KYRIK  ELEISON. 


Q    Dieu,  Créateur  de  nos  âmes,  ayez 
pitié  de  l'ouvrage  de  vos  mains. 
Père  de  toute  miséricorde,  avez  pitié 
de  nous.  Verbe  éternel  du  Père   qui 
avez   daigné  prendre  notre   nature 
dans  le  sein  béni  de  la  fille  de  sainte 
Anne,  et  mourir  pour  notre  salut  sur 
1  mfame  gibet  de  la  croix,  je  vous 
conjure  de  me  faire  participer  aux 
mérites  précieux  de  sainte  Anne  de 
Marie  votre  sainte  Mère  et  de  votre 
douiloureuse  passion.  Cher  Sauveur 
doux  Jésus,  ayez  pitié  de  moi  et  par' 
donnez-moi  mes  jiéchés. 
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AU  GLORIA  IN  EXCËLSIS. 


^  LOIUR  à  Dieu  dans  le  ciel  et  paix 
aux  liomuiies  de  bonne  volonté 
sur  la  terre.  Nous  vous  louons,  Sei- 
t^neur,  nous  vous  bénissons,  nous 
vous  adorons,  nous  vous  glorifions, 
nous  tous  rendons  de  très  humbles 
actions  de  grâces,  dans  la  vue  de 
votre  grande  gloire,  vous  qui  êtes  le 
Seigneur,  le  souverain  Monarque,  le 
Très-Haut,  le  seul  vrai  Dieu,  le  Père 
Tout-Puissant.  Adorable  Jésus,  Fils 
unique  du  Père,  Dieu  et  Seigneur  de 
toutes  choses,  Agneau  de  Dieu,  en- 
voyé pour  effacer  les  péchés  du  mon- 
de, ayez  pitié  de  nous,  et  du  haut  du 
ciel  où  vous  régnez  avec  votre  Père, 
jetez  un  regaixl  de  compassion  sur 
nous.  Sauvez-nous,  vous  êt/CS  le  seul 
qui  le  puissiez,  Seigneui*  Jésus,  parce 
que  vous  êtes  le  seul  infiniment  saint, 
infiniment  puissant,  infiniment  ado- 
rable, avec  le  Saitut-Esprit,  da.iS  la 
gloire  du  Père.    Ainsi  soit-il. 
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ORAISON   A  SAINTE  ANNE. 

Q  Dieu,  qui  avez  daigné  accorder  à 
sainte  Anne  la  grâce  de  devenir 
la  mère  de  celle  qui  mit  au  monde 
votre  Fils  unique,  faites  dans  votre 
l>r- te  qu'en  vénérant  sa  mémoire, 
nous  obtenions  îe  secours  de  sa  pro- 
tw^tion.  Ainsi  soit-il. 

ORAISON  A  SAINT  JOACIIIM. 

Q  Dieu,  qui  parmi  tous  vos  *lus, 
avez  fait  choix  de  saint  Joacliim 
pour  être  le  père  de  la  Mère  de  votre 
Fils  bien -ai  nié,  nous  vous  conjurons 
de  nous  accorder,  qu'en  célébrant  sa 
inémoi i-e,  nous  méritions  sa  cons- 
tiinte  protection.  Ainsi  soit-il. 


A   L'ÉPITRE. 


]^[0N  Dieu,  vous  m'avez  appelé  à  la 
connaissance  de  votre  sainte  loi, 
préférablement  à  t<ant  de  peuples  qui 
vivent  dans  l'ignot'ance  de  '-os  mys- 
tères.   J'accepte        tout  m^a  cœur 
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cette  divine  loi,  j 'écoute  avec  respect 
les  divine  oraclos  que  voue  avez  pro- 
noncés par  vos  prophètes;  je  les  ré- 
vère avec  toute  la  soumission  qui  est 
due  à  la  parole  d'un  Dieu,  et  j'en 
vois  l'accomplissement  avec  toute  la 
joie  de  mon  âme. 


A  L  EVANGTL^. 

rj  B  ne  sont  plus,  ô  mon  Dieu,  les  pro- 
phètes ni  les  apôtres  qui  vont 
m'instruire  de  mes  devoirs  ;  c'est 
votre  Fils  unique,  c'est  sa  parole  que 
je  vais  entendre.  Mais,  hélas!  que 
me  servira-t-il  d'avoir  cru  que  c'est 
votre  parole,  Seijçneur  Jésus,  si  je 
n'agis  pas  conformément  à  votre 
croyam'e?  Que  me  servira-t-il,  lors- 
que je  paraîtrai  devant  vous,  d'avoir 
eu  la  foi  sans  le  mérite  de  la  charité 
et  des  bonnes  œuvres  ? 

Sainte  Anne,  miroir  de  piété  ob- 
tenez-moi la  grâce  de  vivre  constam- 
ment  selon  la  sainte  foi  de  Jésus. 
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AU  CkKDO. 

J  E  cr-oîs  en  un  seul  Dieu,  le  PtVe 
lout-Puissant,  Créateur  de  l'u- 
nivor«   et  en  notre  Seigneur  J^ue- 
Chmt,   son    Fils   unique,   parfaite- 
ment semblable  à  lui,  saint,  puis- 
siint,  éternel.   Dieu   comme   lui     ie 
crois  que  ce  Fils  adorable  s'est  Vit 
Jiomme  pour  nous,  qu'il  a  souflPert, 
qu  1    est  mort,  qu'il  est  ressuscité 
qu  1   est  monté  au  ciel,  qu'il  en  des- 
cendra  pour  juger  les  hommes  et 
qu  ensuite   il    continuera    un   rèo'ne 
éternellement  heureux.  ** 

Je   crois    au    Saint-Esprit,    Dieu 
comme  le  Père  et  le  Fils,  procédant 
;ie  1  un  et  de  l'autre,  et  partaiçeiint 
la  même  gloire  avec  eux,  source  de 
vie,  auteur  de  la  sanctification  dos 
hommes,  et  la  lumière  des  prophètt^ 
Je  croîs  une  Eglise,  sainte?,  catholi- 
que et  apostolique,  un  Iviptême  ins- 
titue pour  la  rémission  des  péchés 
et,  plein  de  confiance  en  la  miséri- 
coixle  de  mon  Dieu,  j'attends  la  ré-- 
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surrection  dc^  morts  et  la  vie  éter- 
nelle.   Ainsi  soit-il. 

A  L'oFFKRTOIRE. 

pÈRE  infiniment  saint.  Dieu  Tont- 
Pnissiint  et  Eternel,  quelque  in- 
dijïne^que  je  sois  de  paraître  devant 
vous,  j'ose  vous  pn'^enter  cette  hos- 
tie par  les  Inains  du  prêtre  avec  l'in- 
tention qu'a  eue  Jésus-Christ,  mon 
Kauveur,  lorsqu'il  institua  ce  sacri- 
fice, et  qu'il  a  encore  au  moment  qu'il 
s'immole  ici  pour  moi. 

Je  vous  l'offre  pour  reconnaître 
votre  souverain  domaine  sur  moi  et 
sur  toutes  les  créatures.  Je  vous 
^  l'offre  pour  l'expiation  de  mes  pé- 
chés, et  en  actions  de  grâces  de  tous 
les  bienfaits  dont  vous  m'avez  com- 
blée. 

Je  vous  l'offre,  enfin,  mon  Dieu, 
cet  auguste  sacrifice,  afin  d'obtenir 
de  votre  bonté,  pour  moi,  pour  mes 
parentii,  pour  mes  bienfaiteurs,  pour 
mes  amis  et  mes  ennemis,  ces  grâces 
*  précieuses  du  salut,  qui  ne  peuvent 
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être  acconlms  à  <ks  pw'hiiurs  qu'en 
vue  des  mérites  de  celui  qui  est  le 
Jiiste  par  excellence,  et  qui  s'est  fait 
vietime  de  propitiation  pour  nous 
Mais  en  vous  offrant  cette  adorable 
victime,  je  vous  recommande,  ô  mon 
Dieu,  toute  l'Eglise  catholique,  notre 
Koint  Père  le  Pape,  notre  évêque 
tous   les  pasteui-s  des  âmes,   notre 
souverain  et  sa  famille,  les  princes 
chrétiens   et   tous   les   peuples    oui 
croient  en  vous. 

Et  vous,  glorieuse  sainte  Anne 
qui,  ayant  eu  le  Ixjnheur  de  mettre 
au  monde  <-ette  enfant  bénie  entre 
toutes,  rimmaeulée  Marie,  l'offrîtes 
avec  tant  d'amour  à  la  très  sainte 
rrinite,  daignez  i)r(^enter  aussi  à 
Dieu  ce  saint  sacritice  que  j'offre  en 
votre  honneur  avec  le  prêtre  afin 
que  j'obtienne  la  grâce.  .  .  que  je' de- 
mande par  votre  entremise. 

A   LA   PRÉFACE. 

pÈRE  Tout-Puissant  et  Eternel  rien 

n'est  plus  juste,  rien  n'est' plus 

avantageux,  que  de  nous  unir  à  Je- 
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sus-Christ  pour  vous  adorer  couti- 
nuellement.    C'est  par  lui  que  tous 
les    «eprits     bienheureux     rendent 
leurs   hommages  à   votre  Majesté  ; 
c'est  par  lui  que  toutes  les  vertus  du 
ciel    saisies    d'une    frayeur    respec- 
tueuse, s'unissent  pour  vous  glori- 
fier.   Souffrez,   Seigneur,   que  nous 
joignions    n  -3    faibles    louanges    h 
celles  de  ces  ..aintes  intelligences,  et 
que,  de  concert  avec  elles,  nous  di- 
sions dans  un  transport  de  joie  et 
d'admiratîon  :    Saint,  Saint,'  Saint 
est  le  Seigneur,  le  Dieu  des  armées. 
Tout    l'univers    est    remipli    de    sa 
gloire.  Que  les  bienheureux  le  bénis- 
sent dans  le  ciel  !  Béni  soit  celui  qui 
nous  vient  sur  la  terre,  Dieu  et  Sei- 
gneur con),me  celui  qui  l'envoie. 


AU  CANON. 


Jfous  vous  conjurons  au  nom  de 
Jésus-Christ,  votre  Fils  et  notre 
Seigneur,  ô  Père  infiniment  miséri- 
cordieux! d'avoir  pour  agréable  et 
de  bénir  l'offrande  que  nous  vous 
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présentons,  afin  qu'il  vous  plaise  de 
conserver,  de  défendre  et  de  jçouver- 
ner  votre  Sainte  Ej^lise,  avec  tous  les 
membres  qui  la  composent,  le  Pape, 
notixî  'évêque,  le  clergé,  et  générale- 
ment tous  ceux  qui  font  profession 
de  votre  sainte  foi. 

Nous  vous  recommandons  spécia- 
lement. Seigneur,  ceux  pour  lesquels 
nous  sommes  obligi^  de  prier  par 
justice,  par  rœonnaissiinw  et  par 
charité,  tous  ceux  qui  assistent  au 
saint  sacrifice  et  surtout  NN.  Et  afin 
que  nos  hommages  vous  soient  plus 
agiH:-ables,  nous  les  unissons  à  ceux 
de  la  glorieuse  Marie,  toujours  vier- 
ge, Mère  de  votre  Fils  Jésus-Christ, 
à  ceux  des  saints  Joachim  et  Anne, 
am-êtres  du  divin  Sauveur,  à  ceux 
de  tous  vos  Aipôtres,  des  bienheureux 
martyrs  et  de  tous  les  saints  qui  com- 
posent avec  nous  une  même  Eglise. 

A  l'élévation. 

J  Ésus,  Verbe  éternel.  Dieu  et  hom- 
me,   je  me   prosterne   en    votre 
sainte  présence,  je   vous  adore  avec 
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Phumilité  la  plus  profonde,  et  je  me 
consacre  entièrement  à  vous.  J'adore 
le  sang  précieux  que  vous  avez  ré- 
pandu sur  la  croix,  et  j'espère,  ô 
mon  Dieu,  que  vous  ne  l'aurez  pas 
versé  inutilement  pour  moi,  mais 
qu'il  servira  à  me  purifier  et  à  me 
fortifier  pour  la  vie  éternelle. 

Loué  \et  remercié  soit  à  jamais  le 
très  siiint  et  adorable  Sacrement  de 
l'Autel. 


SUITE  DU  CANON. 

£j  'EST  maintenant.  Eternelle  Ma- 
jesté, que  nous  vous  offrons,  de 
votre  jçrâce,  véritablement  et  propre- 
ment la  victime  pure,  sainte  et  sans 
tache,  qu'il  vous  a  plu  de  nous  don- 
ner vous-même,  et  dont  toutes  les 
autres  n'étaient  que  la  figure.  Oui, 
grand  Dieu,  nous  osons  vous  le  dire, 
il  y  a  ici  plus  que  tous  les  sacriflct^ 
d'Abel,  d'Abmliam  et  de  Melchisé- 
dech  :  la  seule  victime  digne  de  votre 
autel,  Noti-e-Seigneur  Jésus-Clirist, 
votre  Fils,  l'unique  objet  de  vos  com- 
plaisances. 
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Que  tous  ceux  (|ui  participent  ici 
saerauientellcnient  ou  «pirituelle- 
inent  à  cette  victime  salutaire,  soient 
remplis  de  iM'.nédictions. 

Que  cette  bénédiction  se  répande, 
ô  mon  Dieu  !  sur  les  âmes  des  fidèU*s 
qui  sont  morts  dans  la  paix  <le  l'E- 
glise, sur  celles  de  NN.,  et  particu- 
lièrement sur  les  Ames  de  ceux  qui 
furent  dévots  à  sainte  Anne.  Accor- 
dez-leur, Seigneur,  en  vue  de  ce  sa- 
crifice, la  délivrance  entière  de  leurs 
î>eines. 

Daignez  aussi,  Père  infiniment  mi- 
séricordieux, nous  accorder  à  nous- 
mêmes  la  grâce  d'aller  un  jour,  en 
société  des  saints  Anne  et  Joachim, 
vous  aimer  et  vous  louer  pendant 
toute  l'éternité.    Ainsi  soit-il. 

AU   PATER   NOSTER. 


Q  UB  je  suis  heureux,  ô  mon  Dieu  ! 
^  de  vous  avoir  pour  Père  !  Que 
j'ai  de  joie  de  ])enser  que  le  ciel  où 
vous  êtes,  doit  être  un  jour  ma  de- 
meure! Que  votre  saint  lîom  soit  glo- 
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rifié  par  toute  la  terre!  Régnez  ab- 
solument sur  tous  les  coeurs  et  sur 
toutes  les  volontés.  Ne  refusez  pas 
à  vos  enfants  la  nourriture  spiri- 
tuelle et  corporelle.  Nous  pardon- 
nons de  bon  cœur;  pardonnez-nous. 
Soutenez-nous  dans  les  tentations  et 
dans  les  maux  de  cette  misérable 
vie;  et  préservez-nous  du  péché,  le 
plus  grand  de  tous  les  maux.  Ainsi 
soit-il. 

A  l'aGNUS  DIÎI. 

A  GNEAIT  de  Dieu,  immolé  pour  moi, 
ayez  pitié  de  moi.  Victime  ado- 
rable de  mon  salut,  sauvez-moi.  Di- 
vin Médiateur,  obtenez  moi  ma  grftce 
auprès  de  votre  Père  ;  donnez-moi 
votre  paix. 

A    LA    COMMUNION. 


Qu^iL  me  serait  doux,  ô  mon  aima- 
ble Bauveur,  d'être  du  nombre 
de  ces  heureux  chrétiens,  à  qui  une 
conscience   pure,   une   tendre   piété 
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permettent    d'nfjprocher    tous     îes 
jours  de  votre  Saiute  Table! 

Quel    avantage    pour    moi,    si   je 
pouvais  en  ce  moment  vous  posséflér 
dans  mon  cœur,  vous  y  rendre  mes 
hommages,  vous  y  exposer  mf-s  be- 
soins, et  participer  aux  gnlces  que 
vous  faites  à  ceux  qui  vous  reçoivent 
Péellemen-t!  Mais  puisque  j'en  suis 
très  indigne,  suppléez,  ô  mon  Dieu, 
a  1  indisposition  de  mon  âme.    Par- 
donnez-moi tous  mes  péchés:  ie  les 
déteste  du  fond  du  cœur,  parce  qu'ils 
vous  déplaisent.  Recevez  le  di%ir  sin- 
cère que  j'ai  de  m'unir  à  vous.  Puri- 
fiez-moi d'un  seul  de  vos  regards,  et 
mettez^moi  en  état  de  vous  bien  re- 
cevoir au  plus  tôt. 

En  attendant  cet  heureux  jour,  je 
vous  conjuit?,  Seigneur,  de  me  faire 
participant  des  fruits  que  la  commu- 
nion ^lu  prêtre  doit  produire  en  tout 
le  peuple  fidèle,  pressent  à  ce  sacri- 
fice. Augmentez  ma  foi  par  la  vertu 
de  ce  divin  sacrement,  fortifiez  mon 
espérance,  ép.urez  en  moi  la  chnrit/é, 
remplissez  mon  cœur  de  votre  amour,' 
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afin  qu'il  ne  respire  plus  que  vous, 
et  qu'il  ne  vive  plus  (jue  pour  vous. 
Ainsi  soit-il. 

AUX    DKRNIÈRES    ORAISONS. 

"yous  venez,  ô  mon  Dieu!  de  vous 
immoler  pour  mon  salut  ;  je  veux 
me  sacrifier  pour  votre  gloire.  Je 
suis  votre  victime;  ne  m'épargnez 
l)oint.  J'accepte  de  bon  c(pur  tout^es 
les  croix  qu'il  vous  plaiia  de  m'en- 
voyer;  je  les  bénis,  je  les  re(;ois  de 
votre  main  et  je  les  unis  à  la  vôtre. 
Je  soi-s  de  vos  Sîiint^  mystères, 
dans  la  disposition  de  fuir  avec  hor- 
reur les  moindres  taidies  du  péché, 
surtout  de  celui  où  mon  penchant 
m'entraîne  av(M'  ï)1us  de  violence,  je 
serai  fidèle  à  votre  loi,  et  je  suis  n*- 
solu  <le  tout  penlre  et  de  tout  souf- 
frir plutôt  que  de  la  violer. 

A   LA   BÉNÉmCTION. 

g  ÉNISSKZ,  ô  mon  Dieu  I  ces  saintes 

n%)lutions.    Bénissez-nous   tous 

par  la  main  de  votre  ministre,  et 


^fc.4* 


EN  L'HONMUIR  de  sainte  ANNE    217. 

qflie  les  effets  de  votre  btMiMiction 
deiii  eu  1X311 1  éternel  le. m  eut  sur  nous. 
Au  nom  du  Père,  et  du  Fils,  et  du 
Saint-Esprit.    Ainsi  soit-il. 


EVANGILE  DE  SAINT  JEAN. 

u  commencement  était  le  Verbe, 
et  le  Verbe  était  en  Dieu.  Il  était 
dès  le  commencement  en  Dieu.  Tou- 
tes choses  ont  été  faites  par  lui,  et 
de  ce  qui  a  été  fait,  ri.  'a  été  fait 
SKins  lui.  En  lui  était  K  et  la  vie 
ét^iit  la  lumière  des  hommes.  I^^  lu- 
mière luit  dans  les  ténèbres  et  les 
tcMièbres  ne  l'ont  point  reyue.  Il  y 
eut  un  homme  ajipelé  Jean  qi  i  fut 
envoyé  de  Dieu.  Il  vint  i)our  riMidre 
t<'nioi«rna«re  de  la  lumière,  afin  que 
tout  le  monde  crût  par  lui.  Il  n'était 
pas  lui-même  la  lumière,  mais  il 
était  venu  pour  rendre  témoijjnaire 
de  la  lumière.  La  vraie  lumière'ét4dt 
Celui  qui  éclaire  tout  homme  venant 
au  monde.  Il  était  <lans  le  monde  et 
le  monde  a  été  fait  par  lui,  et  le 
monde  ne  Ta  point  connu.  Il  est  venu 
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panni  les  siens  et  les  siens  ne  Vont 
point  reçu.  Mais  il  a  donné  à  tous 
ceux  qui  Pont  reçu,  le  pouvoir  de 
devenir  enfants  de  Dieu,  à  ceux  qui 
croient  en  son  nom,  qui  n'ont  point 
tiré  leur  naissance  ni  du  sang,  ni  des 
désirs  de  la  chair,  ni  de  la  volonté 
humaine,  mais  de  Dieu.  Et  le  Verbe 
s'est  fait  chair,  il  a  habité  parmi 
nous  plein  de  grâce  et  de  vérité  ;  et 
nous  avons  vu  sa  gloire,  la  gloire 
qui  appartient  au  Fils  unique  du 
Père. 


PRIÈRE  APRÈS  LA   MESSE  A  SAINTE  ANNE. 

Q  bienheureuse  mère  Anne,  aima- 
ble protectrice  de  tous  ceux  qui 
vous  invoquent,  consolatrice  de  tous 
les  affligés,  me  voici  prosternée  à  vos 
pieds,  daignez  me  prendre  sous  votre 
protection.  Je  vous  recommande  ins- 
tamment telle  affaire  N.  et  vous  con- 
jure d'en  recommander  à  votre  tour 
le  succès  à  Dieu  et  à  Marie,  votre 
fille  toutewpuissante.  Ne  repoussez 
pîiS  ma  prière,  ô  sainte  Anne  et  je 


EN  L'honneur  de  sainte  anne  aiy 

vous  proiriets  une  reconuaissanoe 
éternelle  pou,,  ce  bienfait.  Ob^ne^ 
no.  également  de  Dieu  la  g^fee 
d  être  trouvée  digne  d'aller  un  jour 
avec  vous  et  votre  sainte  fille  mS 
le  louer  et  le  bénir  pendant  1m  s  f' 
Iles  des  siècles.  Ainii  soTil 
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Pbur  obtenir  des  grâces  par  l'intercession 
de  sainte  Anne. 


PRIÈRK    PRÉPARATOIRE. 

ODieu,  Père  céleste,  votre  divin 
Fils,  Jésus  nous  a  assurées  que 
vous   nous   accorderez   tout   ce   que 
nous  vous  demanderons  en  son  nom  ; 
c'est  pourquoi  je  viens  à  vous  plein 
de  confiance,  et  je  vous  demande  en 
son  nom  et  par  ses  mérites,  une  en- 
tière conformité  à  votre  vsainte  vo- 
lonté,   dans    toutes   les   misères   de 
cette  vie,  une  jçrande  douleur  de  mes 
iK^chés,  un  zèle  arnient  dans  la  pra- 
tique de  la  vertu,  mais  surtout,  je 
vous  recommande  une  chose  qui  me 
préoccuiM'  et  dont  j'éprouve  un  grand 
besoin.   {Pensez  iei  à  la  faveur  que 
vous  sollivUez.)    C'est  au  nom   de 
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J^iis  qm>  je  viens  à  vous:  Je  vous 
oftre  le  prix  de  s^i  passio,,  et  de  sa 
mort,  et  je  nourris  la  plus  ferme  es- 
IMM^ance    que    vous    m'oxaucerez    à 
<-aiise  de  lui,  et  que  vous  m'accorde- 
ivz  ma  demande.     O  sainte  Anne 
|frand'mere  de  Jémis,  qui  a  parcouru 
e  chemin  douloureux  pour  m'ouvrir 
le  trésor  infini  de  ses  ^rrâces,  accom- 
pa^mez-moi  sur  la  voie  de  la  passion 
et  dai<^nez  présenter  vous-même  mes 
piuei^es  et  me«  soupirs  au  I»ère  Eter- 

O  Marie  fille  de  .sainte  Anne  et 
Mère  de  Jésus,  priez  en  ce  moment 
pour  moi,  afin  que  Dieu  m'exauce 


OIIEMFN    l)K    LA    OROIX- 


I.  STATION. 


Jésus  est  condamné  à  inoit. 
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V.  Nous  VOUS  adorons,  6  Jésus  et 
now,  vous  bénissons.  ' 

B.  Parce  que  vous  avez  racheté  le 
monde  par  votre  sainte  Croix 

Repbésentez-vous  Jc«ns,  devant  le 

sentlni""^-  ?^  ^"**«'  lacérant  la 
sentence  qm  le  condamne  à  mort, 

U  Jésus,  quel  crime  avez-vous  donc 

vous  qui  êtes  coupaUe,  c'est  moi 
parce  que  par  mes  péchés.^'ai  ^l 
nouvelé  votre  passion.  Mon  Jésus 
dorénavant,  j'éviterai  le  p^hé  pa^ 
amour  pour  vous.  O  mon  teX  Sau 
veur,  puisque  vous  êtes  si  bon  pour 
nous,  je  viens  avec  confiance  à  vous 

iité  dont  je  euw  capable  de  m'accor- 
der  lajrâce  que  je  vous  demande 
«/Lr"^-  '^°"^'  (^o^olatrice  des 

«n,  mt'  P"""  'P*"'  "">''  afin  qn*  Je- 
siis  m'exauce. 

/'o^tfr,  Ave,  Gloria. 
^^^Ayez  pitié  de  nous.  Seigneur,  ayez  pitié  de 

,.jSL  ^^*"'  soyez-nous  miséricordieux.  Dauvre«! 
pécheurs  que  nous  sommes.  Pauvres 
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II.  STATION. 


Jésus  est  chargé  de  sa  croix. 
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'Nous  VOUS  adoi^ons,  etc. 

J^foN  cher  Jésus,  j'adore  l'amour  qui 
vous  a  poussé  à  prendre  cette 
lourde  croix  avec  nos  péchés  et  nos 
faiblesses  sur  vos  épaules  :  je  vous 
prie  par  cet  amour  d'avoir  pitié  de 
moi  et  de  m 'accorder  cette  grâce. . . 
O  Jésus,  je  me  confie  dans  votre 
honte  et  votre  amour,  et  j'espère  que 
vous  ne  rejetterez  pas  ma  prière  :  car 
vous  avez  dit:  Parce  qu'il  a  espéré 
en  moi,  je  le  délivrerai;  je  le  proté- 
(jerai  parce  qu'il  a  invoqué  mon  nom 
(Ps.  XC.) 

O  saint-e  Anne,  Secours  de  ceux 
qui  vor-  'nvoquent,  dites  à  votre  pe- 
tit-fils ot?sus,  que  j'ai  mis  ma  con- 
fiance dans  sa  croix  et  sa  passion. 

Pater,  Ave,  Gloria. 

Ayez  pitié  de  nous,  Seigneur,  ayez  pitié  de 
nous. 

O  Dieu,  soyez-nous  miséricordieux,  pauvres 
pécheurs  que  nous  somme*. 


i 

15 

Il  ' 
il 

il 
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III.  STATION. 


Jésus  tombe  sou*  le  poids  de  sa  cro'*" 
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^»us  VOUS  adnrom,  etc. 

Car  re.r;rr jf  ^^"^  " 

TOUS  voulez  toml>Pr  afin^      •   ^^"^^'> 
«léconrajre  pas   0^^;^°  ^V**  J«  "e  me 

Non,  cher  JésM    'v1^,**^  '^'"P'^  ? 
4«oMn  rf^  /n.7:    '  ^***  impossible. 

(Eccl.  rr,  11  )      '     "  ^'^  confmidu. 

'^e'^otilStstr  l?  î"^^^*- 
^•onjure  d'exanceSe  ^rJèrf  "°"« 

pour  moi  anpr4  de  Jé^,  ^'^'*''«'' 
toute  mon  espémnc?r?:i.  •'*""''« 

„oCr  "'"^  "*  """^    Se,K„e„r,  ayez  p,„é  de 
P«°e^iï"iiTo-°-„™^énc„rdie„x,  pauvre, 
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IV.  STATION. 


léflus  rencontre  sa  Mère  afflige 
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Nom  vous  adorons,  etc. 
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0  Jfsus,  grande  était  yotre  douleur 
rî^  t  ^"*  ^^  souffrances  de  Ma- 
rie, et  une  mer  d'amertume  inondait 
le  cœur  de  yotre  sainte  Mère  aS 

1?=^^  «     ''•''J**;  'oa'»  ''OS  mutuel- 
es  souffrances  sont  pour  moi  un  su- 
jet de  conflance  et  d'espoir;  car  c'est 

souffert;  c'est  pour  écarter  de  moi 
tous  les  malheure  et  pour  m  •  4Z 
participant  de  la  miséricorue  dTy^n^ 
J'espère  donc,  6  doux  Jésus,  que  yôus 
ne  me  refuserez  pas  ta  faVeur  Z 
je  yous  demande  ayec  la  plus  uraide 
bm.Uité  et  la  plus  entière  conîan^* 

Uerge  Mane,  dites  à  yotre  chère 
fille,  qu'«Ue  rappelle  à  Jésus  les  doL^ 

enrs  qu'elle  a  enduw^s  à  caus^ ,?« 

"I,  et  le  fasse  souvenir  que  je  mets 
tout  mon  esiwir  en  sa  boîité. 

Paler.  Avt,  Gloria. 
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V.  STATION. 


Simon  rtiile  .T^»8U8  â  |M»rter  su  croix. 
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^ous  VOUS  adorons,  etc. 
^  "'^  défiler  ''r.«"'  •!"'  vous 

voir  J^;£;%SS' ?:'*'"*  *^»- 

v^rsLt,r^!5IF- 

la  croix.  Douv  rI»  "^*'"  ^  PO"^*»" 
ce  qui  me  S^  ^"^*'""'  ^°"«  ««"ez 
votre  S^8    ;;  Vf  ""«/«'««e^  Pas 

'a  P'»rSe^oSoe  ^^^/^^ 
Bernard  nous  assure  mS  ^  h?"'"* 

s-'^^  «t  nrxi»,„t- 

/"a'fr,  ^w.  Gloria. 
noar  ■""•  ■''  ""»'  Seigneur,  ,y„  pia^  j. 


I 


I 
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VI.  STATION. 


1 


Véronique  essuie  la  fm^e  de  Jésus. 
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^ous  voua  adorons,  etc. 


2:):i 


'•e.  je  yo,M  prie  «fc  m    i^"*  ***"«"••»*■ 

fl"*  avait  unf^^ '^  '^"*^-  '^^■^"i" 
Dieu,  et  cW  ^    "*  «onûanee  en 

^"r  jusqu'à  rooT    ^*'*?  P""'-  «••■•i- 

avec  une  sembSecolr"'  *  ^»"« 
Pèi«  que  TOUS  ^«rJ  ^*'"'«'  «*  J'es- 

n>e-'t  de  mon  d-Sr         ^'^'»'P'««e. 

«r-  pHeHSpVj;.  ;r  'r  ^^- 

m'exauce.  '^       "'*"'  a<in  «jn'il 

^"'«•r,  Avé.  Glorta. 
notr  -■«  "•  -"-.  Se,>„e„..  .,„  ,,,.  ^^ 


CinOMIN    1)K    I,A    CHOIX. 


VIT.  STATION. 


.T^^sug  tombe  i>our  lu  deuxième  foie. 
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7^01(8  VOUS  adorons,  etc. 

0  Tnf»n  J^u«,  voiljl  dr»jà  la  âenx- 
ième  fois  que  je  voiw  vois  sur- 
comber  sous  la  croix  par  amour  pour 
moi.  Tant  de  bonté  m'inspire  la  plus 
grande    confiance    que    vous    allez 
ni'exaucer,  et  que  vous  agirez  h  mon 
^fPivû  selon  votre  infinie  miséricorrle. 
O  J^sus,  je  me  prosterne  devant  le 
trône  de  votre  miséricorde  :  ayez  pi- 
tié de  moi  et  ne  rejetez  pas  mes  sou- 
pirs et  mes  larmes. 

O  sainte  Anne,  Joie  des  anfjes,  si 
vous  voulez  Intercéder  pour  moi,'  je 
«uis  assurée  d'être  exaucé. 

Pater,  Ave,  Gloria. 

Ayez  pitié  de  nous,  Seigneur,  ayez  pitié  de 
nous. 

O  Dieu,  soyez-nous  miséricordieux,  pauvres 
pécheurs  que  nous  sommes. 


CIIICMIN    l)i:    LA   CROIX. 


VI JJ.  STATION. 


Jésus  console  le»  filles  d'Israël  qui 
le  sîîîvent. 
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Nous  VOUS  adorons,  etc. 
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0  "*^»  ^«^'«us,  j'ailmire  J'amour  que 
yoiis  avez  montré  à  ces  femmes 
en  disant:  Ne  pleurez  pas  sur  m^' 
mats  pleurez  sur  vous-mêmes  et  sur 
^os  enfants.  Cher  Jésus,  cette  bonté 
m  anime  à  espérer  que  vous  ne  me 
iaisserez  ï>a«  «ans  consolation  dans 
mes  nécessités  et  que  vous  ne  reiet- 
tei^z  pas  ma  prière,  car  vou«  êtes 
infiniment  bon  pour  nous.  Vous  dé- 

avez  dit  :  Demandez  et  vous  recevrez  • 
cherchez  et  vous  trouverez;  frappez 
et  l  on  vous  ouvHra.  Je  viens  donc  à 
FOUS  avec  le  plus  grand  espoir  que 
vous  m^âccorderez  une  telle  faveur. 
O  sainte  Anne,  Arche  de  Noé,  ie 
recours  à  voua  comme  à  un  asile  a!s- 
sure  :  priez  votre  petit-fils  Jésus  pour 
moi,  et  je  serai  sauvé. 

Pater,  Ave,  Gloria. 

nous^"  pitié  de  nous.  Seigneur,  ayez  pitié  de 

O  Dieu,  soyez-nous  miséricordieux,  oauvres 
pécheurs  que  nous  sommes.  '  P*"^*^*^^ 


V 
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J6a\\»  toml)e  pour  i.»  troisième  fois. 
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Nous  VOUS  adorons,  etc. 

^«r  la  troisième  fois  sons  la  croix 

otnrT  T^"'*  d'enflammer  mon 
çœar  de  votre  saint  amour,  afin  que 
^  supporte  toutes  mes  souffrance 

les  épreuves  et  les  croix  que  vous 
m'enverrez,  je  me  conforme  tonjouM 
à  votre  sainte  volonté;  maie  sSto^ 
je  vous  prie  d'avoir  égkrd  à  l'Xi^e 
pour  laquelle  j'implore  votre  toS 
puissant  secours.  Oui,  ô  mon  J^^^s* 

^ot^ZT^''  "'  ,•=*"««"<=«  ^«"^ 

votre  bontfe,  vous  m'avez  comblé  de 

pas.  Comment  donc  pourriez-vous 
me  refuser  votre  grftce,  maintenant 
que  je  vous  aime  et  désire  vous  ai- 
mer  toujours  davantage  ' 

O  sainte  Anne,  Miroir  de  patienne 
obtenez-moi  de  Jésus  que  je  mZvê 
toujou^.  avec  résignation  limiséi:: 

Pater,  Ave,  Gloria. 


CHEMIN    J>E   J.A    CROIX. 


X.  STATION. 


Jésus  est  dépouillé  de  ses  vêtements. 
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Nous  VOUS  adorons,  etc. 

Q  J^Viiis,  par  la   patienco  avec  la- 
quelle vous  vous  êtes  soumis  à 
vous  laisser  dépouiller  de  vos  vête- 
ments et  à  boire  le  fiel,  je  vous  prie 
d'enflammer    mon    cœur    de    votre 
amour,  de  Je  détiieher  de  toutes  les 
affections  t/errestres,  et  de  me  donner 
la  grâce  de  supporter  avec  patience 
et  amour  toutes  les  misèi-es  et  les  hu- 
miliations qui  m'arriveront.  Mon  Je 
sus,  disposez  de  moi  et  de  tout  ce  qui 
est  à  moi  selon  votre  sainte  volonté. 
Je  vous  prie  aussi  de  m'accorder  la 
faveur. . .  que  je  vous  demande  avec 
une  filiale  confiance,  mais  seulement 
à  cette  condition  :  '^  Si  ma  demande 
vous^  est  agréable  et  utile  à  mon  sa- 
lut/^ Je  vous  die  en  ce  moment  et 
vous  dirai  toujours  :  Mon  Père,  que 
votre   volonté   se   fasse   et   non    la 
mivnne. 

O  sainte  Anne,  Miroir  d'obéissan- 
ce, obtenez-moi  la  grâce  de  faire  ton- 
jours  la  volonté  de  mon  Dieu. 
Pater,  Ave,  Gloria. 
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I 


XI.  STATION. 


Jetas  est  attaché  à  la  croix. 


:'i  ■    -   '-jï 
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Nous  VOUS  adorons,  etc. 

0  mon  J€«us,  j'adore  l'amour  qui 
vous  pousse  à  vous  étendre  vous- 
même  sur  la  croix  et  à  présenter  vos 
mains  et  vos  pieds  pour  être  percés 
de  clous;  je  vous  conjure  par  cet 
amour  de   m'enflammer   également 
d'amour  pour  vous,  afin  que  je  porte 
meh  croix  avec  résignation.  J'adore 
aussi  l'amour  qui  voas  fit  conserver 
après  la  résurrection  vos  cir  \  plaies 
dans   votre  conps   glorifié,   afin  de 
imuvoir  les  faire  servir  à  nous  obte- 
nir miséricorde  auprès  de  votre  Père 
céleste.   Bien-aimé  Jéeus,  j'unis  mes 
prières  aux  vôtres,  et  c'est  par  cette 
union  que  j'espère  obtenir  la  grâce 
que  je  sollicite. 

O  sainte  Anne,  Miroir  de  piété 
unissez  vos  prières  à  celles  de  votre 
sainte  fille  Marie,  afin  que  Jésus 
m'exauce. 

Pater,  Ave,  Gloria, 

Ayez  pitié  de  nous,  Seigneur,  ayei  pitié  de 
nous. 

O  Dieu,  soyez-nous  miséricordieux,  pauvres 
P^neufi  que  nous  sommet. 
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XII.  STATION. 


Jésiifl  meurt  sur  lu  croix. 
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Nous  VOUS  adorons,  etc. 

Q  mon   Jésus,  ^ous  mourez  entre 
deux  larrons  pour  me  mériter 
la  grâce  de  Dfeu.    Quelle  bonté  de 
votre  part  !  j'y  mete  tout  mon  espoir, 
vous  ne  voulez  que  mon  bonheur 
oar  voufi  avez  dit:  Venez  à  moi  vous 
tous  qui  êtes  dans  la  peine  et  je  vous 
soulagerai.  O  Jésus,  je  vous  prie  par 
votre  bonté  et  par  les  mérites  de 
votre  mort  d'avoir  pitié  de  moi  et  de 
m 'exaucer. 

O  sainte  Anne,  Refuge  des  pé- 
cheurs, demandez  à  Dieu  qu'il  écoute 
favorablement  ma  prière  et  qu'en 
vue  des  mérites  d  >  Jésus,  il  me  fasse 
miséricorde. 

Pater,  Ave,  GloHa. 

Aye«  pitié  de  nous,  Seigneur,  ayez  pitié  de 
nous. 

O  Dieu,  soyez-nous  miséricordieux,  pauvres 
pecheuri  que  nous  sommes. 


CHEMIN   "^j^  LA  CROIX. 


•  XIII.  STATION. 


Jésui  eut  déposé  de  la  croix. 
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2^ou%  VOUS  adorons,  etc. 

Q  mon  Dieu,  jetez  un  regard  sur 
votre  Fils  bien-aimé  !  C'est  par 
amour  pour  moi  qu'il  est  mort  sur 
la  croix  et  qu'il  gît  en  ce  moment 
entre  les  bras  de  sa  Mère  affligée. 
O  mon  Dieu,  voyez  cette  tête  cou- 
ronnée d'épines,  ces  mains  et  ces 
pieds  percés  de  clous,  ce  côté  trans- 
percé d'un  coup  de  lance,  tout  ce 
corps  déchiré  par  de  cruels  fouets. 
Je  vous  conjure  par  toutes  ces  dou- 
leurs et  toutes  ces  plaies  qu'il  a  re- 
çues pour  mon  amour,  de  me  traiter 
avec  miséricorde  et  de  répandre  sur 
moi  les  faveurs  que  je  vous  draiande. 
O  mon  Jésus,  oui,  vous  m'exaucerez, 
car  vous  Pavez  promis  sous  serment, 
en  disant  :  En  vérité,  en  vérité,  je 
vous  le  dis,  tout  ce  que  vous  deman- 
derez à  mon  Père,  en  mon  nom,  vous 
sera  accordé. 

O  sainte  Anne,  Lumière  des  aveu- 
gles, priez  votre  fille  Marie,  de  pré- 
senter  son  cher  Fils  au  Père  céleste, 
et  je  serai  exaucé. 

Pater,  Ave,  Gloria. 
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Nous  VOUS  adorons,  etc. 

0  mon  Dieu,  en  voyant  J^iis  porté 
dans  le  sépulcre,  comment  pour- 
rais-je  me  décourager  et  .penser  que 
vous  n'avez  pas  la  volonté  de  nous 
aidgr?  Maie  ma  foi  et  mon  espérance 
redoublent  lorsque  je  vois  ce  même 
Jésus,  ressusciter  glorieux  après 
trois  jours.  Oui,  mon  Dieu,  j'espère 
en  vous,  car  vous  avez  tout  disposé 
pour  mon  bonheur  et  mon  salut. 

O  sainte  Arme,  Port  des  voyageurs, 
obtenez^moi  la  grâce  de  recourir  tou- 
jours ù  la  bonté  de  Dieu,  pendant 
mon  voyage  à  travers  ce  monde  pé- 
rissable. 

Pater,  Ave,  Gloria. 

Ayez  pitié  de  nous,  Seigneur,  ayez  pitié  de 
nous. 

O  Dieu,  soyez-nous  miséricordieux,  pauvres 
pécheurs  que  nous  sommes. 


Après  cela,  on  récite  cinq  Pater 
cinq  Ave,  cinq  Gloria,  en  l'honneur 
des  cinq  plaies  de  Notre- Seigneur, 
puiê  on  dit  une  prière  à  son  choim 
devant  la  statue  de  sainte  Anne. 
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PREMIER  JOUR. 

SAINTE  ANNE,  MODÈLE  DES  ÉPOUSES. 

J^A  Bonne  «ainte  Anne  e'est  sanctî» 
fiée  dans  Pétat  du  mariage.  Sa- 
chant que  Diea  la  voulait  dans  cet 
état,  elle  s'y  prépara,  non  par  une 
vie  de  plaisir  et  de  péché,  mais  par 
la  prière  et  par  la  pureté  de  cœur. 
Devenue  épouse,  sachant  qu'elle  de- 
vait à  son  époux  soumission,  amour 
et  constante  fidélité,  elle  s'appliqua 
à  remplir  très  iparfaitement  ces  im- 
portants devoirs.  Aussi,  Paccord  le 
plus  parfait,  la  paix  et  le  bonheur 
régnaient  dans  ce  foyer  béni.  L'heure 
de  Pépreuve  sonna  pour  le»  deux 
époux  comme  pour  tous  les  autres  ; 
elle  les  trouva  .prêts  pour  le  sacrifice. 


\- 
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I  nn  et  1  autre  à  endurer  patiemmeiit 
leurs  peines  et  à  redouWer  d^^on- 
tonce  en  Dieu.  Ensemble  ils  tonrnl 
Pent  leurs  yeux  vers  le  Seieneup  et 
par  leurs  instantes  prières  etléuw 
pénitences,  touchèrent  si  b^^n 
«BW  qu'ils  obtinrent  une  fln^  iT. 
opprobre.  Après  s'être  v^  prfU^ 
iTia  f,^  ^*  «)n«>lation'd W 

cette  l<iUe  admirable  que  toutes  )m 
générations  appelleront  bfeSié^ 
reuse  pai^  1«'EWe  est  devenue  Ta 
Mère  du  Fils  de  Dieu. 

%ouse   chrétienne,   imitez  votre 

«ainte  Patronne,  san.tiflez-rons  d«^ 

létat  du  mariage.   Pour  cela:  sow 

soi^ise  à  Totiv  époux  en  tout  cTquî 

ne  blesse  ,pas  la  conscience;  aime*  ?e 

d'un  amour  surnaturel,  patien?  a^ 

«reux  et  persévérant,    AMez-ie  à 

?/er  son  âme,  par  vos  conseUs  v™ 

prières  et  votre  bon  esempT^oh™! 

ve.!^  Chasteté  conform^^t'ti^St 
tnûn,  que  votre  patience  et  vob^ 

courage  soient  à  la  hanteur  de  to^tM 
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les  peines  et  difficultés  que  vous  ren- 
eontrerez.  Mais  sans  le  secours  de 
Dieu,  vous  ne  pourrez  rien  faire. 
Ayez  done  continueliement  recours 
à  la  prière  et  vous  obtiendrez  infail- 
liblement toutes  les  grâces  néces- 
saires ipour  devenir  une  sainte  épou- 
se. 


PRIÈRE. 

O  Bonne  sainte  Anne,  quî  avez  su  sanctifier 
votre  âme  dans  un  état  où  tant  d'autres  se 
perdent,  obtenez-moi,  je  vous  en  conjure,  la 
grâce  d'imiter  vos  exemples.   Aidez-moi  donc 
à  remplir  fidèlement  tous  mes  devoirs  a  le- 
gard  de  mon  époux  ;  que  je  lui  témoigne  tou- 
jours une  respectueuse  soumission,  un  sincère 
amour  qui  me  fasse  supporter  tout  en  silence, 
une  inviolable  et  constante  fidélité.    Faites  que 
nous  nous  aidions  l'un  et  l'autre  à  nous  sancti- 
fier, que  nous  vivions  dans  la  crainte  du  pèche 
et  dans  l'abandon  le  plus  complet  à  la  divine 
'  Providence.  Obtenez-nous  enfin  la  grâce  d'une 
bonne  mort,  afin  qu'après  avoir  vécu  ensemble 
dans  la  pratique  de  toutes  les  vertus  sur  la 
terre,  nous  ayons  le  bonheur  de  nous  retrouver 
auprès  de  vous  dans  le  ciel,  là  où  il  n'y  aura 
plus  ni  séparation,  ni  douleur.    Ainsi  soit-il. 
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DEUXIEME  JOUR. 

MODÈLE  DE  MÈRE  PIEUSE. 

D  lEu  avait  appelé  sainte  Anne  à 
une  mission  incomparable,  celle 
de  devenir  la  digne  mère  de  la  mère 
de  Dieu  et  Païeule  du  Sauveur.    Il 
I J  pi^ara  de  loin  en  Ja  préyenaint 
de  grâces  précieuses  et  en  enrichis- 
sant son  âme  de  vertus.  Ce  fut  dans 
ce  but  encore  qull  la  fit  passer  par 
1  ^^?^  années  d'épreuves,  car 
selon  la  Tradition,  vingt  ans  s'écou- 
lèrent sans  que  les  saints  époux  vis- 
sent  leur  union  bénie  par  la  nais- 
sance d'un  rejeton.  Au  milieu  de  ce 
creuset  de  douleur  et  d'humiliation 
Anne  s;humiliait,  elle  répandait  de- 
vant Dieu  s^  prières  et  ses  larmes, 
elle  s  adonnait  aux  jeûnes  et  à  toutes 
sortes  de  pénitences.  Oh  î  comme  elle 
I       a^'^nçait  alors  en   sainteté  î    Avec 
I       quelle  joie  Dieu  contemplait  ses  pro- 

I  f^r^^^  i^  ^''*"  -  ™^  P^^-'^^t  bien- 

I  tôt  à  ce  degré  de  pe.r'ection  où  la 

I  voulait  le  Saint-Esprit  pour  être  à 

■  la  hauteur  de  sa  sublime  mission, 
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Mère  chiétienne,  vous  avez,  vous 
aussi,  une  haute  et  sublime  mission 
à  remplir  :  vous  devez  donner  des  en- 
fants à  TEglifle  et  des  élus  au  ciel. 
C'est  à  cette  fin  que  Dieu  vous  a  par- 
ticulièrement favorisée  d'heureuses 
dispositions  à  la  pi^té  et  aux  vertus 
spécialement  requises  pour  bien  éle- 
ver dfes  enfants.  C'est  pour  cela  aussi 
qu'il  a  fait  du  mariage  un  sacrement, 
c'est-à-dire,  un  nouveau  canal  pour 
vous  communiquer  toutes  les  grâces 
propres  à  votre  noble  mission,    A 
vous  de  correspondre  à  toutes  ces 
bontés  de  votre  Dieu,  en  vous  appli- 
quant à  devenir  une  mère  vraiment 
pieuse,  capable  d'inspirer  à  vos  en- 
fants des  sentiments  de  crainte  et 
d'amour  de  Dieu.  Ce  serait  en  vain 
que   vous   voudriez    faire    pénétrer 
l'esprit  religieux  dans  l'âme  de  vos 
enfants,  si  vous  en  étiez  vous-même 
dépourvue, 

O  Bonne  sainte  Anne,  qui,  par  la  sainteté 
de  votre  vie,  avez  mérité  de  devenir  la  digne 
mère  de  Dieu,  daignez  jeter  un  regard  de  com- 


'iÈÊÊe^ 


-,  ^t, 
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passion  sur  ma  profonde  misère  et  m'obtenir 
Ifif  J*^"^  •  devenir  une  mère  vraiment  pieuse 
eJ?am?  ^1  ^"'''-  éJfver  chrétiennement  mes 
rl,r  I  i  ^^  \^  ^V^'  ^  "*  ^  ™<''  <*«  ^oï-mer  leur 
cœur  à  la  vertu  c'est  moi  qui  dois,  la  première 

rR^f^n"^'"  à  connaître,  à  aimer  efàTerv?; 
le  Bon  Dieu.  Que  de  saints  ont  dû,  en  par- 
rSi*"*"n^{?*'*^  ^  l'influence  bCnie  d'une  piJu'e 
^.L'a  V.-^'*"?*^.  **'"*«  ^n"«'  si  puissante  au- 
près de  Dieu  faites  que  je  devienne  une  .ainte 
atm  d  avoir  de  samts  enfants.  Que  j'aille  sa;  s 
cesse  pmser  aux  sources  mêmes  de  la  lumière 
et  de  la  force  :  a  la  pnere  et  aux  sacrements 

«r.  ?"^  ^-^  •^°"  ^^P?^l!=  ^^  '■^«Pï''-  parfaite- 
ment la  mission  que  le  Ciel  m'a  confiée  Pre- 
nez-moi sous  votre  protection.  Prenez  vous- 
même  soin  de  mes  enfants,  je  vous  les  con- 

î^f.?'*^/""*  ^^f  ^°Î:^*-  ^"'^"'  conduisez-nous 
tous  a  travers  les  dangers  et  les  vicissitudes 
de  cette  vie  jusqu'au  port  du  salut  éternel. 
Ainsi  soit-il. 


TROISIEME  JOUR. 

SAINTE  ANNE  PRIE  AU  BERCEAU  01-   MARIE. 

Jj  'AMBITION  de  sainte  \nne,  ses  as- 
pirations  comme  ses  espérances 
au  sujet  <Ie  sa  clière  Enfant  étaient 
celles  d'nne  sainte  mère.  Elle  vou- 
lait la  voir  sainte,  grande  sainte. 
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Sachant  que  le  temps  était  venu  où 
le  Sauveur  devait  faire  son  appari- 
tion sur  la  terre,  elle  souhaitait  à  sa 
fille  Phonneur  d'être  la  servante  de 
la  femme  bienheureuse  qui  le  met- 
trait au  monde.  Au  berceau  de  Marie 
sainte  Anne  priait  avec  ai^eur.  Ce 
fut  à  force  de  prier  qu'elle  avait  ob- 
tenu ,cette  enfant,  elle  voulait,  par 
le  même  moyen,  en  faire  une  sainte. 
"  O  Dieu,  disait-elle  en  élevant  vers 
le  ciel  des  regards  suppliants,  vous 
qui  m'avez  donné  contre  toute  f»T)é- 
rance  cette  enfant  bénie,  vous  hivez 
combien  elle  m'est  chère  !  Conservez- 
lui  son  innocence,  ornez  son  âme  de 
toutes  les  vertus.  Donnez-lui  votre 
sainte  crainte,  votre  amour  et  une 
inviolable  pureté." 

Mère  chrétienne,  à  l'exemple  de 
sainte  Amne,  priez  beaucoup  pour 
vos  enfants.  Que  de  mères  passent 
leur  tempe  à  caresser  leurs  petits 
enfants  el  n'en  trouvent  pas  pour  les 
recommander  à  Dieu.  Cependant, 
rien  n'est  plus  a^^réable  au  Seif^m^ir 
que  la  prière  d'une  mère  en  faveur 
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de  ses  enfante.     Il  les  écoute  avec 
^omplaieanee  et  les  exauce  toujours 
Que  d'exemples  l'histoire  ne  nous 
donne-^t-elle  pas  de  saintes  mères  qui 
par    leurs    persévérantes    simplica- 
tions  ont  obtenu  à  leurs  enfante  les 
gpâeee  les  plus  préci-îusesî  Que  vos 
prières  redoublem    \  mesure  qu'ils 
grandissant,  et  qui  ûd  ils  sont  à  l'âge 
des  dangers.  —  Qu'elles  deviennent 
plus  pressantes  encore,  si,  par  mal- 
Heur,  1  un  de  ces  enfants  avait  quitté 
le  chemin  de  la  vertu  pour  s'engaffer 
dans  celui  de  la  perdition.  N'ouhliez 
pas  l'exemple  de  sainte  Moaiique  qui 
à  force  de  prières  et  de  larmes,  a  ra' 
mené  à  Dieu  son  fils  Augustin. 


PKIÈRB    D'UNE    MÈRE    POUR    EU.E-MÊME    ET    POU» 
SES  ENFANTS, 

Glorieuse  mère  de  la  Reine  des  anges  6 
vous  ma  patronne  et  mon  modèie.  je  vous  en 
supplie,  du  haut  du  trône  où  Dieu  vou*  "pU? 
cee,  daignez  abaisser  un  regard  de  hnnt«i  «.7* 
votre. humble  servante.  Vou  sXcZiZ 
je  SUIS  faible,  imparfaite,  terrestre!  comSS 
peu  je  VOUS  ressemble.  O  Bonne  sainte  A^ 
pnex  donc  pour  moi  le  Seigneur  di  m  W^ 
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der  les  vertus  qui  font  les  dignes  mères:  une 
tendresse  pleine  de  fermeté,  une  vigilance  de 
tous  les  instants,  une  patience  à  toute  épreuve, 
un  courage  que  n'abatte  nulle  difficulté,  nulle 
tribulation.  Obtenez-nu>i  une  foi  vive  qui  me 
fasse  envisager  dans  mes  enfants  bien  plus 
l'âme  que  le  corps,  bien  plus  l'image  de  Dicf' 
que  son  sang,  qui  me  fane  préférer  leur  salut 
à  tous  les  autres  avantages  que  je  pourrais 
leur  souhaiter.  Ces  êtres  chéris,  alignez  per- 
mettre que  je  vous  les  consacre;  prenez-les 
sous  votre  protection,  recommandez-les  cha- 
que jour  à  Jésus,  à  Marie,  afin  que  jamais  leur 
innocence  ne  fasse  naufrage;  mais  que,  crois- 
sant en  vertus  et  en  piété  encore  plus  qu'en 
âge,  ils  puissent  çflorificr  leur  Père  céleste  en 
cette  vie,  et  œénter  de  chanter  ses  louanges 
avec  vous  dans  l'éternité. 

Oraison  jaculatoire  d'un  enfant  pour  sa 
mère.  —  O  chère  sainte  Anne,  sainte  Mère  de 
Marie,  soyez  le  Kfuge  et  la  consolation  de  ma 
bonne  m^e. 


QUATRIEME  JOUR. 

SAINTE  ANNE,    MODÈLE  DE  SAINTE   ÉDU- 
CATRICE. 

rj  'est  la  doctrine  de  TEglise  que  la 

Viei^e  Marie  fut  douée  dès  le 

premier  instant  de  sa  rie  du  parfait 

usage  de  sa  raison.   Sa  sainte  Mère 


SmÊÊÊÉÊÊi 
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Z^H^  ^!L^  s'aperoevoir  d«8  dis- 
pos bons  «ctraopdinaires  de  son  en- 

en  In  fewant  sncer,  avec  le  I«it  ma- 

^?^vLl  '^*/*  P***^-  Elle  nnrtnu* 

prenait  à  prier  et  à  demander  à 

ni^i^T"^*"*"  P'"*  ***  '«  Messie 
prMiw    La  sainte  enfant  déjà  ins- 

^uite  de  tou(«s  ces  elM)ees  ïarTe 

Saint-Esprit  écontait  arec  nnVriy^ 

it^iv^i?*,'"^*  ^  *»  ■»*"*.  ^^ 
~^.*^^f  ".  *^*^  »»  njAiioire  et  les 
repassait  dans  son  cœur.  Ainsi   la 

Bonne  sainte  Anne  contribua  par  les 
«oins  dont  elle  entonra  sa  chère  «n^ 

Mère  chrétienne,  vos  enfants  «ont 

de  Dieu,  18  «ont  destinés  à  jouir  de 
Lui  diuis  le  Ciel.  Votre  mission  est 

destinée.  Pormez-îes  done  de  bcmne 
heure  aux  .pmtiquc^  de  la  vie  chré- 
tienne.  Parlez-leur  souvent  du  B<»i 
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Dteu.  Montrez-leur  l'image  de  Jésus 
et  racontez-leur  sa  vie.  Inspirez-leur 
surtout  Phorreur  du  péché.   Appre- 
nez-leur le  "  Notre  Père,"  le  "Je  vous 
salue  Marie,"  le  "  Je  crois  en  Dieu," 
les  acted  èe  foi,  d'o^spérance,  de  cha- 
rité et  4e  contrition.  Apprenez-leur 
ce  qu'ils  doivent  savoir,    pour  rece- 
voir avec  îruit  la  sainte  communion, 
dès  qu'ils  auront  atteint  l'âge  de  dis- 
crétion.   C'est  sur  les  genoux  de  »a 
mère   que  J'enfant  doit   aipprendre 
toutes  ces  choses,  et  ce  qu'il  a  appris 
là,  jamais  il  ne  l'oublie.    C'est  de  la 
mère  que  dépend  en  grande  partie 
l'avenir  éternel  des  enfants. 

PRièwt. 

O  Bonne  sainte  Anne,  qui  avez  entouré  de 
tant  de  soins  l'enfant  de  bénédictions  que  le 
Ciel  vous  a  confiée,  aidez-moi  a  élever  sainte- 
ment les  êtres  chéris  que  j'ai  reçus  de  Dieu. 
Faites  que  je  leur  apprenne  a  connaître,  a 
aimer  et  à  servir  le  Seigneur,  que  je  réussisse 
à  former  leur  cœur  à  l'horreur  du  vice  v:  à 
l'amour  de  la  vertu.  Demandez  à  Jésus  et  à 
Sie  de  féconder  mes  efforts.  Vou^j^^";^; 
ô  Bonne  sainte  Anne,  daignez  prendre  soos 
ïotre  protection  ces  chers  enfants,  éloignez 
dïux  les  dangers  de  lame  et  du  corps.    Par 


^s^iSE^LKmssÊ^mzmèrsMsmi^ 
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dessus  tout,  préservez-les  du  péché.  Allumez 
dans  leur  cœur  le  feu  sacré  de  l'amour  divin 
Donnez-leur  l'esprit  de  prière.  Conservez-les 
dans  l'innocence  et  enfin,  conduisez-les  avec 
leur  mère  et  leur  père  au  séjour  des  bienheu- 
reux.   Ainsi  soit-il. 


CINQUIEME  JOUR. 

SAINTE-ANNE,    MODÉXE   DE   VIGH.ANC*. 

Q  uoiQUB  ne  connaissant  n.i  les  hau- 
^  tes  destinées  de  sa  fllle,  ni  son 
admirable  privilège  d'une  eoneeption 
Siins  tache,  ni  toute  retendue  (tes 
jîTâces  iju'élle  avait  reçues  dès  le  pre- 
mier moment  de  eon  existence,  sainte 
Anne  s'apercevait  bien  pourtant  que 
cette  enfant  n'était  ipas.  une  enfant 
ordinaire,  mais  que  Dieu  l'avait  en- 
richie des  iplus  précieux  trésors.  Bien 
Join  de  se  croire  pour  cette  raison 
dispensée  de  veiller  sur  elle,  eUe 
avait  d'autant  plus  à  cœur  de  le 
faire,  afin  de  lui  conserver  ces  riches- 
ses spirituelles  et  <te  l'aider  à  les  ac- 
croître. Tel  un  jaîxliuier,  ayant  jeté 
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en  terre  Ja  fiemen<*e  d'une  fleur  exces- 
sivement rare  et  belle,  la  voyant  ger- 
mer, l'entourerait  de  soins  assidus, 
irait  la  visiter  vingt  fois  le  jour, 
écartant  tout  ce  qui  pourrait  lui 
nuire,  ainsi  sainte  Anne  tenait  les 
yeux  constamment  ouverts  sur  sa 
Allé,  ^  éloignant  d'elle  les  moindres 
dangers  et  favorisant  de  toutes  ses 
forces  sotn  avancement  dans  la  vertu. 
C'est  pour  cela  aussi  qu'elle  s'appli- 
quait à  être  elle-même  un  parfait 
modèle  de  perfection,  car  rien  ne  fait 
plus  de  bien  aux  enfants  que  le  bon 
exemple  <]ee  parents. 

Mèr^  i^li^^tienne,  au  saint  baptême, 
▼08  enfants  ont  reçu  le  trésor  de  la 
grâce,  ils  sont  devenus  les  enfants  de 
Dieu.  Coipme  vous  devez  veiller  at- 
tentivement à  ce  qu'ils  ne  perdent 
pas  ce  trésor,  le  prix  en  est  infini. 
Le  démon  le  sait  bien,  aussi  rôde-t-il 
sans  cesse  autour  d'eux  pour  le  leur 
ravir.  Ne  les  perdez  donc  pas  de  vue 
un  seul  instant.  Veillez  sur  les  petits 
frères  et  les  petites  sœurs  entre  eux, 
veillez  sur  les  compagnons  de  leurs 
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t^f  '  «'^,<J»  mal-  Vos  enfants  po  ° 

fêtent  pf.  .''":?  ^f  ^'<^««  «  mani. 
On  no  J^^  '^'■<''  ■'  ^i^"  ti^P  tard 
On  ne  redresse  pas  les  vieux  arbr« 
Surveillez  surtout  vos  filles:  qu'elle 
n'aient  jamais  d'entretiens  ^sLreS 
avec  des  garçons  et  qu'elle*  ^Zv 
tent  jamais  seules  arej  eux  CombTen 
de  mères  qui  se  damnent  paree  qu'el 
««  n^RlWnt  ces  graves  d-î^oi^  de 
la  correction  et  de  la  surveilK.' 

PRIÈJK8. 

afin  de  rçc..'A': ZrZ»"n"*''{!f'''''- 

Saturel.    Je  „tâi„/dV/èK   h"""'''^  "  "•"" 
soins  pour  les  corri«r    „   '     '  S^rage  et  de 

»*s  puissante  P..rntTour''„u^"]fc|J'^» 
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tiennement  mes  enfants,  pour  que  je  corrige 
leurs  défauts  avec  une  sage  fermeté,  pour  que 
ie  les  entoure  d'une  continuelle  vigilance,  et 
que  je  leur  donne  toujours  l'exemple  du  bien. 
Faites,  ô  Bonne  sainte  Anne,  que  mes  enfants 
grandissent  en  âge  et  en  vertus,  afin  que.  ser- 
vant fidèlement  le  Bon  Dieu  sur  la  terre,  ils 
aient  le  bonheur  d'être  admis  un  jour,  avec 
leurs  Barents,  aux  délices  du  ciel. 


SIXIEME  JOUR. 


SAINTE  ANN«  CONDUIT  MARIE  AU  TEMPLE 

T  'Enfant    privilégiée    que    Dieu 
^    donna  à  sainte  Anne  n'avait  en- 
core que  trois  ans  lorsqu'elle  p -ia 
sa  mère  de  lui  permettre  d'aller  se 
consacrer   à  Dieu   dans  le  temple. 
Quel  sacrifice  pour  une  mère  aus»si 
tendre!   Dieu   lui   demandait   donc 
cette  enfant  unique  qui  lui  était  si 
chère,  qu'elle  avait  obtenue  au  prix 
de  tant  de  larmee  et  de  supplica- 
tions! Quelque  jçrand  que  soit  ce  sa- 
crifice la  Bonne  sainte  Anne  n'hésite 
pas  à  le  faire.  Son  enfant,  elle  ne  l'a 
jamais  regardée  comme  sa  propriété, 
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maie  coonme  un  dépôt  qu'ell*'  «rt 

«st  dur  à  Ja  nature,  plus  sainte  Anne 
est  heureuse  an  moins  dans  la  partte 

dI^I'^,*'*  «"^  ^«'  le  l'offrir  à 
uieu  et  d'honorer  ainsi  sa  maiesté 
Elle^éme  conduit  sa  chère  M  fau 
Se'  *'  '"  '*"  joyeusement  le  4" 
n4*^t^  ch^«enne,  Dieu  tous  a  don- 
vous  «i  en  réclamait  un,  ou  inim« 

le  cloître,  soit  dans  le  sacerdoce  '  L, 
plM  pande  ambition  d'une^mère 
nâ  «*'*/«M«-'à.'  Qu'eue  demande  à 
Dieu  cette  grâce  précieuse.    Qu'elle 

vocation  religieuse  ou  sacerdotalp 
^cultivant  avec  «oin  da„^te„r"J^  f^ 
1^  germes  de  la  piété  et  de  la  crainte 
lin?;**"'  *°^   *»"'^  ''exemple  de 

Malheur  aux  pattL'  donf  rîen*: 
dresse  exce.,lve  et  toute  c-hnmene 
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e'oppose  à  la  vocation  de  leurs  en- 
fanta, et  va  jusqu'à  jeter  ceux-ci 
dans  le  tourbillon  du  monde  et  des 
plaisirs,  afin  de  mieux  étouffer  les 
germes  divins  d'une  vocation  privi- 
légiée. ^ 

PRIÊRB. 

O  mon  Dieu,  qui  par  une  Providence  admi- 
rable, disposez  toutes  choses  de  la  manière  la 
plus  utile  à  notre  gloire  et  à  notre  salut  éter- 
nel,, je  vous  supplie  de  conduire  chacun  de 
mes  enfants  dans  la  voie  que  vous-même  leur 
avez  tracée.  Ne  permettez  pas  qu'aveuglés  par 
de  mauvais  penchants,  ils  se  trompent  dans 
une  aflFaire  si  importante.  J'ose  même  vous 
conjurer,  Seigneur,  si  rien  ne  s'y  oppose  dans 
vos  sages  desseins,  de  daigner  parler  au  coeur 
de  mes  enfants,  et  de  leur  accorder,  si  pas  à 
tous,  du  moins  à  l'un  ou  à  l'autre,  l'insigne 
faveur  de  la  vocation  religieuse  ou  sacerdo- 
tale. Je  vous  demande  cette  faveur  par  l'in- 
tercession de  la  Bonne  bainte  Anne,  et  par  les 
Hérites  du  sarrificx  qu'elle  a  dû  faire  en  of- 
frant dans  le  temple  sa  Fille  bien-aimée,  la 
bieMheureU!^  Vierge  Marie.  Si  vous  daignez 
écouter  na  prière,  je  vous  ferai  volontiers 
f offrande  de  mes  enfants,  et  je  vous  remer- 
cierai tous  les  jmirs  de  ma  vie. 

Bonne  MJnte  ^nne,  î^résentez  ma  prière  à 
Jésus,  et  faîtes  qu  elle  soit  exaucée. 
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SEPTJ  EME  JOUR. 

JOURNÉE  DE  SAINTE  ANNE. 

J^  A^première  action  de  sainte  Anne 
x®^°  '^veil  était  d'élever  son 
cœur  à  Dieu.  Elle  commençait  toutes 
É^  journées  par  une  fervente  prière 
s  efforçant  d'attirer  ainai  les  bénédic' 
tions  célestes  sur  elle-même,  sur  son 
époux  et  sur  sa  fille  bien-aimée.  Elle 
aurait  préféi^  se  voir  sans  pain  que 
de  négliger  sa  prière.  Sainte  Anne 
mettait   ensuite  dans   son   ménage 
•1  ord^  que  la  prière  avait  fait  ^ 
gner  dan«  son  âme.  Tout  dans  ce  mé- 
nage  était  propre,  rangé  et  sans  luxe. 
Le  luxe  n'est-il  pas  la  plaie  des  fa- 
miUes  et  oe  cause-t-il  pas  la  ruine 
des  âmes  ?    Sainte  Anne  aimait  le 
travail,    elle    considérait    l'oisiveté 
comme  la  source  de  tous  les  vices 
Jamais,  on  ne  l'entendit  parler  con- 
tre son  prochain.  Elle  se  livrait  auari 
aux  ceuvres  de  charité  :  visitant  et 
consolant  les  malades,  les  afftigés, 
savourant  les  pauvres  selon  ses  moy-' 
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ens.  Le  reste  de  son  temps,  elle  l'em- 
ployait à  la  prière  et  aux  saintes  lec- 
tures. C'est  ainsi  que,  sans  rien  faire 
d'extraordinaire,  sainte  Anne  s'est 
élevée  de  vertu  en  vertu  jusqu'au 
sommet  de  la  perfection. 

Mère  chrétienne,  vous  aussi,  vous 
êtes  appelée  à  vous  sanctifier. 
Croyez-le  bien,  si  vous  remplissez 
parfaitement  les  devoirs  de  voire 
ét'X,  vous  serez  sainte.  Dieu  ne  de- 
irande  que  cela  de  vous,  mais  il  l'exi- 
ge absolument.  Ne  négligez  donc  ja- 
mais la  prière  le  matin  et  le  soir. 
Faites  faire  la  prière  à  vos  enfants. 
Le  mieux  serait  qu'on  la  fît  en  fa- 
mille, surtout  le  soir.  Li'»^rez-vous  en- 
suite aux  soins  du  ménage.  Tâchez 
de  ]>laire  en  tout  h  votre  mari.  Ne 
perdez  pas  votre  temps  en  visites  et 
en  causeries  inutiles.  Surveillez  vos 
•onversations.  Combien  d?  femmes 
parlent  continuellement  mal  de  leur 
prochain,  semant  partout  la  médi- 
sance et  la  calomnie.  Enfin,  n'oubliez 
l^ttsles  pauvres,  le«  malades^  ce  sont 
Jes  membres   soutirants   de   JésuA- 
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Christ.  N'a^-il  pas  dit  :  "  Ce  que 
vous  ferez  au  m  oindre  des  miens, 
c'est  à  moi-même  que  vous  l'aurez 
fait.  Uin  verre  d'eau  froide  donné  à 
un  pauvre  en  mon  nom  ne  restera 
ipas  sans  récompense." 


PRIÈRE. 

Vous  êtes  heureuse,  ô  très  sainte  mère  de 
la  Keuie  des  cieux,  d'avoir  si  bien  compris  le 
seneux  de  la  vie,  la  nécessité  d'en  sanctifier 
tous  les  mstants  par  la  pratique  de  tous  vos 
devoirs  d  épouse  et  de  mère  et  l'exercice  de  la 
chante  fraternelle.    Quel  redoutable  jugement 
je  me  prépare,  si  ce  temps  que  Jésus-Christ  a 
paye  de  jtout  son  sang,  je  l'emploie  à  la  re- 
cherche de  plaisirs  frivoles,  à  la  satisfaction 
de  ma  cupidité,  de  ma  vanité,  de  mon  ambi- 
tion I  Jésus  m  avertit  dans  son  Evangile  que  ni 
les  longues  prières,  ni  la  virginité  gardée,  ni  les 
miracles  opères,  ne  seront  Un  ti*re  suffisant 
aux  éternelles  récompenses,  si  l'en  n'y  ajoute 
1  accomplissement  de  la  volonté  divine,  claire- 
ment manifestée  à  chacun  par  les  devo'.s  de 
^a  position,  et  par  le  royal  précepte  de  l'amour 
du  prochain,  lequel  est  de  toutes  les  positions 
O  sainte  Anne,  obtenez-moi  l'intelligence  et  le 
fidèle  souvenir  de  ces  grandes  'érités;  faites 
qu'elles  soient  dorénavant  la  lumière  de  tous 
mes  pas  et  la  règle  invariable  de  toute  ma  con- 
duite, afin  que  tous  mes  jours,  comme  les  vô- 
tres, soient  des  jours  pleins. 
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Oraison  jaculatoire.  —  Sainte  Anne,  faites 
que  je  sanctifie  tous  les  instants  de  cette  vie 
SI  courte,  par  la  bonne  intention,  la  prière  et 
la  fidélité  à  mes  obligations. 


HUITIEME  JOUR. 


SAINTE  ANNE,  PATRONNE  DE  I,A 
'  BONNE  MORT. 

J^  A  vie  de  aainte  Anne  s'était  passée 
dans  la  pratique  de  toutes  les  ver- 
tus. Ck)mblé€  des  dons  de  la  grâce,  elle 
y  fut  constîimment  fidèle,  obéissant 
avec  docilité  à  toutes  les  inspirations 
du  Saint-Esprit,  vivant  d'une  vie  de 
recueillement  et  de  prières.  Dans  les 
épreuves  auxquelles  elle  fut  soumise, 
elle  montra  une  résignation  parfaite. 
Son  humilité  lui  en  faisait  attribuer 
la  cause  à  ses  péchés,  c'est  pourquoi, 
elle  se  livrait  aux  œuvres  de  péni- 
tence, afin  d'apaiser  la  justice  de 
Dieu.  Les  dernières  années  de  sa  vie, 
elle  les  passa  dans  une  union  encore 
plus  intime  avec  Dieu,  s'excitant  à 
l'aimer  de  tout  son  cœur  et  se  prépa- 


POUR  LES  DAVfK.  DR  SAINTE  ANNE  371 

mais  dans  un  état  nii  rrr.1  ^^' 

PRIÈRR 

O  ma  puissante  ProtectnVA  „i     • 
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dinaire  à  la  vie,  combien  je  dois  craindre  I 
Toutefois,  appuyé  sur  votre  puissante  inter- 
cession auprès  de  Jésus  et  auprès  de  Marie  et 
de  Joseph,  !es  protecteurs  des  mourants,  je 
veux  espérer  la  grâce  suprême  d'une  mort 
sainte.  Dès  ce  jour,  je  veux  commencer  de 
m'y  préparer  par  la  fuite  du  péché  et  des  oc- 
casions, par  laf  réforme  de  ma  vie,  par  de  fer- 
ventes prières,  par  la  vigilance  sur  moi-même, 
par  une  exacte  obéissance  au  directeur  de  ma 
conscience.  Je  prends  en  particulier  la  ferme 
résolution  de  ne  jamais  m'endormir  en  péché 
mortel,  et  de  faire  chaque  soir  l'acte  de  pré- 
paration à  ce  passage,  redoutable  même  pour 
les  justes.  J'attends  de  vos  prières  la  force 
d'être  fidèle  à  ces  bons  propos. 

Oraison  jaculatoire. — 0  Bonne  sainte  Anne  ! 
obtenez-moi  la  grâce  des  grâces,  celle  de  la 
persévérance  finale  et  d'une  bonne  mort. 


NEUVIEME  JOUR. 


CONFIANCE  EN  SAINTE  ANNE. 


^  ANS  bornes  doit  être  notre  con- 
fiance en  la  Bonne  sainte  Anne, 
parce  que  sans  bornes  sont  en  quel- 
que sorte  sa  puissance  et  sa  bonté. 
En  tant  que  mère  de  la  très  sainte 
yierge,  la  médiatrice  de  la  grâce,  et 
qu^aïeule  de  Jésus,  la  source  même 
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de  la  grâce,  sainte  Anne  jouit  an 
ciel  d'un  immense  erédit.  Si,  pen- 
dant son  séjour  iei-bas,  elle  obtînt 
par  la  force  de  sa  prière  lie  don  d'une 
allé  telle  que  Marie,  que  ne  peut-elle 
pas  obtenir  maintenant  dans  le  ciel  î 
Et  pourrions-nous  douter  qu'elle 
veuille  intercéder  pour  nous!  Ne 
vodt-eWe  ipas  en  nous  les  enfants  de 
sa  fille  bien-aimée?  N'est-elle  pas  la 
Patronne  de  notre  pays?  N'est-elle 
pas  d'une  manière  plus  spéciale  la 
Patronne  de  celles  qui  se  sont  consa- 
cres à  elle  dans  la  Congrégation 
qui  porte  son  nom? 

Mère  chrétienne,  recommandez- 
vous  donc  à  la  Bonne  sainte  Anne 
avec  une  pleine  et  entière  confiance: 
il  lui  suffit  de  tourner  un  regard 
suppliant  vers  sa  Pille  chérie  pour 
en  obtenir  tout  ce  que  vous  désirez  ; 
recommandez^lui  tous  ceux  qui  vous 
sont  chère:  votre  époux,  vos  enfants 
et  vos  /parents.  Demandez-lui  qu'elle 
vous  accorde  à  tous  les  grâces  néces- 
saires au  salut,  afin  qu'après  avoir 
^parfaitement  rempli  vos  devoirs  sur 
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la  terre,  vous  soyiez  tous  un  jour 
iTunis  dans  le  Ciel  pour  jouir  de  Té- 
teniolle  récompense. 

PRIÈRE. 

Grande  sainte  Anne,  gravez  en  traits  inef- 
façables clans  mon  esprit  et  dans  mon  cœur 
cette  parole  qui  a  converti  et  sanctifié  tant  de 
oécheuri  :  "  De  quoi  sert  à  l'homme  de  gagner 
\    'livers,  si  ensuite  il  perd  son  âme?  "  Que  ce 
soit  là  le  fruit  principal  des  pieux  exercices 
par  lesquels  je  vous  ai  honorée  pendant  cette 
neuvaine.    Je  renouvelle  à  vos  pieds  la  réso- 
lution de  vous  invoquer  tous  les  jours,  non 
pas  seulement  pour  obtenir  de  vous  Véloigne- 
ment  des  peines  temporelles  et  le  succès  de 
mes  affaires  terrestres,  mais  encore  et  surtout 
la  préservation  de  tout  péché,  la  victoire  sur 
mes  penchants  déréglés  et  la  réussite  de  la 
grande  affaire  de  mon  salut.    O  ma  puissante 
protectrice,  ne  permettez  pas  que  je  me  perde, 
mais  faites  que  j'aille  au  ciel  bénir  éternelle- 
ment  avec   vous   et   avec   votre   bienheureux 
époux  et  votre  glorieuse  Fille,  la  très  sainte 
et  adorable  Trinité  dans  les  siècles  éternels. 
Oraison  jaculatoire.  —  Bonne  sainte  Anne, 
par   votre   maternelle   intercession  condn'sez- 
moi  au  ciel. 


LES   SEPT   ALLEGRESSES 

DE  LA  GLORIEUSE  SAINTE  ANRji 


On  peut  les  réciter  les  neuf  mardis  qui  pré- 
cèdent la  fête  de  sainte  Anne,  ou  bien  chacun 
fête.^°"^^  neuvaine  préparatoire  à  sa 

V.  O  Dieu,  veiiez  à  mon  aide. 

K.  Seigneur,  IiAtez-vous  de  me  se- 
courir. 

V.  Glodre  au  Père  et  au  Fils  et  au 
Saint-Esprit. 

E.  Comme  il  était  au  commence- 
ment et  maintenant,  et  toujours,  et 
<^am  les  siècles  des  siècles.  Ainsi 
3oit-il. 
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Q  Bonne  sainte  Anne,  réjouissez- 
vous,  parce  que  Dieu  vous  a  choi- 
sie avant  tous  les  siècles  pour  don- 
ner le  jour  à  Marie,  de  qui  devait 
naître  le  Sauveur  du  monde.  Oh  ! 
quel  bdnheur  et  quelle  gloire  pour 
vous  d'être  la  mère  de  la  Mère  de 
Dieu!  Mais  combien  vous  avez  dû 
être  fidèle  aux  grâces  qui  vous  ont 
été  prodiguées  pour  devenir  digne  de 
donne;  au  monde  une  Pille  incompa- 
rahlemv:nt  supérieure  à  tous  les 
chœurs  des  Anges. 

Par  cette  allégresse  à  laquelle  je 
m'unis  de  tout  mon  cœur,  obtenez- 
moi  de  vivre  conformément  aux  glo- 
rieux titres  d'enfant  de  Dieu  et  de 
Marie,  de  frère  de  Jésus-Christ  et  de 
temple  du  Saint-Esprit  qui  m'ont 
été  conférés  avec  le  saint  Baptême. 

GMrr  au  Père,  etc. 

Priez  pour  nous,  Bonne  sainte 
Anne. 

Afin  que  nous  devenions 
des  promesses  de  Jésus-Chiist. 


dignes 
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II 

0  Bonne  sainte   Anne,   réjouissez- 
Fil  l/^a"ff/^''^'    ^"^    ^^^^^'    ^«tre 
i^  iJIe  a  été  préservée  de  la  tache  ori- 
ginelle, comblée  (le  ;,rAces  et  ornée 
de  tous  les  dons  du  Saint-Esprit,  dès 
le  premier  instant  de  sa  Conception 
Je  vous  félicite  dans  la  joie  de  mon 
âme  de  ce  que  vous  êtes  devenue  la 
mère  de  la  Vierge  Immaculée.  Mais 
combien  votre  sainteté  a  dû  être  par- 
faite  vous  qui  avez  été  la  tige  snr 
laquelle  s'est  épanouie  cette  fleur  de 
la  nr^^  até! 

Pa  cette  allégresse  ineffable, 
ohtiHimmoi  d'ac-omplir  avec  fidélité 
les  so'  «^^Is  engagements  que  j'  ; 
contra  .,n  jour  de  mon  baptême, 
de  tra.  .-r  sans  relâche  à  vaincre 
les  trist*'..  effets  du  péché  originel  et 
de  ne  pi»  jamais  souiller  mon  âme 
par  un  p.,  >  grave  et  d'avoir  même 
une  sainte  .  ^ri^ur  du  péché  véniel 


Gloire  au 
Priez  pour 


^ 
e* 
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III 

Q  Bonne  sa.iite  Anne,  qnelle  joie 
pour  vous  d'avoir  possédé  pen- 
dant neuf  mois  de  la  manière  la  plus 
intin:  ,  Marie  qui  fut  dès  sa  Concep- 
tion Immaculée,  l'objet  des  complai- 
«ances  de  Dieu,  un  chef  d'œuvre  de 
perfection  et  un  océan  de  grâces  î 
Oh  !  si  un  parfum  précieux  commu- 
nique pour  toujours  sa  suave  odeur 
au  vase  qui  l'a  contenu  pendant  quel- 
ques instants,  combien  les  grâces 
dont  cette  bénite  enfani  itait  déjà 
remplie,  ont-elles  dû  embaumer  votre 
âme  et  vous  récompenser  de  la  vie 
tompordle  dont  elle  vous  était  rede- 
vable! 

Par  cette  allégresse,  obtenez-moi 
d'estimer  la  grâce  de  Dieu  comme 
elle  le  mérite,  de  la  préférer  à  tous 
les  biens  du  monde  et  d'en  désirer 
«ans  cesse  l'accroissement  par  la  mé- 
diation de  Marie  qui  en  est  la  mère 
et  Ja  dispensatrice. 

CMoire  au  Père,  etc. 

Priez  pour  nous,  etc. 
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IV 

0  l^ne  sainte  An:-e,  la  naissance 
de  Marie,  votre  enfant  bienai- 

fca>t  l'étoile  du  matin  qui  brillait  an 
nnlieu  des  ténèbres;  l'aurore  pure  ê 
dou'.  messagère  du  diyin  soleil  de 

m^2  V  ^^"""'^  ^'^■•«'  t«"t  hom- 
me venant  en  ce  monde  et  diriger  nos 
pas  daas  Ja  voie  du  ciel.    mIis  oui 

mZ't  r?"^^^*'  bienS: 
mère,  le  bonheur  dont  tous  fûtes 

donné  de  contem,pler  et  de  serrer  sur 
votre  cœur  cette  enfant  de  miracle 

Par  cette  allégresse,  obtenez-moi 

joupd  hui  à  une  vie  tonte  nouvelle 

IT  "?!  ^*  ^>°*«  J°«'  d'espérince' 
de^crifice,  et  de  ferveur,  renonçant 

teût  de  péchés,  pour  n'aimer  plus 
que  Bleu  et  mon  prochain. 

Gloire  au  Père,  etc. 

T'riez  pour  nous,  etc. 
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Q  Bonne  sainte  Anne,  qu'elles  fu- 
rent  heureuses  les  trois  années 
pendant  lesquelles  vous  avez  pris  Soin 
de  Marie,  votre  bénite  enfant  ?  Im- 
possible d'exprimer  les  consolations 
dont  vous  étiez  remplie,  lorsque  vous 
la  portiez  dans  vos  bras,  que  vous 
receviez  ses  caresses  et  les  naïves  ex- 
piassions de  son  amour  filial.  Mais 
ce  qui  mettait  le  comble  à  votre  joie, 
c'était  de  voir  cette  enfant,  déjà  plei- 
ne de  grâces  dès  sa  conception,  gran- 
dir encore  chaque  jour  en  grâce,  en 
science,  en  amabilité.  O  mère  et  nour- 
rice de  cette  céleste  enfant,  que  de 
gr.'lces  vous  avez  dû  recevoir  de  la 
surabondance  de  son  Cœur  Imma- 
culé! 

Par  ces  allégresses,  communiquez- 
moi,  je  vous  en  supplie,  sainte  Mère, 
une  étincelle  de  cet  immenie  amour 
dont  vous  étiez  embrasée  pour  Marie. 
Je  dois  l'aimer  et  je  veux  l'aimer  ; 
faites  donc  que  je  pense  fréquera- 
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ment  à  Elle,  que  je  médite  ses  ver- 
tus et  que  je  travaille  à  les  imiter. 

Gloire  au  Père,  etc. 

Priez  pour  nous,  etc. 


VI 


0 


Bonne  eaînte  Anne,  cette  enfant 
que  vous  aimiez  plus  que  votre 
vie,  qui  était  la  joie  de  votre  vieil- 
lesse et  la  récoanpense  de  votre  sain- 
teté, vous  ne  l'avez  pas  gardée  pour 
vous.  Le  Seigneur,  qui  vous  l'avait 
confiée,  vous  l'a  redemandée,  et  obéifl- 
sant  î\  sa  voix,  vous  allez  la  lui  offrir 
dans  son  temple   à  Jérusalem,  lors- 
qu'elle n'avait  encore  que  trois  ans. 
Oh!   il   faudrait   avoir   voti'e   cœur 
pour  comprendre  l'héroïsme  de  ce  sa- 
crifice. Mais  Dieu  qui  chérit  ceux  qui 
immolent  généreusement    ce    qu'ils 
ont  de  plus  cher,  ne  manqua  pas  de 
ré<'om penser  au   centuple,  pjîi'   de^ 
consolations  célestes,  votre  immense 
sacrifice. 

Par  ces  consolations  qui  surpns- 
sent  tout  sentiment,  qu'il  plut  à  Diea 
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de  faire  abonder  dans  votre  cœur 
pour  récompenser  votre  générosité, 
obtenez-moi  Ja  grâce  de  faire  à  Dieu 
de  bon  cœur,  les  sacrifices  grands  ou 
petits  qu*il  me  demande,  afin  de  mé- 
riter aussi  le  centuple  qu'il  a  promis 
en  ce  monde,  en  attendant  le  bon- 
lieur^  éternel  dans  le  ciel. 

Gloire  au  Père,  etc. 
Priez  pour  nous,  etc. 


VII 


0 


Bonne  «aînte  Anne,  qui  pourra 
nous  redire  la  douceur  de  votre 
mort  et  la  grandeur  de  votre  gloire 
dans  le  ciel  !  Après  une  vie  si  hum- 
ble, si  puiH»,  si  bien  remplie  par  l'ac- 
complissenient  parfait  de  toute  jus- 
tice, qu'a  liriez- voue  pu  redouter  ? 
N'alliez-vous  pas  paraître  devant  le 
Dieu  qui,  s'étant  choisi  votre  Fille 
pour  «on  sanctuaire  et  sa  propre 
Mère,  vous  avait  préparée  et  ornée 
pour  une  dignité  si  éminente?  Peut- 
être  même  avez-vous  eu  le  bonheur 
de  mourir  dans  les  bras  de  Marie. 
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dans  lo  <xj!r™  A         *^*    maintenant 
«ans  le  ciel,  où  vous  serez  étemelle- 

i«we  <ie  la  Reine  des-Anges  et  des 
hommes  votre  plat,  est  auLf  prS 
que  possible  de  son  trône  et  votre 
JDteroession  est,  pour  ainsi  dire  t^n 
te-puissante  sur  le  cœnr  d«  m  • 
votro  fliu  ^4  j  •«  tœnr  de  Marie, 
votre  fille,  et  de  Jésus,  votre  peUt- 

•cRresse,  daignez  me  recevoir  sona 
2*"*  protecUon,  m'obtenir  la  "^cf 
de  per^vérer  jnsqn'à  mon  dern  ,.r 

M^et  dan!'?.""""-  "*  J^««  e"de   - 
devôfrs  de  2  '  ««r  ^"«««"'«nt  d<.s 
«evoirs  de  ma  vocation,  afin  d'aller 
an  cie^  contempler  voti^  gloire  el 
l'eus  bénir  pendant  l'éterniS 

Gloire  au  Père,  etc. 
Ann'ej^   pour   nous.    Donne   sainte 

,iJ^^°  """^  """*  devenions  disuei 
des  promesses  de  Jésus  Christ 
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PRIONSy 

A  Dieu  qui  avez  daigné  conférer  à 
la  bienheureuse  Anne  votre 
grâce,  afin  qu'elle  méritât  de  donner 
le  jour  à  la  Mère  de  votre  Pils  uni- 
que, accordez-nous  dans  votre  bonté, 
d'être  aidés  auprès  de  vous  du  pa- 
tronage de  celle,  dont  nous  célébrons 
la  mémoire.  Par  le  même  Notre- 
Seigneur  Jésus-Christ.  Ainsi  soit-il. 


LITANIES  DE  SAINTE  ANNE. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ,  ayez  pitié  de  nous. 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 

Jésus-Christ,  écoutez-nous. 

Jésus-Christ,  exaucez-nous. 

Père  céleste  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 

Dieu  le  Fils,  Rédempteur  du  monde,  ayez  pi 
de  nous. 

Esprit-Saint,  qui  êtes  Dieu,  ayez  pitié  de  nous. 

Trinité  Sainte,  qui  êtes  un  çeul  Dieu,  ayez  pi- 
tié de  nous. 
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S;«nte  Anne,  Mère  de  la  Vierge  Marie, 

Sainte  Anne,  Epouse  de  Joachim, 

Sainte  Anne,  Arche  de  Noé, 

Sainte  Anne,  Arche  d'Alhance  du  Seigneur, 

Sainte  Anne,  Arbre  qui  portez  le  bon  fruit! 

Sainte  Anne,  Vigne  féconde, 

Sainte  Anne,  Joie  des  Anges, 

Sainte  Anne,  Fille  des  Patriarches, 

Sainte  Anne,  Oracle  des  Prophètes, 

Sainte  Anne,  Gloire  des  Saints  et  des  Sain- 
tes, 

Sainte  Anne,  Gloire  des  Prêtres  et  des  Lé- 
vites, 

Sainte  Anne,  Vase  rempli  de  grâces, 
Sainte  Anne,  Miroir  d'obéissance. 
Sainte  Anne,  Miroir  de  patience,' 
Sainte  Anne,  Miroir  de  dévotion'. 
Sainte  Anne,  Rempart  de  l'Eglise, 
Sainte  Anne,  Refuge  des  pécheurs, 
Sainte  Anne,  Secours  des  chrétiens 
Sainte  Anne,  Délivrance  des  captifs'. 

Sainte  Anne,  Consolation  des  Epoux, 

Sainte  Anne,  Mère  des  veuves 

Sainte  Anne,  Port  de  salut  des' navigateurs. 

Sainte  Anne,  Chemin  des  voyageurs 

Sainte  Anne,  Remède  des  infirmes,  ' 

Sainte  Anne,  Santé  des  malades. 

sainte  Anne,  Lumière  des  aveugles, 

Sainte  Anne,  Langue  des  muets, 

Sainte  Anne,  Oreille  des  sourds. 

Sainte  Anne,  Consolatrice  des  affligés 

Sainte  Anne,  secourabie  pour  tous  ceux  qui 
crient  vers  voua,  mtercédez  pour  nous. 
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Agneau  de  Dieu,  qm  effacez  les  pèches  du 
monde,  pardoni.?z-nous.  Seigneur. 

Agneau  de   Dieu,  qui   effacez  les  péchés  du 
monde,  exaucez-nous,  Seigneur. 

Agneau  de   Dieu,  qui   effacez  les  péchés   du 
monde,  ayez  pitié  de  nous,  Seigneur. 

Jésus-Christ,  écoutez-nous. 

JésusrChrist,  exaucez-nous. 
V.  Le  Seigneur  a  aimé  Sainte  Anne. 
1.  Et  il  a  chéri  ses  vertus. 


PRIONS. 


r 


Dieu  tout-puissant  et  éternel,  qui  avez  dai- 
gné choisir  sainte  Anne  pour  être  la  mère  de 
la  Mère  de  votre  Fils  unique,  faites,  s'il  vous 
plaît,  que  célébrant  sa  mémoire,  nous  parve- 
nions par  ses  prières  à  la  vie  éternelle.  Par 
Jésus-Christ  Notre- Seigneur.    Ainsi  soit-il. 


prière:  universalise. 

Q  LORiBUSB  et  sainte  reine  que  le  ciel 
admire,  que  les  saints  honorent 
et  la  terre  révère,  Dieu  le  Père  vous 
ckérit  comme  la  mère  de  sa  fille  bien- 
aimée;  le  Fils  de  Dieu  vous  aime 
pour  lui  avoir  donné  une  mère  de 
laquelle  il  est  né  homme  et  sauveur 
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des  hammes;  le  Saint-Esprit  yons 

3elle.  SI  digne  et  si  parfaite  épouse  • 
les  anges  et  Jes  élus  vous  hoKt' 
çommeja  mère  de  leur  Souyerainë- 
l^  justes,  les  pénitents  et  les  ^: 
cheurs  vous  réclament  comme  leur 
puissante  avocate  auprès  de  Dieu 

espèrent  l'accroissement  des  CTârw. 
^pénitents  leur  justiflcatfonTS 
pécheurs  la  rémission  de  leurs  cri 
mes.  Soyez-noua  douce  et  clémente 

ici-bafi  plaidez  pour  nous  dans  le 
«^  Usez  en  notre  faveur  du  grand 
crédit  que  vous  y  avez,  et  ne  permet 
tez  ,pas  que  ceux  qui  Vous  hSnt 
Tiennent  à  se  perdre.  Monti^  tous 
toujours  le  refuge  des  pécheurs,  l'a 

aflif^  ^tT"'^'  "»  consolation  di 
affligés  et  l'assurance  de  vos  fidèles 
serviteurs  ;  défendez  notre  au^ 
maintenant  et  à  l'heure  de  notre 
mort,  nous  vous  en  prions  par  tonf 
I  amour  que  vous  avez  pour  mon  Je-  • 
sus  et  pour  <  a  mère  votre  Fille,  afin 
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qne  sobbenus  par  vos  prières  nous 
puissions  posséder  un  jour  la  vie 
éternelle.    Ainsi  soit-il. 


PRIÈRE  d'une   mère   chrétienne  AU 

JOUR  ANNIVERSAIRE  DE  SON 

MARIAGE. 

fï  mon  Dieu  î  ce  fut  en  ce  jour  que; 
prosternée  dans  votre  temple 
devant  voe  autels,  je  reçus  le  sacre- 
ment de  mariage,  et  que,  sous  votre 
bénédiction,  j^eatrai  dans  mon  nou- 
vel état  de  vie.  Pourrais-je  laisser 
|>as8er  ce  jour  sans  vous  rendre  grâ- 
ces et  sans  faire  de  salutaires  ré- 
flexione?  oh  !  non,  Seigneur.  C'est  du 
fond  de  mon  cour  que  je  viens  Vou? 
remercier  d^avoir  béni  mon  union 
par  un  sacrement  et  de  m'avoir  ainsi 
ouvert  le  trésor  de  vos  grâces,  afin 
que  je  puisse  remplir  les  obligations 
d'une  épouse  chrétienne:  la  fidélité, 
Tamour  et  la  soumission  ;  et  afin  quv^ 
je  sois  capable  d'élever  dans  votre 
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crainte  et  iaiw  votre  amour  les  en- 
fants  que  vous  n.'avey.  donn%  ^ 
ains,  d'opérer  mon  -ropre  sÏÏnt  lÎ 
Tou«  remercie  de  ^ates  I^"^^ 
qne,  par  la  vertu  de  ce  ^r„ 

mereie  pour  la  protection,   l'assis- 
tance  et  toutes  les  faveurs  que  vZs 
avez  accordées  à  moi  et  aux  m.Z 
Soyez  béni  et  loué  à  jamais. 

Mais  pui«.jV  me  rendrs  le  témoi- 

«nage  d'avoir  fidèlement  c^i^rTà 

f„f  ^  «t  «-empli  toutes  CZta- 

•ons  de  mon  état?  Héla«  !  je  n'ai  âue 

jet.  (£f«amne»  quelques  ingtanU 
votre  conscience)  O  mon  Dieu  i  "me 

ae  moi.  Papdonnez-moi,  an  nom  de 
votre  miséricorde  infinfe,  eu  nom  de 
Jesns,  votre  Fils  et  mon  Sauveur  _ 

dans  la  suite  avec  un  zèle  tout  nou- 
v^n  tcus  m-«  devoirs  d'épouse  et  de 
e^t^r*"'  P°""-'-«î«-.ie  sans  cela 
eaperei-  de  vivre  dans  votre  amitié  et 
d'opérer  mon  salut!  Mais.  Seigneur 
à  quoi  me  serviront  toutes  me-  ré^ 
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lutioDfi^sî  VOUS  ne  me  donnez  la  grâce 
d*y  être  fidèle?  Renouvelez  donc  en 
ce  jour,  St.^neur,  la  bénédiction  sa- 
cramenteUe;  répandez-en  la  grâce 
toujours  ipJus  abondante  dans  mon 
Ame.  Dirigée  et  fortifiée  par  elle^je 
pourrai  mener  une  vie  digne  de  ma 
vocation. 

Je  recommande  en  même  temps 
mon  époux  à  votre  divine  protection. 
Aocordek-nous  qu'unis  si  étroitement 
par  le  sacrement  de  mariasse,  nous 
eoyonfi  aussi  tellement  unis  dans 
votre  amour  que  notre  union  soit  Pi- 
mage  fidèle  de  celle  qui  unit  le  Christ 
à  son  Eglise  et  nous  conduise  tous 
deux  à  la  vie  éternelle.  —  Je  vous  re- 
commande aupsi,  Seigneur,  les  chers 
enfants  que  vous  m'avez  donnés.  Bé- 
nisseznles,  gardez-les,  comblez^les  de 
vos  grâces,  afin  que  vous  puissiez 
mettre  en  eux  vos  -  complaisances. 
O  Marie,  patronne  et  modèle  dos 
mères  chrétiennes,  saint  Joseph, 
Bonne  sainte  Anne,  priez  pour  moi. 
Ainsi  soit-il. 
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S  Amm  Mère  Anne,  Tâtronne  d«« 
fammesohré       *e,,  je. oui  S 


♦  sais  q„(,  je  les 
m'iJs  Ini  appar- 
us r  "if  d(  m'ob- 
«oniDcttre  toj- 


sente  mes  enfant 

ai  reçus  de  D'en 

tiennent:  aussi 

tenir  te  grâ^  de         ^„^,,,  ^^ 

chr'ti^r  z  ïïrrf - 

royamne  de  Dieu  et     ,   ju*ti^      ! 
vous  abandonne    à   «        a  k  "  •" 
Mère  Ip«nîn!io  "  ^^^ 

.~  '*  soin  «e  nous  n„u.Toir  de  /-p 

qm  nou«  ^t  néçessah^.    taj.rimS 
dans  te  cœur  de  mes  enfanL  m^ 
^ande  horreur  du  péoh1^^^,1<C 
les  du  mal;  présery^Tles  dria^^ 

jours   animés   de  sendmente   chré- 

<"^'ttti«  du  cœur;  apprenez  leur 
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à  aimer  Dieu  uniquement  comme 
vous  l'avez  appris,  dès  ses  plus  ten- 
dres années,  à  votre  sainte  et  imma- 
culée fille  Marie.  O  sainte  An:  ,  vous 
êtes  le  Miroir  de  la  patience,  obte- 
nez-moi la  grâce  de  supporter  avec 
patience  et  amour  toutes  le^  diffi- 
cultés inséparables  de  Péducation 
des  enfants.  Bénisseznmoi  et  mes  en- 
fants; veillez  sur  nous,  ô  bonne 
Mère;  faites  que  nous  vous  aimions 
toujours  avec  Jésus  et  Marie,  que 
nous  vivions  conformément  à  l'esprit 
de  Dieu,  afin  qu'après  cette  vie  nous 
ayons  le  bonheur  de  '^ous  êti^  unis 
pour  toute  l'éternité.  A'usi  soit-O. 


PRIÈRIÎ  A  SAINTE  ANNE  POUR  LUI  RECOM- 
MANDER UN    MALADE. 


f\  VOUS,  sainte  Anne!  si  justement 
appelée  la  mère  des  infirmes,  la 
guérison  de  ceux  qui  sont  dans  la 
langueur,  jetez  un  regard  de  bonté 
sur  le  malade  qui  m'intéresse  ;  adou- 
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même  par  iH^i       *"^    **    ''°"«- 
demande  ,pour  hri^^  i"^  '^  '"'"« 

vaincue,  <,„«  cette  CplS/"" 
nous  est  donnée  n,JZ^  ^'^  "« 
«u.*r„neSle'^'rt"„T"'™''^- 
pouvons  y  parS'i?/""' "" 

avec  instance  pour  In  et^  '*'"''* 
par  le«  méritr  de  Notr/^"''  """' 
Jésus-Christ     l^iJ;     ^o're-Seigneur 

Mèrelit'ulLïtTr""/^    ^« 
glorieuse  sainte  Inné  ^''^'  ^ 
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PRIÈRK  POUR   LA  CONVERSION   D  UN 
ENFANT. 

^  AINTE  Anne,  Consolatrice  des  af- 
fligés,  mon  coeur  est  navré  de 
douleur  à  la  vue  de  l'inconduite  de 
mon  enfant.  Hélas!  voilà  déjà  tant 
d'années  qu'il  vit  dans  le  péché.    Il 
outrage  son  Dieu  et  se  plonge  dans 
l'abîme  de  la  honte  et  du  malheur. 
Oui!  il  est  mort  non  pas  selon  le 
corps,  mais  ce  qui  est  mille  fois  plus 
regrettable,  mort  selon  l'âme,  mort 
pour  Dieu,  mort  pour  le  Ciel,  mort 
pour    l'éternité    bienheureuse.     S'il 
meurt,  il  est  damné  pour  toujours. 
O  sainte  Anne,  permettrez-vous  un 
tel  malheur?    Je  compte  sur  votre 
puissante  intercession,  priez,  priez 
pour  mon  enfant.  Sou  venez- vous  de 
la    douleur    qu'éprouva    votre    fille 
Marie  quand  son  divin  fils  Jésus  fut 
enseveli  et  qu'elle  dut  quitter  son 
tombeau  !  Moi,  j'ai  bien  plus  de  rai- 
sons de  pleurer  sur  mon  malheureux 
enfant  qui  est  enseveli  dans  le  tou»- 
beau  du  péché.  Hélas!  je  crains  qu'il 
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^t^^iZT  ^'^'  ^^-^  l'enfer, 

olel.  Oh!  cette  îni^em?! ''.'"'*"' 
»ne  fait  verser  îouf  etTnif  d  """î  ** 
mes!    Faudra  t  il  ^  "l®^  '*■"■ 

fant?. .      Ah  '  ^  *  '°<*"  en- 

Anne  ayJL'r.^î'^   °'^'""'   ««'"te 
peti*kné^7;ï.7^PPeJfàvotre 

enseveli  pour  Jui  •  ^t  ni  ^        *  ^*^ 

v«rti,  de  voirris^,>;t'nrT- 

Jour  toute  „.„Tri,er:X™-;" 
bienheuwiuse.    Ainsi  «"u"!  "" 
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PRIÈRE  DES  PÈLERINS   A  SAINTE  ANNE. 


A  Bonne  sainte  Anne,  nous  venons 
de  loin  pour  vous  honorer  et 
vous  invoquer  dans  ce  sanctuaire,  où 
tant  de  fois  le  pieux  pèlerin  a  res- 
senti les  effets  de  votre  bonté  et  de 
votre  puissance  :  nous  avons  parcou- 
ru avec  allégresse  la  distance  qui 
nous, séparait  de  ce  saint  lieu;  car, 
nous  aussi,  nous  venons  vous  deman- 
der des  grâces,  et  nous  espérons  que 
vous  serez  bonne  pour  nous  comme 
vous  Tavez  été  pour  tous  ceux  qui 
sont  venus  ici  vous  implorer  avec 
confiance  :  Oui,  nous  l'espérons,  cha- 
que heure  de  ce  jos^î»  nous  apportera 
une  bénédiction  nouvelle:  notre  dé- 
part, notre  pieux  voyage,  notre  arri- 
vée, notre  retour,  tout  sera  béni  de 
vous,  mais  vous  savez  la  grâce  spé- 
ciale dont  j'ai  mis  ce  matin  le  désir 
au  fond  de  mon  cœur  et  qui  a  été  ma 
prière  et  l'élévation  de  mon  âme  vers 
vous  à  tous  les  instants  de  ce  jour. 
Je  vous   conjure   de   l'exaucer;   ne 
souffrez  pas,  bonne  Sainte,  qu'aucun 
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de  Tos  enfante  puisse  vous  dire  •  je 

veau  motif  de  nous  confier  en  votro 
bonté  et  un  nouveau  lien  d'amonr 
qm  nous  attache  à  vous.  aLsI  sStT 
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PRIÈRE  A  SAINT  ANTOINE  DE  PADOUE. 

fjLOEiBUX  Siiint  Antoine,  refuge 
des  affligés,  je  vous  supplie  de 
recevoir  mes  très  humbles  prières,  de 
m'obtenir  de  Dieu  la  force  et  la  grâce 
de  supporter  les  maux  de  cette  misé- 
rable vie  av«c  courage  et  patience, 
et  de  ne  pas  me  laisser  abattre  par 
les  angoisses  qui  me  pressent.  Je 
vous  en  supplie  par  la  miséricorde 
que  Dieu  vous  a  faite  dès  votre  ten- 
dre jeunesse,  vous  prévenant  des  dou- 
ceurs de  sa  bénédiction,  et  vous  atti- 
rant à  lui  pour  l'aimer  au-dessus  de 
tout  ce  qui  est  créé., 

G  Dieu  de  bonté,  qui  illustrez 
votre  serviteur  Antoine  par  l'éclat 
constant  de  tant  de  miracles,  accor- 
dez à  nos  prières  que  grâce  à  son 
intercession  nous  obtenions  ce  que 
nous  demandons  par  ses  mérites,  par 
Jésus-Christ  Notre-Seigneur. 

Ainsi  fioit-il. 
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0  Djeu,  qni,  par  Ja  prédication  et 
i€8  miracles  de  saint  François 
Xavier,  avez  voulu  attirer  à  la  "Se 
foi  .les  peuples  des  Indes  et  1^  met 
tre  au  nombre  des  enfants  dryX 
%li«e,  soyez-nous  propice  et  aoco? 
dez-nous  ia  gràee  d'imiter  parS 
ment  les  vertus  de  celui  dont  non. 
honorons  les  glorieux  mS     E? 
vou«  ô  grand  apôt.*,  béniJeXutl 
^missions  que  notre  Mère  la  sainte 

Mes  n^brïîeTJccla^ri'Ta 

J^UB-Chmt  est  annoncé  dans  tonte 
la  terre,  «t  qui  s'est  placée  sons  votre 
patronage.    Priez  d'un   cZr  Xî 

voue  êtes  Ja  gloire,  afin  que  par  pIïp 
soient  multipliés  les  enfants  cfe  DiVn 

c^royants  et  obtenez-nous  que  noua 

o'^THr/"'^/^  ^^^«  MeSfaits'^'n 
oette  vie  et  pendant  toute  l'éternité 

Ainsi  soît-il. 


\f. 
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SAINT  PATRICE. 


'^  OTRE  vie,  ô  glorieux  saint  Patrice, 
s'est  écoulée  dans  les  pénibles 
travaux  de  Papostolat.  Aucune  fati- 
gue ne  vous  a  coûté,  parce  qu'il  s'a- 
gissait de  procurer  à  des  hommes  le 
précieux  don  de  la  foi  ;  et  le  peuple 
à  qui  vous  Pavez  confié  l'a  gardé 
avec  unb  fidélité  qui  fera  à  jamais 
votre  gloire.  Daignez  prier  pour 
nous,  afin  que  cette  foi  s'empare 
pour  jamais  de  nos  esprits  et  de  nos 
coBurs^  et  «c  montre  par  le  respect 
des  choses  de  Dieu  et  la  fidèle  obser- 
vance des  préceptes  de  Jésus-Christ 
et  de  sa  sainte  Eglise.  Votre  vie,  ô 
grand  pénitent,  votre  vie  si  pure  et 
si  pleine  de  bonnes  œuvres,  fut  ce- 
pendant une  vie  mortifiée  ;  aidez- 
nous  à  suivre  de  loin  vos  traces. 
Priez,  glorieux  saint  Patrice  pour 
l'Irlande  dont  vous  êtes  le  père,  et 
que  votre  œil  aussi  suive  jusque  sur 
'les  terres  étrangères  ceux  qui  sont 
allées  chercher  une  autre  patrie. 
Qu'ils  y  conservent  le  don  de  la  Foi, 
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qu'ils  y  «.u-nt  les  téu,„i,«  <,e  ,,«  ve- 
nte Jes  «I.K-iJes  enfante  de  l'KffUse. 
que  leur  présence  et  leur  .éjoT^r'. 

iJieu.  hamt  Pontife,  inteiPcédp/  m 

;r  r/  '>'«*«"•«  e*  a^ce  ^âr 
vos  prières  le  jour  où  elle  pourra 

iZr*^?  'a  «rande  unite'catho 
lique   Ainsi  soitil. 


SAINT  JOACHIM. 

0  "^ND  «aint  que  Dieu  a  choisi  pour 
être  le  père  de  celle  qui  devait 

et  d^  il  .   ^^  i^onnue  Reine  du  ciel 
et  de  la  terre,  a«cordez-moi,  ie  vous 
en  conjura  votre  puissante  interces 
«an.auprès  de  Jésus  et  de  Marie   ô 
gloneux  patriarche  !  votre  pouvoir 

père  de  Marie  et  aïeul  de  Jésue  vous 

ohîîn!!  *°"*r  "ï"*  ^""^  demandez; 
obtenez-moi  donc  la  faveur  que  je  de 
mande  et  faites  qu'elle  se?ve  à  me 
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faire  vivre  et  mourir  dans  la  grj\ce 
(le  Dieu.  Ainsi  soit-il. 


SAINT  ALPHONSE. 

A  SAINT  Alphonse,  docteur  très  zélé, 
obtenez-moi  une  foi  vive  à  tout  ce 
que  m'enseigne  la  sainte  Eglise  ro- 
maine,  ains^  que  la  divine  lumière 
qui  me  fasse  connaître  la  vanité  des 
biens  de  la  terre  et  la  laideur  de  mes 
I>échés.   Gloria. 

O  saint  Alphonse,  docteur  très  zé- 
lé, obtenez-moi  une  ferme  espérance 
que  je  recevrai  de  Dieu,  par  les  mé- 
rites de  Jésus-Christ,  par  Pinterces- 
«ion  de  Marie  et  la  vôtre,  le  pardon 
de  mes  péchés,  la  persévérance  finale 
et  le  paradis.   Gloria. 

O  saint  Alphonse,  docteur  très 
zélé,  obtenez-moi  un  ardent  amom' 
pour  Dieii,  afin  que,  détaché  des  cho 
ses  créées  et  de  moi-même,  je  n'aime 
plus  que  lui  seul,  et  ne  m'occupe  plus 
que  de  sa  gloire.   Gloria. 


f 
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=r>su    Ti"*  A'Phanse,   doct.»ur   très 
«J*!,  obtenez-moi  une  narf.it»  .-  • 
^~*«>«  à  la  voloni!  rS  X 
^ue  J'accepte  en  paix  les  souffran^«f 

Station  f*'  l««/t*«<ines  à  ma 
Itln,'  '*  'P^'^«  ^e  mes  proches 
et  enfin  la  mort.   G/orta        *""*^°««' 

pleurer  les  déplaisir  <jie  j'ai^^ 
à  mon  Dieu.  Oloria. 

7JI  f^f  Alphonse,   docteur   très 
z«le,  obtenez-moi  vour  U  «....«».■ 

fnire  du  bien  même  à  conv  «  ,!  w     . 
offensée.   Gfom  *""  """■* 

O   saint   Alphonse,   docteur   \r^ 

ift^otnr'''-*'^'"'^^"-'^^ 

i«  secours  nécessaire  pour  r^ïî«fn« 
SfonT"*  <l^f  onn^t^:  p-^T'fj 

,.,^  «tV^*  Alphonse,   docteur   très 
^te,  obtenez-moi   une  tendre  dj^ 


» 
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tion  à  la  Passion  de  J(«us-Christ,  an 
très  saint  SacM-einent,  et  à  Marie,  ma 
Mère  bien  aimée.   Oloria. 

O  saint  Alphonse,  docteur  très 
zélé,  obtenez-mQi  surtout  ia  persévé- 
rance finale,  et  la  grâce  de  la  deman- 
der toujours,  S(pé<'ialement  dans  les 
tentations  et  à  l'heure  de  la  mort. 
Gloria.  , 

V.  Priez  pour  nous,  saint  Alphonse  Marie. 
R.  Afin  que  nous  devenions  dignes  des  pro- 
messes de  Jésus-Christ 

PRIONS. 

O  Dieu,  qui,  par  le  bienheureux  Alphonse 
Marie,  votre  confesseur  et  pontife,  enflammé 
de  zèle  pour  le  salut  des  âmes,  avez  donné 
de  nouveaux  enfants  à  votre  Église,  faites, 
nous  vous  en  prions,  qu'instruits  par  ses  avis 
salutaires  et  fortifiés  par  ses  exemples,  nous 
puissions  arriver  heureusement  à  vous.  Par 
Jésus-Christ  Notre-Seigneur.    Ainsi  soit-il. 


PRIÈRE  A  SAINT  GÉRARD  MAGËLI.A. 
Dans  les  circonstances  difficiles. 

A  Frère  admirable,  dont  le  ^ceur  ici- 
bas  fut  si  sensible  à  toutes  les 
infortunes:  A  vous  qui  avez  secouru 
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tant  de  pauvres,  gnévi  tant  de  ma- 
lades consolé  tant  d'affligés,  me  voi- 

plein  d^angoissee,  et  Tâme  remplie 
de  doulei^,  parce  que- nulle  part  je 
^e  trouve  de  remède.  De  quelque  côté 
que  je  me  tourne,  je  ne  rencontre 
partout  qu'impuissance  ou  froideur 
Voilà  pourquoi  je  recours  à  vous* 
oharitahle  Frère;  puisque  vous  S 
SI  puissant  au  ciel,  montrez  la  bonté 
<le  votre  cœur  en  me  venant  en  aide 
afin  que,délivrée  de  cette  tribulation' 
je  Joue  et  remercie  le  Seigneur  et 
SOIS  animée  à  le  servir  avec  plus  d'à- 
mour  et  de  fer/eur.  Ainsi  soit-il 


VIII.    PRIERES  POUR  LES  AGO- 
NISANTS. 


Seigneur,  ayez  pitié  de 

nous. 
Jésus-Christ,  ayez  pitié 
Seigneur,  ayez  pitié. 
Sainte      Marie,     priez 

pour    lui    (ou    pour 

elle). 
Saints  Anges    et    Ar 

changes,    priez    tous 

pour  lui. 
Saint  Abel,  priez  pour 

lui. 
Chœur  des  Justes,  priez 

tous  pour  lui. 
Saint    Abraham,    priez 

pour  lui. 
Saint  Jean  -  Baptiste, 

priez  pour  lui. 
Saint      Joseph,      priez 

pour  lui. 
Saints    Patriarches    et 

Prophètes,  priez  tous 

pour  lui. 
Saint  Pierre,         priez. 
Saint  Paul,  priez. 

Saint  André,         priez. 
Saint  Jean,  priez. 

Saints  Apôtres    et    E- 

vangélistes,  priez  tous 

pour  lui. 


Saints  Disciples  du 
Seigneur,  priez  vous 
pour  lui. 

Saints  Innocents,  priez 

Saint  Etienne,      priez. 

Saint  Laurent,      priez. 

Saints  Mart3rrs,  priez 
tous  pour  lui. 

Saint  Silvestre,    priez. 

Saint  Grégoire,     priez. 

Saint  Augustin,    priez. 

Saints  Pontifes  et  Con- 
fesseurs, priez  tous 
pour  lui. 

Saint  Benoît,         priez. 

Saint  François,     priez. 

Saints  Moines  et  Er- 
mites, priez  tous  pour 
lui. 

Sainte  Marie  Madelei- 
ne, priez  pour  lui. 

Sainte  Luce,  priez. 

Saintes  Vierges  et  Veu- 
ves, priez  toutes  pour 
lui. 

Saints  et  Saintes  de 
Dieu,  intercé  '-  tous 
pour  lui. 

Soyez-lui  propice,  par- 
donnez-lui, Seigneur. 
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Soyez-lui   prop'ce,    dé 
livrez-Ie,  Seigneur 

boyez-lui   propice,    dé 
Iivrez-le,  Seigneur. 

De  votre  colère,   déli 
vrez-le,  Seigneur. 

Du  péril  de  la  mort,  dé 
hvrez-le,  Seigneur 

Dune   mauvaise   mort, 
dehvrez-le.  Seigneur. 

Des  pemes  de  l'enfer, 
dehvrez-le,  Seigneur. 

De  tout  mal,  délivrez- 
le,  Seigneur. 
De  la  puissance  du  dé- 
mon, délivrez-le.  Sei- 
gneur. 

Par  votre  Nativité,  dé- 
hvrez-le,  Seigneur. 

far  votre  Croix  et  vo- 
tre Passion,  délivrez- 
le.  Seigneur. 

Par  votre  Mort  et  vo- 
tre sépulture,  déli- 
vrez-le, Seigneur. 


Par  votre  glorieuse  Ré- 
surrection,   délivrez- 
'e,  Seigneur. 
Par    votre    admirable 
Ascension,    délivrez- 
ïe»  Seigneur. 
Par  la  grâce  du  Saint- 
JÇ'Sprit      consolateur, 
dehvrez-le,  Seigneur. 
Au  jour  du  jugement, 
dehvrez-le.  Seigneur, 
i'echeurs,     nous     vous 
en    supplions,    '•     >i- 
cez-nous. 
Pardonnez-lui   s,      :,, 
chés,    nous    vou     . 
supplions. 
Seigneur,  ayez  pitié  de 
nous. 

Jésus-Christ,  ayez  pitié 

de  nous. 
Seigneur,  ayez  pitié  de 

nous. 


le  malade  étant  à  l'agonie,  on  dit  : 

Partez  de  ce  monde,  âme  chré- 
tienne, au  nom  de  Dieu  le  Père  touî 
pm^sant,  qui  vous  a  créé  ;  au  nom  de 
Jésus-Chmt,  Fils  du  Dieu  v^^nt 

1  E«prit-Samt,  qui  est  descendu  sur 
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vous;  av  nom  des  Anges  et  des  Ar- 
■^^i^nvesj  au  nom  des  Trônes  et  des 
Dominations;  au  nom  des  Princi- 
pautés et  des  Puissances  ;  au  nom  dos 
Chérubins  et  des  Séraphins  ;  au  nom 
des  Patriarches  et  des  Prophètes  ;  au 
nom  des  saints  Apôtres  et  Evangé- 
listi's;  au  nom  des  saints  Moines  et 
Solitaiijes  ;  au  nom  des  saintes  Vier- 
ges ;  au  nom  de  tous  les  saints  et  de 
toutes  les  Saintes  de  Dieu.  Que  votre 
demeure  soit  aujourd'hui  dans  la 
paix,  et  votre  habitation  dans  la 
sainte  Sion. 

B.  Ainsi  soit-il. 

ORAISON. 


Dieu  miséricordieux,  Dîcmi  clé- 
ment, qui,  par  votre  infinie  miséri- 
corde, remettez  les  x)échés  de  cetix 
qui  en  font  pénitence,  et  dont  le  par- 
don efface  jusqu'à  la  trace  de  nos 
crimes,  jetez  un  regard  favorable 
sur  votre  serviteur  N.,  qui  avoue  ses 
fautes,  qui  vous  en  demande  pardon 
de  tout  son  cœur,  et  exaucez  sa  prié- 
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re.  Renouvelez  en  lui,  Père  de  clé- 

rî'r^'^r  "^^  if  ^''^-'"^^^  humaine, 
ou  la  malice  de  l'esprit  tentateur  ont 
pu  corrompre  dans  son  âme.    Atta- 
chez au  corps  de  y^tre  sainte  Eglise 
ce  membre  que  vous  avez  racheté 
laissez-vous  toucher  par  ses  irémis- 
semente  et  i>ar  ses  larmes.  Il  n'a  de 
confianee  qu'en  votre  miséricorde  : 
daignez  l'admettre  à  la  grâce  d'une 
parfaite   réconciliation.   Nous  vous 
en  supplions  par  J.<J.  N.-S. 

R.  Ainsi  soit-il. 

Je  vous  recommande  à  Dieu  tout- 
puissant,  mon  très  cher  frère   et  ie 
vous  remets  entre  les  mains  de  celui 
dont  vous  êtes  la  créature,  afin  qu'a- 
près  avol/  payé  par  votre  mort  la 
dette  commune  de  la  nature  humai- 
ne, vous  retourniez  à  votre  Créateur 
qui  vous  a  formé  du   limon  de  la 
terre.  Que  la  troupe  glorieuse  des 
Anges    vienne   au-devant   de    votre 
toe    Joi^u'eMe    sortira    de    votre 
corps.  Que  le  sénat  <l€«  Apôtres,  qui 
doit  juger  avec  Dieu  tout  l'univers 
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VOUS  fasse  un  accueil  favorable.  Que 
la  triomphante  armée  des  Martyrs 
se  réjouisse  à  votre  arrivée.  Que  l'é- 
clatante réunion  des  Confesseurs 
Vous  environne.  Que  le  chœur  joyeux 
des  Vierges  vous  reçoive.  Qu'admis 
dans  le  sein  d^Abraham,  tous  les  Pa- 
triarches, vous  félicitent  et  voua  em- 
brassent'Que  Jésus-Christ  se  montre 
à  vous  tplein  de  douceur  et  d'allé- 
gresse; qu'il  vous  place  au  rang  de 
ceux  qui  doivent  toujours  être  au- 
"As  de  lui.  Puissiez-vous  ignorer 
A.  ce  que  les  ténèbres,  les  flammes 
et  les  tounnents  ont  d'horrible,  d'é- 
pouvantable! Que  le  démon  et  ses 
ministres  se  reconnaissent  vaincus 
en  vor^  voyant  arriver  accompagné 
des  Anges;  que  cette  trou<pe  infer- 
nale se  précipite  dans  l'abîme  du 
chaos  éternel  dès  que  vous  paraîtrez. 
Que  Dieu  se  lève,  et  que  ses  ennemis 
soient  dissipés  ;  que  ceux  qui  le  haïs- 
sent fuient  à  sa  présence,  qu'ils  se 
dissipent  comme  la  fumée;  que  les 
méchants  «périssent  devant  Dieu, 
comme  la  cire  fond  devant  le  feu. 


PHliBES  PODR  LES  A00NI8AN1=    SU 

Que  les  justes,  au  contraire  «oipnf 
lan.  a  joie  .t  le  ravi«seme^'deyaBt 

il^'^^"""'  **  •"■'"«  «oient  oombZ 
d  allégresse.   Que   tous  les  dZoS 

«  confondus,  et  qu'ilsVuS 

J^L  ô^  •  1*  *='"«"'"  ^J"  ciel-    Que 
Jésus-Christ,   qui    a   souffert   Bon! 

vou«,  vous  délivre  de  tout  suppliée 

de  la  peine  éternelle,  lui  nui  ^t  m,.It 
pour  vous;  qu'il  vous  place  dTns  son 
P*radM  pour  y  jouir  des  déhCp" 
ntnenes  que  rien  ne  pourra  troubler 
Que  ce  Pasteur  véritable  vous  reeoT 
naMse  pour  une  de  ses  brebis^'n 
TOUS  pardonne  tous  vos  Ss^  e 

nre  des  élus.  Puissiez-vous  voir  votr» 
R^empteur  face  à  face!  puiri*^ 

le  vér'i^^^.'PJÎ'-  *>»«  -««e^e  dTu 

reux    iflL  ""tr  """«^e»  bienhen- 
reux    allez  goûter  les  douceurs  de 

la  jaie  et  de  la  contemplation  d?yine 
daas  tous  les  siècles  d^  mM^ 
«•  Ainsi  soit-il. 

^^yTtUTl  ^^*"'"'  ^'^""^  -Je  votre 
serviteur  (ou  servante)  dans  le  port 
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du  salut,  ('(Mumii  il  l'a  esiuMH»  de  votre 
miséricorde.  R.  Ainsi  soit-il. 

Seigneur,  délivrez  PAme  de  votre 
serviteur  de  tous  les  périls  de  l'enfer, 
de  la  mer  de  douleur  et  de  tous  les 
maux.    E.  Ainsi  soit-il. 

Seigneur,  délivrez  l'âme  de  votre 
serviteur,  comme  vous  avez  df'livré 
Enoch  et  Elle  de  la  mort  commune  à 
tous  les  hommes.    R.  Ainsi  soit-il. 

Seigneur,  délivrez  VSime  de  votre 
serviteur,  comme  vous  avez  sauvé 
Noé  du  déluge,    r.  Ainsi  soit-il. 

Seigneur,  délivrez  l'àme  de  votre 
serviteur,  comme  vous  avez  tiré 
Abraham  d'Ur  en  Chaldée. 

R.  Ainsi  SvMt-il. 

Seigneur,  délivrez  l'Ame  de  votre 
serviteur,  comme  vous  avez  délivré 
Job  de  ses  souffrances. 

R.  Ainsi  soit-il. 

Seigneur,  délivrez  l'Ame  de  votre 
serviteur,  comme  vous  avez  déliviv 
Isaac  du  bûcher  et  de  la  main  de  son 
père  Abralmjn.    r.  Ainsi  soit-il. 


PnrÈREs  Potin  leb  agonisants   ^3 

n  .f^  ***"'"'^  """S  av«z  délivré 
Loth  de  Sodame  et  de  la  pluie  de  fl„ 
B.  Ainsi  soit-il. 

mI^  ^  '  f"'""'^  ^«"8  avez  délivré 

^?d-Ft„'f  'P'""^""^*  ««^  Pharaon! 
roi  d  Egypte,    r.  Ainsi  so^.}, 

«.'n-îlfîjm"'""''''  ''•"»«  ^"^  ^fe 
j-'.iniei  de  la  fosse  aux  lions. 
K.  Ainsi  soit-il. 

Seigneur,  délivrez  l'âme  de  votre 
serviteur,  comme  vous  avez  délivré 

doute  et  de  la  puissam*  d'un  roi  im 
pie.    B.  Ainsi  soit-il. 

«ertijlnri*^*'''^''*'  ''•'""•'  ""  v^fre 
serviteur   comme  vous  avez  délivré 
Suzanne  d'une  fausse  accusatif 
B.  Ainsi  soit-il. 

Seigneur,  délivrez  l'âme  de  votre 
Tl'.^S'  .«^«"""«^  vous  avez  dS 
ilaviCde  la  mnin  du  roi  Sorti  „fT 
celle  de  Goliath,    a.  ATnsf  soj^.!*;^  ""' 
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Seigneur,  délivrez  Pâme  de  votre 
serviteur,  <»omme  vous  avez  délivré 
Pierre  et  Paul  de  la  prison. 

E.  Ainsi  soit-il. 

Et  comme  vous  avez  délivré  la 
bienhei^reuse  Thècle,  votre  vierge  et 
martyre,  des  trois  plus  atroces  tour- 
ments, daignez  délivrer  de  même 
Pâme  de  votre  serviteur,  et  l'admet- 
tre à  participer  avec  vous  aux  biens 
célestes,    e.  Ainsi  soit-il. 


ORAISON. 

Nous  vous  recommandons,  Sei- 
gneur, l'âme  de  votre  serviteur,  et 
nous  vous  supplions,  Seigneur  Jésus, 
Sauveur  du  monde,  de  daigner  pla- 
cer au  milieu  de  vos  Patriarches 
cette  âme  pour  laquelle  votre  misé- 
ricorde vous  a  fait  descendre  sur  la 
terre.  Reconnaissez,  Seigneur  Jésus, 
votre  créature,  qui  n'est  point  l'ou- 
vrage des  dieux  étrangers,  mais  l'œu- 
vre de  vous  seul,  Dieu  vivant  et  vé- 
ritable, car  il  n'y  en  a  point  qui 
puisse  faire  vos  œuvres.  Comblez-la 
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plus  ni  <jr ^  «r.  *  '^*'™  souveue^ 
tre  l'espritdi,  mo  *'*  «commet- 

tS"2'.:v  a^;;::'.''i,j:  ?-*>Ht 

pour  Dieu  et  euTâ  flia.    *"  ''"  ''^'e 

ORAISON. 

'a  reçoC  qS^'j^  t^^'^'î  '=^'^*«' 
Dieu  Viennent  à  ?.        **  ^"^««  de 

leste.    Q,je   ,  ""f, '\  Jérusalem   eé- 
Wue   le   bienheureux    apôtre 
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;^aint  Pierre,  à  qui  les  clefs  du  roy- 
aume des  cieux  ont  été  confiées,  Vy 
accueille.  Que  le  bienheureux  apôtre 
saint  Paul,  qui  répondit  si  digne- 
ment à  son  élection,  vienne  à  son  se- 
cours. Que  saint  Jean,  l'apôtre  bien- 
aimé,  ^uqueJ  ont  été  révélés  les  mys- 
tères célestes,  inteiH^ède  en  sa  faveur. 
Que  tous  les  saints  Apôtres,  aux- 
quels le  Seigneur  a  donné  le  pouvoir 
de  lier  et  de  délier,  prient  pour  elle. 
Que  tous  les  Saints  et  les  élus  de 
Dieu,  qui  ont  souffert  en  ce  monde 
pour  le  nom  de  Jésus-Christ,  l'im- 
plorent pour  elle,  afin  que,  délivrée 
des  liens  du  corps,  elle  mérite  d'ar- 
river à  la  gloire  du  royaume  céleste, 
par  la  grâce  de  Notre  -  Seigneur 
Jésus-Christ,  qui  vit  et  règne  ave<'  le 
Père  et  le  Saint-Esprit  dans  tous  les 
siècles  des  siècles.    E.  Ainsi  soit-U. 


Lorsque  le  malade  a  rendu-  le  dernier 
soupir,  on  dit  : 

R.  Secourez  son  âme,  ô  Saints  de 
Dieu;  venez  à  sa  rencontre,  Anges 
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mière  éternelJe  J'éclaire  -^»  pJii"" 

Seigneur,  ayez  pitié  de  nons. 
Jésns-Cbnst,  ayez  pitié  de  nons. 
Seigneur,  ayez  pitié  de  nous. 
Aotre  Père,  à  voix  basse 

naLMu  Sa^*'""-    «•  Mai«  délivrez- 

étlr^'^Tt''  ^«'P^»"-.  le  .-epos 
"Kéolairf  ''"'  '*  '"'"■^'^  éter. 

V.  Seigneur.  déUyrez  son  âme     r, 
r>es  portes  de  J 'enfer.  "' 

^v.  Qu'elle  repose  en  paix.    r.  Ains, 

V.  Seigneur,  écoutez  ma  prière    r 
EMne  me«  eri«  s'élèvenf  Su'à 


t^^ 
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ORAISON. 

Nous  VOUS  recommandons,  Sei- 
gneur, l'âme  de  votre  serviteur,  afin 
qu'en  sortant  de  ce  monde  il  vive 
pour  vous;  et  nous  conjurons  votre 
miséricorde  de  lui  pardonner  tous  les 
péchés  que  la  fragilité  humaine  lui  a 
fait  commettre.    Par  N.-S.  J.-C. 


CANTIQUES 

Elf  L'HONNEUE  DE  SAINTE  ANNE 


Gloire  de  sainte  Anne.  ' 
Air  :  Tendre  Marie,  mère  chérie. 

CHCEUR. 

Toi,  de  Marie 

Mère  chérie, 
Anne,  reçois  nos  vœux. 

O  notre  mère, 

Sois-nous  prospère, 
Et  guide-nous  aux  cieux. 

Par  un  ineflFablç  mystère, 
Au  monarque  de  l'Univers 
Anne  donne  une  Vierge  Mère, 
Qui  du  itiotide  a  brisé  les  fers! 

L'éclat  d'une  illustre  origine 
N'enivre  pas  son  tendre  cœur  ; 
Plaire  à  la  Majesté  divine. 
Fit  tout  son  charme  et  son  bo.^heur. 

Dans  le^  travail  et  la  prière, 
Anne  vécut  avec  amour  ; 
I«a  fhi  de  sa  belle  carrière 
Fut -l'aurore  du  plus  beau  jour. 
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Oh  !  quelle  gloire  l'environne 
Au  brillant  séjour  des  élus  I 
Sainte  Anne  y  voit  briller  son  trône, 
Près  de  Marie  et  de  Jésus. 


\   Bonté  de  sainte  Anne. 
Air  :  Unis  au  concert  des  anges. 

A  tes  pieds,  ô  bonne  mère, 
Daigne  accueillir  tes  enfants, 
Qui,  pour  te  louer,  te  plaire. 
T'offrent  leurs  vœux  et  leurs  chant» 


CHCSUR. 

Qu'on  proclame, 

Qu'on  réclame, 
De  sainte  Anne  les  faveurs  l 

Qu'on  l'honore, 

Qu'on  l'implore. 
Que  tout  chante  ses  grandeurs. 

Pour  les  mères  sur  la  terre 
'C'est  un  miroir  de  vertus  ; 
Pour  tout  dire,  c'est  la  mère 
De  la  mère  de  Jésus. 

Son  cœur,  source  inépuisable 
De  tendresse  et  de  douceur. 
Fut  toujours  du  misérable 
Le  soutien  consolateur. 
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De  la  mère  infortunée 
C'est  l'appui  toujours  certain  ; 
Et  la  veuve  désolée 
Trouve  la  paix  en  son  sein. 

Anne,  le  soutien  des  mères, 
NotM  t'invoquons  à  genoux  ; 
Prends  pitié  de  nos  misères, 
Et  veille  toujoars  sur  nous. 


L'image  de  sainte  Anne. 

Air  :  D'une  mère  chérie. 

Sainte  Anne,  aimable  mère, 
Nous  venons,  en  ce  jour, 
Dans  ce  doux  sanctuaire 
Te  dire  notre  amour. 

CHfBUR. 

Douce  consolrtrice, 
L'e5    jîr  de  notre  cœur. 
Sois-nous  toujours  propice, 
Du  séjour  du  bonheur. 

Ton  image  chérie, 
Qui  pare  cet  autel, 
Nous  retrace  ta  vie. 
Ton  amour  maternel. 

Car  t\\^  nous  rappelle 
Ce  séjour  de  bonheur, 
Où  vivait  sous  ton  aile 
La  Mère  du  Sauveur. 
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Elle  redit  ta  gloire. 
Tes  vertus,  tes  grandeurs  ; 
Et,  signe  de  victoire, 
Elle  soutient  nos  cœurs. 

Peut-on  voir  ton  image, 
Et  ne  pas  ressentir. 
Sur  cette  triste  plage, 
Qu'il  est  doux  de  souffrir  ? 

A  peine  d'être  mère 
Goiitais-tu  le  bonheur, 
Qu'une  douleur  amère 
Vint  pénétrer  ton  cœur. 

Ton  enfant  bien-aimée. 
Fruit  de  tant  de  souhaits, 
Son  Dieu,  mère  éplorée, 
La  réclame  à  jamais. 

Que  ton  auguste  image. 
En  quittant  ces  saints  lieux, 
Pour  nous  soit  l'heureux  gage 
De  t'aller  voir  aux  cieux. 


Recourt  à  tainte  Anne. 

Air  :  Tendre  Marie,  souveraine  des  cieux. 

O  tendre  mère, 
Sainte  Anne,  en  ce  beau  jour 

Notre  prière 
Réclame  ton  amour, 
Que  ta  douce  présenct 
Nous  donne  l'assurance 
Que  dans  nos  cœurs  tu  vivns  sans  retour.  Cfr«) 


ÉiiiiiÉiUMMiiitilHiiii 


ii 


EN  L'nONNEUB  DE  8.  ANNB         323 

De  cette  vie 
Tu  connais  les  douleurs, 

Mère  chérie, 
Qui  désolent  les  cœurs. 
En  ce"  séjour  d'alarmes 
Sèche,  sèche  nos  larmes. 
Répands  sur  nous  tes  plus  douces  faveurs.  (&w) 

Puisqu'à   tout   âge, 
On  doit  être  au  Seigneur, 

Ah  !  sans  partage 
Offre-lui  notre  cœur. 
Pour  embraser  nos  âmes 
-..  ,      .  Des  plus  ardentes  flammes. 
Oh  !  prête-nous  en  ce  jour  ta  ferveur,  (bis) 

O  toi,  la  mère 
De  la  mère  de  Dieu, 

T'aimer,  te  plaire 
Fait  le  charme  en  ce  lieu. 
Aux  pieds  de  ton  image. 
Nous  t'offrons  notre  hommage, 
T aimer  toujours,  c'est  là  tout  notre  vau(bis) 

Ton  sanctuaire, 
Douce  image  des  cieux. 

Aimable  mère. 
Ne  fait  que  des  heureux. 
Conduis  notre  nacelle 
-.,,        Vers  la  plage  immortelle. 
Oh  I  guide-nous  au  port  des  Bienheureux,  (ftw) 


ÉÊÊÊ 
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Consécration  à  sainte  Anne. 
Air .  Fleur  de  nos  champs  aussi  belle  que  pure. 

Toi,  que  par  choix  la  Sagesse  éternelle 
Donna  pour  mère  à  la  Reine  des  saints, 
Daigne  accueillir  l'oflFrande  solennelle 
D'un  pur  (encens  que  i  /ésentent  nos  mams. 

CHCEUR. 

Bonne  sainte  Anne,  ô  notre  mère. 
Reçois  nos  vœux  et  nos  amours  : 
Oui,  nous  voulons  toujours  te  plaire. 
Et  sur  tes  pas  marcher  toujours. 

Fidèle  à  Dieu  dès  ta  plus  tendre  enfance. 
Tu  sus  fixer  ses  regards  bieivfaisants  : 
En  toi  brillaient  de  la  pure  innocence 
Les  doux  attraits,  tes  charmes  ravissants. 

Mais,  ô  merveille,  ô  prodige  de  grâce,   > 
Le  Tout-Puissant  veut  sauver  Israël  !  1 1 
Et  tu  verras  descendre  de  ta  race. 
Le  Christ  promis,  le  Fils  de  l'Eternel. 

Déjà,  Marie,  exempte  de  souillure. 
Croît  sans  néril  à  l'abri  de  ton  sein. 
Et  tu  la  vois,  Vierge  très  chaste  et  pure. 
Mère  d'un  Dieu  Sauveur  du  genre  humain. 

Dans  le  séjour  de  la  paix,  ta  tendresse 
Veille  sur  nous  et  calme  nos  douleurs. 
Bonne  sainte  Anne,  en  ce  jour  d'allégreftse, 
Du  Tout-Puissant  obtiens-nous  les  faveurs. 


L 
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O  notre  mère,  ô  mère  de  Marie, 
A  ta  prière  ouvre-nous  un  recours. 
Que  tes  vertus  dirigent  notre  vie. 
Que  la  ferveur  anime  tous  nos  jours. 


Congrégation  de  sainte  Ann«. 
Air  :  Je  suis  Venfant  de  Marie. 

CHCEUX. 

Congrégation  chérie. 
Où  coule  en  paix  ma  vie 
Sous  l'aile  du  Seigneur  ; 
Congrégation  chérie, 
Doux  repos  de  mon  cœur. 
Tu  fais  tout  mon  bonheur. 

Que  ton  auguste  et  pure  enceinte 
Est  aimable  et  pleine  d'appas. 
Image  de  la  Cité  sainte, 
Qui  te  fuit  ne  te  connaît  pas. 

Ton  joug  est  un  joug  désirable 
Que  l'amour  sait  rendre  léger  ; 
C'est  le  joug  d'une  mère  aimable, 
Qui  soulage  au  lieu  de  charger. 

Mille  fois  il  est  préférable 
A  tous  les  plaisirs  séducteurs 
Qu'un  monde  frivole  et  volage 
Présente  sans  cesse  à  nos  tœurs. 
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Heureuses  donc,  ô  tendre  mère 
De  la  Mère  du  Rédempteur, 
Les  âmes  qui,  sous  ta  bannière. 
Viennent  se  donner  au  Seigneur. 


Cantique  des  Pèlerins  à  sainte  Anne. 

Vers  son  sanctuaire, 
Depuis  deux  cents  ans, 
La  Vierge  à  sa  Mère 
Conduit  ses  enfants. 

Refrain. 

Daignez,  sainte  Anne,  en  un  si  beau  jour, 
De  vos  enfants  agréer  l'amour  1 

En  touchant  la  plage, 
Nos  pères  jadis 
Lui  firent  hommage 
De  ce  beau  pays. 

Sa  bonté  de  Mère, 
Depuis  ce  grand  jour, 
Garde  notre  terre 
Avec  grand  amour. 

Elle  est  la  compagne 
De  nos  voyageurs  : 
Les  flots,  la  montagne 
Chantent  se»  faveurs. 
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Dans  chaque  famille, 
Son  nom  est  chanté, 
Et  toujours  y  brille 
I*a  douce  gaieté. 

Sous  son  patronage 
Règne  avec  bonheur 
La  paix  du  ménage 
Et  la  paix  du  cœur. 

Comme  ont  fait  nos  pères, 
Aimons-la  toujours  ; 
Et  de  temps  prospères 
Nous  suivrons  le  cours. 

Montrons-nous  sans  crainte 
Ses  dignes  enfants  ; 
Sous  sa  garde  sainte, 
Marchons  triomphants. 

Ah  !  soyez  propice, 
Sainte  Anne,  à  nos  vœux  : 
Gardons-nous  du  vice,' 
Rendons-nous  pieux. 

Puisque  le  Saint-Père 
A  nous  vous  donna, 
Montrez-vous  la  Mère 
De  ce  Canada. 

Si  notre  voyaiere 
Pîàît  à  votie  tueur. 
Ce  r»èlerinage 
Portera  bonheur. 
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Bonheur  dans  la  vie, 
Près  de  votre  autel  ; 
Et  dans  la  patrie, 
Bonheur  éternellll 


Nouveau  cantique  ft  lainte  Anne. 

Refrain. 

Vive  sainte  Anne  !  elle  est  notre  Patronne  I 
Puissante  au  ciel,  elle  exauce  nos  vœux  ; 
Pour  ses  enfants  elle  est  toujours  si  bonne: 
Invoquons-la,  nous  la  verrons  aux  cieux.  {bis) 

Ici,  chrétiens,  la  fervente  prière 
Obtient  santé,  pardon,  grâce  et  bonheur: 
Jamais  la  foi,  dans  ce  doux  sanctuaire, 
Ne  vit  sainte  Anne  insensible  au  malheur. 

Pauvre  perclus,  tu  gis  dans  l'impuissance... 
"Je  le  promets,  si  cet  homme  est  guéri... 
•*  Dit  l'incroyant,  j'embrasse  sa  croyance  ! 
C'est  fait...  je  crois...  mon  Dieu,  soyez  bém  1 

L'enfant  aveugle  invoque  sa  Patronne  :  ^^ 

"  Bonne  sainte  Anne,  ouvre  mes  petits  yeux  1 
Te  vois  sainte  Anne  !  Oh  l  qu'elle  est  belle  et 

[bonne l 
Père,  je  vois!  chantons  d'un  cœur  joyeux. 

Depuis  deux  ans  l'art  prescrit  ses  remèdes.» 
Mon  père  dit:  La  science  n'y  peut  rien. 
Guéris  mon  corps  et  mon  kmi  tiède. 
Car  de  Jésus  le  pouvoir  est  le  tien... 
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Voyez,  passants,  cette  petite  fille 
Aller,  venir,  sautillant  de  borfheur  : 
Sainte  Anne  vient  de  garder  sa  béquille. 
Chantons  encor,  oui,  chantons  de  grand  cœur  : 

Les  matelots  ont  perdu  le  courage, 
Bientôt  la  mort  aura  fixé  leur  sort. 
Bonne  sainte  Anne,  apaise  cet  orage, 
Delivra-nous,  nous  chanterons  au  port  : 

Devant  nos  yeux  déployant  sa  bannière, 
bainte  Anne  dit  :  Pratiquez  votre  foi  • 
J^e  craignez  rien,  votre  arme  est  la  prière 
Votre  soutien,  c'est  Jésus  sur  la  croix. 

• 

Oui,  sur  tes  pas  nous  marcherons  sans  cesse 
ivn  suivant  les  divins  enseignements! 
Mais  tu  connais  notre  extrême  faiblesse  • 
f  ne  pour  nous  et  rends-nous  triomphants  I 

KN. 


D  B.  — Comme  il  existe  maintenant  un 
Kecueil  de  Cantiques  à  Sainte  Amu^  avec  mu- 
sique, nous  avons  considérablement  diminué  le 
nombre  de  cantiques  dans  ce  Manuel.  Le  prix 
de  ce  Recueil  de  cantiques  notés  est  de  iscts 
broché  et  2Scts  relié  en  toile. 

On  peut  se  le  procurer  soit  chez  les  Pères 
Kedemptonstes  de  Sainte  Anne  de  Beauprt^ 


iuilii 
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